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Réceptions en l'honneur 
du R. P. Léo Lafrenière 


Les membres de l'exécutif! 
de l'Association d'Education 
des Canadiens français du Ma-| 
nitoba se réunirent, lundi soir 
dernier, 20 août, pour rendre 
hommage au R. P, Léo La- | 
frenière, O.M.L., ci-devant ré- | 
dacteur de La Liberté et le} 
Patriote et représentant de| 
cet organe à l'Association de- | 
puis 1940, à l'occasion de son | 
départ du Manitoba 

Une réception intime organi- | 
sée par le Dr P.-ÆE. LaFieche, pré- | 
sident de l'Association, groupa, | 
a la résidence de ce dernier, | 


quelque vingt membres de l'exé:- | 
cutif et autres personnalités dans | 


le domaine de l'éducation | 
Champion de nos droits Î 
Durant son séjour à Winnipeg 
le R. P, Lafreniére s'appliqua à | 
travailler à la défense de nos 
droits, en particulier dans le 
charap de l'éducation où il se fit 


le champion de nos écoles et de] 
notre personnel enseignant | 


Membre de l'Advisory Board 
du département d'Education de- 
puis 1950 et membre de l'exécu- 
tif de l'Association pendant 16 
ans, il à contribué à l'établisse- 
ment du français sur Lin plan of- 
ficiel dans nos écoles et 4 la sur- 
vivance de notre langue et de nos 
traditions dams nos foyers, parti- 
culiéerement par la diffusion du 
journal français. Nommé direc- 
teur de La Liberté en 1940, le 
R. P, Lafrenièré présida à la fu- 
sion de cet hebdomadaire avec 
Le Patriote de Prince-Albert, or- 
£ane des Canadiens français de 
la Saskatchewan, et s'adonna à 
la poursuite de son objectif: ‘Un 
journal francais dans chaque fa- 
mille du Manitoba et de la Sas- 
katchewan''. Sous son impulsion, 
l'hebdomadaire français de Win- 
nipeg prit un nouvel essor et en- 
registra bientôt un tirage de 10,- 
000 exemplaires, de quelque | 
3,000 qu'il était auparavant, | 


Assistaient à la réception: MM. 
H, d'Eschambault, P. Raimbault, 
A. Monnin, L. Deniset, M, Miron, 
A. Corriveau, J-A. Dansereau, 
Hervé Sala, les RR, PP, L.-P. Fa-| 
fard, cs.v., L. Guy, S.J., et G.| 
Ramaekers, SJ, S. H, le juge 
L.-P, Roy, le Dr G.-M. LaFleche, 
M. R, Couture, M. l'abbé Maurice | 
Sabourin, M. KR. Bockstael ét le 
Dr P.-E. LaFlèche. 


Diner au Manitoba Club 


M. Duff Roblin, chef de l'Op- 
position au parlement manito- 
bain, reçut à un diner au Mani- 
toba Club, le mardi soir 14 août, | 
en l'honneur du R,. P, L. Lafre- | 
nière, O.M.I. | 

En sa qualité d'hôte, M. Roblin 
se fit le porte-parole des invités | 
pour rendre hommage au R, P.| 
Lafrenière, lui exprimer les re- 
grets que tous éprouvent à l'oc-| 
casion de son départ de Winni-| 
peg et lui souhaiter succès dans | 
nouvelles fonctions. 


| 
| 


ses 


Au l4e Groupe d'Entrainement | 


Le vendredi 17 août, le per- 
sonnel d'administration du 14e 
Groupe d'Entrainement du C. A. 
R. C. à Winnipeg témoignait son 


| 
1! 


Le R. P. L. Lafrenieère 


Il y a encore 12,000,000 


! Un joli ensemble stylo et crayon 


lson crédit plusieurs conversions 


| religieuse d'état-major de l’Avia- 


| ont augmenté de plus de $11,- 


|la Presse Associée a posées aux 


Ile transport des voyageurs leur 


» 5t-Bontiace 


d, 


appréciation au chef d'escadrille 
Léo Lafrenière (O.M.I) par une 
réception tenue aux quartiers du 
Groupe, à la base de l'Aviation, 


de marque Parker fut offert en 
cadeau au R. P, Lafreniere. 


Témoignage des chapelains 


A la veille de son départ de 
Winnipeg, le lundi 20 août der- 
nier, le chef d'escadrille Léo La- 
{renière (O.M.L), officier d'ad- 
ministration religieuse d'état- 
major de l'Aviation au 14e Grou- 
pe d'Entrainement depuis 1952, 
était l'invité d'honneur à un di- 
ner organisé par les chapelains 
catholiques servant sous sa direc- 
tion, On présenta un riche ca- 
dezuu-souvenir au R. P. Lafre- 
niere | 

A compter de 1943, dans ie} 
domaine ecclésiastique, le R. P. 
Latreniére s'est consacré spécia- 
lement aux militaires, en qualité 
d'aumônier de l'Aviation. Il a à 


De plus, il occupe le poste de co- 
ordonnateur du recrutement des 
aumôniers catholiques pour le 
C.A.R.C. depuis 1953, Il assume, 
à compter du 25 août, les fonc- 
tions d'officier d'administration 


tion pour la région du Transport 
aérien, à Lachine, P.Q. 
(Communique; 


Surplus albertain en 
3 mois: $17,771,973 


EDMONTON L'exploita- 
tion accélérée du pétrole et du! 
gaz naturel en Alberta permet! 
à cœ# province d'accuser un| 
surplus de $17,771,973 pour le] 
premier trimestre de l'année fi- 
nancière 1956-1957. | 

D'après le rapport du vérifi-| 
cateur général de Ja province, 
M. C. K. Huckvale, les recettes 
provenant de la vente de con- 
cessions pétrolières ou gazifè- 
res, de droits sur la production, 
de locations et de redevances 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
. | 


ü00,000 au cours du trimestre. 


Chevaliers de Colomb| 

réunis à Detroit pour 

leur congrès suprême | 
DETROIT — Prés de 7,000! 


| Chevaliers de Colomb des. Etats- 


Unisset du Canada ont défilé 
dans les principales rues dé De- 
troit et ont officiellément inau- 
guré leur 74ème congres ,suprêé- 
me annuel. | 

Une couronne de fleurs a été 
déposée sur le socle du monu- 
ment de Christophe Colomb, pa- 
tron de cette organisation catho- 
lique. 


Les 


NEW-YORK — La semai- 
ne dernière, six sociétés fer-| 
roviaires de l'est des Etats- 
Unis ont demandé à la Com- 
mission federale du commer- | 
ce la permission d'augmenier 
de 45 pour cent le prix des bil- 
lets de première classe. 


C'est la une mesure fort au- 
dacieuse et, devant la concur- 
rence de l'avion, on se demande 
même dans certains milieux si 
les longs parcours en train ne 
risquent pas de devenir chose 
du passe”? 

Que réserve l'avenir aux s0-| 
ciétés de chemins de fer? 

Telles sont les questions que 


présidents des principales lignes 
ferroviaires américaines. Or 
tous sont d'accord sur un poiut: 
le service des voyageurs pose 
maintenant un grave problème. 


Déficit habituel | 
Certaines lignes déclarent que 


impose un déficit pur et simple. 
D'autres réalisent de faibles be- 


ST-BONIFACE, VEN 


DREDI 24 AOÛT 1956 


Au cours de leur tournée à travers l'Ouest, les Disciples de, Massenet ont chanté dans 
une variété de salles: un cinéma, dés salles paroissiales, des auditoriums de college et de “High 
Schools’, des salles d'hôtel. Mais un des endroits où ils ont eu le plus de plaisir à chanter fut ce 
nouveau gymnase du Collège de St-Boniface, qu'ils ont en fait inauguré par leur concert de 


jeudi de la semaine derniè 


té. la couleur, la beauté de la construction, en plus d'uneacoustiqu 


re. L'on voit ici les Disciples chantant devant la salle bondée. La clar- 


e surprenante pour un endroit 


du genre, ont contribué à l'atmosphère de la soirée de St-Bonifase, une des mieux réussies de la 


tournée, (Photo La Presse) 


Les chefs 


du pays en vacances 


OTTAWA — Le premier 
ministre, le très hon. Louis 
St-Laurent, a quitte la capi- 
tale pour une courte periode 
de vacances à sa résidence 
d'été de St-Patrice, P.Q. 


Auparavant, il avait présidé 
une séance du cabinet qui a duré 
deux heures et au cours de la- 
quelle on a réglé quelques ques- 
tions de fin de session. 


I ne doit pas revenir à Otta- 
wa avant le début de septem- 
bre et les observateurs ne pre- 
voient pas d'élections générales 
pour cette année, Dans certains 
milieux, on croit que le gouver- 
nement en appellera du peuple 
en juin 1957, 

Que le premier ministre soit 
absent d'Ottawa jusqu'au len- 
demain de la fête du Travail 
n'écarte nullement la possibilité 
d'une session parlementaire à 
l'automne Plusieurs pensent 
qu'une telle session serait une 


magnifique occasion pour les li-] à des collègues que son séjour | hauts fonctionnaires 


béraux de préparer la tenue 
des élections générales. 

Ii n'y avait que sept ministres 
à la séance la semaine dernière. 

M. St-Laurent a pris le train 
à destination de St-Patrice, où 
il retrouvera son épouse. 
premier ministre a déclaré aux 
journalistes qu'il espère jouer 
au golf si ia température est fa- 
vorable mais qu'il ne songe pas 
|à faire beaucoup de pêche. Le 
premier ministre s'était fractu- 
ré une cheville lors d’une ex- 
pédition de pêche dans le nord 
du. Québec, l'année dernière. Il 
avait dû porter un plâtre pen- 
dant plusieurs mois. , 

L exceHente santé 

M. Laurent paraissait € 
extéllente santé. À quelques re- 
prises, au cours de la session, 
il avait semblé un peu fatigué. 

Le chef de l'opposition, l'hon. 
M. Drew, est en vacances de- 
puis le 3 août à la suite d'une 
attaque d'influenza et d'une in- 
fection buccale. I1 a fait savoir 


assez pour défrayer en entier 
l'entretien du service. 

Les présidents de la Pennsyl- 
vanie Railroad et de la Norfolk 


and Western Railway ont décla- | 
ré qu'a cet égard ils considèrent | 


la situation comme vraiment a- 


| larmante. 


De leurs réponses il se déga- 
ge que sur les longs parcour# la 
faveur des voyageurs va de plus 
en plus à l'avion, au dépens du 
chemin de fer. 

Le pullman périmé? 

Dans les autres régions des 
Etats-Unis, les chemins de fer 
ne semblent pas se proposer de 
demander une majoration de 
leurs prix, portant leur espoir 
sur les trains de luxe dont la 
popularité serait en hausse. 

Quant au pullman, les presi- 
dents des lignes ferroviaires es- 
timent pour la plupart qu'ils 
n'ont pas grand avenir et même 
que d'ici dix ou vingt ans ils se- 
ront périmées 

Le vice-président de la Pull- 
man Company, de Chicago, qui 
fabrique et exploite ce genre de 
wagons, soutient cependant que 
le nombre de voyageurs en pull- 
man augmente et continuera 


d'esclaves dans le monde 


GENEVE — Les represen- 
tants de 38 pays se sont reu- 
nis, à Genève, pour approuver 
l'ebauche d'une convention 
Nations unies destinée à 


les formes d'es- 


des 
abolir toutes 


clavage. 


compiete- 


1'A4 


L, eDaucne proposee 
ra une convention adoptée il y a 
30 ans par la Sociéte des Na- 
tions. 

Cependant a conve on nm 
lie que les pays qui si l'ac- 
cord. Tout pays où ! ivage | 
existe encore est libre de cont 
nugr celle pratique 

Selon des experts comme M 
Charles Greenidge secrétaire 
de la Société britannique contr« 

esclavage, il'y a encore quel- 
que 12,000,000 d'esclaves dans 
e monde, sans compter les 60,- 
000.000 d'épouses africaines a-| 

LL: es de'‘leurs paremts et trai-} 

mme des biens mobiliers 


e 


irs époux ! 


N'y sont pas inclus les 8,000 
serfs du Pérou, de l'Equateur et| 
de la Bolivie, dont le statut de-| 
meure incertain. N'y sont égale- 
ment pas inclus les enfants ven- 
dus à Hong-Kong et en d'autres 
pays orientaux 


Quelques progres 


La majorité des 
semt cependant que l'esclayage 
se pratique dans sa forme la 
plus inaltérée dans la péninsule 
arabique, où la population escla- 
ve est évaluée à quelque 500.- 
000 personnes. Selon M. Chaïies 
Greenidge, 5,000 autres escla- 
ves sont importés chaque semai- 
ne de l'Afrique 


Plusieurs d'entre eux sont 
levés dans des raids en Atrique 
orientale, en Somalie, en Syri 
et dans les villes de l'extremite 
sud du désert du Sahara 


experts di- 


2" 


D'autres sont amenes du Sou- 
dan français, de la Maurétanie, | 
et du Cameroun, sur la promes- | 
se d'être conduits en ‘‘pélerina- 


ge à La Mecque”. ls sont cap- 


turés puis vendus. 


Des progrès ont cependant été | 


accomplis. Trois pays du golfe 
persique ont récemment aboli 
l'esclavage 

Par contre l'Arabie séoudite 


et le Yémen ont refusé de four- 
nir des renseignements sur l'es- 
clavage dans leur pays. 


ment legiime de ce pays. 


wagons Pullman seraient 
périmés dans dix ou vingt ans 


| train permet un déplacement ra-| 


pide et confortable, evitant tou 
te perte de temps. 

Malgré leurs divergences de 
vues sur ces diverses questions, 
les présidents des lignes ferro- 
| viaires recommandent pour 
| plupart deux mesures qui, à leur 
avis, contribueraient largement 
à remédier à la situation. La 
| première serait de permettre 
aux chemins de fer d'abandon- 
[ner tout parcours déficitaire, 
desservant un petit nombre de 
| voyageurs. La seconde serait 
| d'accorder le même traitement 
aux lignes ferroviaires qu'aux 
autobus, et aux avions, pour ce 
i qui est des impôts et de l'entre- 
itien des installations. 

A ce sujet, un vice-président 
de la Lehigh Valley Railroad a 
fait la remarque suivante: 

“Tant qu'on utilisera les fonds 
publics pour subventionner l'a- 
meénagement de grandes routes 
et d'aéroports, le problème res- 
tera difficile à résoudre." 


CITE DU VATICAN — L'Os- 
servatore Romano confirme l'in- 
formation selon laquelle la cé- 
| réemonie de béatification du pa- 


|néfices, mais aucune n’en retire! d'augmenter dans les cas où le!Pe Innocent XI aura lieu le troi-|nération de 


|sième dimanche d'octobre. 


la | 


dans la baie Georgienne l'avait 
complètement rétabli. 

Le chef du parti CCF, M. M. 
| 3. Coldwell, est en route pour 
pie Royaume-Uni à bord de 
| l'‘Empress of Britain’. 11 comp- 
Îte visiter des amis en Angle- 
terre et faire un court voyage 
sur le continent. 

Le chef du Crédit social, M. 
Solon Low, passera ses vacan- 
ces à sa résidence d'Ottawa. Il 
projette de visiter l'Ouest ca- 
nadien au cours de l'automne. 


M. le consul de France, le 
comte Serge de Fleury, est de 
retour à Winnipeg après un 
| voyage de quelque trois semai- 
{nes en France et en Suisse, au 
| cours duquel il a pris part à des 
| réunions d'études sur les pro- 


sa que pose l'immigration. | 


Journée des malades 
à Ste-Anne-de-Beaupré 


a 
STE-ANNE-DE-BEAUPRE 
{La grande journée des malades 
a Ste-Anne-de-Beaupré aura lieu 
{le dimanche 26 août. Plus de 50,- 
000 pèlerins y sont attendus, On 
célébrera une grand-messe aux 
intentions des malades à 9 h. 30 
La.m., suivie d'un chapelet -des 
malades, devant la basilique. 
| Au cours de l’apres-midi, il y 
aura chemin de la croix dans la 
colline, autre chapelet des mala- 
| des devant la basilique, proces- 
| sion du T. S. Sacrement, bénédic- 
tion solennelle des malades et vé- 
s reliques de sainte 


| Anne. 


L£ 


1 l'est d'Anchorage. (NC) 


'RIX: SEPT CENTS 


La Grande-Bretagne s inquiète 


PAYER SELON NOTRE PLAN 


IL EST PLUS FACILE DE 


D 
271, PORTAGE 


AVENUE 


du peu d'immigration au Canada 


LONDRES -- Le Bureau de | 
| l'Immigration britannique] 
|vient de publier un rapport | 
| dans lequel il affirme que la | 
| Grande-Bretagne devra pla-| 
| cer plus de capitaux dans les 
pays du Commonwealth, si 
elle veut encourager l'immi- 
| gration de ses sujets vers ces 
| pays. 


“Si nous considérons en Gran- 


| 
1 
| 
1 
| 


de-Bretagne qu'il est désirable |: 


de poursuivre une politique 
d'encouragement à l'immigra- 
tion vers les pays du Common- 
wealth d'outre-mer, affirme le 
rapport, nous devrons alors nous 
| engager dans une politique plus 
active de placements ; dans ces 
pays et nous devrons vouer une 
plus grande partie de nos res- 
sources à cette fin.’ 

Le Bureau ajoute que le nom-; 
bre des Britanniques émigrés au 
| Canada depuis la fin de la der- 
nière guerre n'est pas assez con- 
sidérable pour y maintenir la 
proportion de sa population qui 
est d'origine britannique 

Pourcentage décroissant 

“Il appert, poursuit le rap-| 
port, que le pourcentage des ci-| 
toyens d'origine britannique au 
Canada tombera de 47 à 32 p. 
100 d'ici la fin du siècle, au 
rythme actuel de SERIES | 
britannique." | 
| “Nous croyons que cette ten-| 
dance est mal vue au Canada, 
| ajoute enfin le Bureau de l’Im- 
| migration britannique, parce 


| Augmentations à de 


| OTTAWA — Le premier mi-| 
|nistre, M. St-Laurent, a annoncé, 
par l'entremise de son secréta- 
riat, que des augmentations de 
traitement allant de $500 a $1,-} 
000 ont été accordées à 23 sous- | 
ministres et autres fonctionnai- | 
res supérieurs du gouvernement | 
fédéral. Sur ce nombre, 11 fonc- 
tionnaires bénéficient d'une aug-\} 
mentation de $1,090 et 12 de 
$500. Les augmentations sont | 
rétroactives au ler juillet der- 
nier, | 

Les traitements de trois hauts | 
fonctionnaires ont été portés de | 
$17,500 à $18,500, Ce sont ceux 
de M. Jules Léger, sous-secrétai- 
re d'Etat aux Affaires extérieu-| 
res; dé M. À. B. Bryce, grétlier | 
du Conseil privé, et de M. W. F.| 
Bull, sous-ministre de l'Industrie | 
et du Commerce. | 
Les traitements des autres bé- 
{néficiaires de ces augmentations 
|variaient entre $15,000 et $18,- 
000, 


© —— —  ——_—_— 


L'Australie et les 


écoles catholiques 


CANBERRA -- Le gouverne- | 
ment australien a recemment 
proposé d'accorder une aide fi-| 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


| nancière aux écoles catholiques 


let privées, du district adminis-| 
tratif de Canberra. Comme on 
| le sait, Canberra a, au point de| 
vue administratif, le même sta- 
tut que Washington aux Etats- 
Unis, c'est-à-dire que la ville fé- 
dérale se trouve sous la juridic- | 
tion directe du gouvernement, 
le reste du territoire national 
dépendant des différents Etats, | 
Les écoles catholiques sont nom-| 
breuses en Australie et passent | 
pour être les meilleures. Ces! 
derniers temps, écrasées par les| 
charges financières, les écoles 
catholiques australiennes  ont| 
réclamé une aide financière de! 
l'Etat, | 


CITE DU VATICAN Le | 
| Vatican a été affligé par la tris- 
te nouvelle de la mort de S. 
Exc. Mgr Edouard-Gabriel Mes- 
guen, évêque de Poitiers | 


Des jeunes 


"nn canadien- 


que le Canada comprend sans, milent à la populat 

doute les avantages qui décou- | ne 

lent d'une absorption propor- Le Bureau estime, en dernier 
tionnelle de sujets britanniques, | lieu, que le Canada devra con 
étant donné les liens étroits qui! tinuer d'accueillir au moins s0 
l'unissent à la Grande-Bretagne | p. 100 de sa nouvelle popula- 
et leurs vues identiques au su-|tion en immigrants britanni 


| jet de l'avenir, étant ainsi don- 


ques pour maintenir les propor- 


né la facilité avec laquelle les! tions ethniques qu'il a mainte- 
immigrants britanniques s'assi- | nues jusqu ici 


Récemment, S. Exc. Mgr Léo Blais, évêque de Prince-Albert, 
recevait un chèque au montant de $2,000,09 pour le Collège Notre- 
Dame de Prince-Albert. 

Ce chèque représentait le résultat tangible des fêtes organisées 
lors de la St-Jean-Baptiste, le 24 juin dernier, par les membres du 
comité de l’école paroissiale de Duck Lake, en coopération avec 
ceux du Club Canadien de Prince-Albert, dans le but de venir en 
aide à l'oeuvre du collège. 

Parmi ceux qui se rendirent pour faire la présentation, on re- 
marquait M. l'abbé G.-E. Touchet, curé de Duck Lake, M. Guy Pel- 
letier, secrétaire de la paroisse, M. Eugène Tournier, maire de la 
municipalité du même nom, Me J.-G. Crépeau, secrétaire du Collège 
Notre-Dame. 


Précisions sur un don 
au Collège Notre-Dame 


Rév. Pere Directeur, 

‘La Liberté et le Patriote” reproduit un rapport de la visite 
de la Liaison française où il est fait mention de mon discours 

Je n'ai pas dit précisément ce qu'on y écrit. 

L'honorable Maurice Duplessis m'auraif demandé de ne pas 
publier le don avant les élections, M. Duplessis ne m'a jamais de- 
mandé cela et je n'ai jamais dit cela. 


Voici les faits: 

En juin 1955, je recevais de la province de Québec un don de 
$25;:000 pour le Collège Notre-Dame de Prince-Albert, 

. En remerciant l'honorable Maurice Duplessis, je lui ai expli- 
qué pourquoi je ne faisais pas connaître immédiatement ce don au 
public. Sa réponse: ‘A vous de juger, si vous devez le publier ou de 
ne pas le publier”’. 

En 1955, il n'était pas question d'élections 

Au commencement de juin 1956, un autre chèque de la même 
valeur que le premier, 11 n'était pas question de publier ce don 

__ J'ai d'abord fait connaître la source de cinquante mille dollars 
($50,000.00) aux gouverneurs du Collège, le 3 juillet 1956, puis aux 
excursionnistes, deux semaines plus tard. Incidemment, j'ai ajouté 
‘Les élections ont eu lieu dans la province de Québec: mon annonce 
ne sera pas de la cabale”. 

L'honorable Maurice Duplessis ne m'a donc jamais demandé 
d'attendre après les élections pour publier ce don au College Notre- 
Dame. 

Grand merci, Monsieur le Directeur, pour cette mise au point. 

En Notre-Seigneur bien vôtre, 


t LEO BLAIS, 
Evéque de Prince-Albert, 


N.D.L.R. — L'article auquel fait allusion notre distingué cor 
respondant a été publié en première page de notr@ journal, numéro 
du 10 août, sous l'en-tête ‘Un don de l'hon. M. Duplessis au collège 
de Prince-Albert'’. 

L'article en question avait paru d'abord en première page de 
l'hebdomadaire de Trois-Rivieres, Le Bien Public, portant la signa- 
ture ‘‘G.P.”, 

Une copie de ce rapport avait été adressée à La Liberté et le 
Patriote par M. le Chanoine G. Panneton, de Trois-Rivieres, com- 
me nouvelle étant d’un intérêt tout à fait spécial pour nos lecteurs. 

Le texte de l’article a été reproduit in extenso quelques jours 
plus tard sur la page éditoriale de L'Action Catholique de Québec. 

11 y a évidemment une divergence d’accent entre la version 
de l'incident tel que publié dans Le Bien Public et celle que donne 
notre correspondant. 11 nous semble que la mise au point de Son 
Excellence fait ressortir davantage la délicatesse de M. Duplessis 
et la discrétion de l’évêque de Prince-Albert. 


vendeurs d'Australie 


en campagne .contre les saletés 


! MELBOURNE -- Les jeu- 
ines vendeurs de journaux ca-| 
|tholiques d'Australie ont lan- | 
pe une campagne pour l'inter- 
[Rion par le gouvernement 
[des revues pornographiques. | 
|Leur slogan: “Nous ne distri- | 
|buons pas de saletés”, 

Le boycottage a été organisé 
par des écoliers âgés de 9 à 12 
ans. Il est dirigé contre 11 publi- 
cations australiennes qu'on à ju- 
|gées malsaines, Les enfants re- 
|fusent d'en faire la distribution. 
| Les élèves de l’école St. Mary 
|de Melbourne lancérent la cam- 
|pagne au début de juin. Depuis 
lors, 350 autres écoliers catholi- 
ques se sont joints a eux. Les re- 


| 
| 


La Russie vues sont encore en vente dans 
Après le discours d'ouvertu- les kiosques, et des enfants non 
re de M. John P. Humphrey, |eetholiques en assument la dis- 
qui a retracé l’histoire de l'es-| | tribution | 
clavage jusqu'à nos jours, le re- | : 
présentant de la Russie a pro: | Tirage en baisse | 
testé contre l'absence du ‘re- | Les édiieurs concernés refu 
présentant légitime de la Chi- sent de se prononcer sur les ré 
ne”, appuyé, dans ses remar- | sultats du boycottage. 1! le 
ques, par les représentants de la |public admet une diminution du 
Tchécoslovaquie, de ia Pologne F "À 1  |tirage. 
et de la Roumanie Ces jeunes filles s'en vont en Alaska pour y travailler com-| Les éditeurs redoute élar 
Les représentants des ŒEtats-|me missionnaires pendant un.an, sans salaire. De gauche à droi-|&issement de la car a 
Unis et de la république domi-! te, ce sont: Miles Jacqueline Langlorias, de Worcester, Mass. Shir-|autres villes australienn( 
nicaine ont rappelé que les re-|ley Richard, de Springfield, Mass., et Rosemary Bobka, de Clinton, ! Des per res de religions d 
| présentants de la Chine, recon-| Mass. Ces jeunes filles, qui n'ont pas la vocation religieuse, veu-|férentes s'intéressent vir t 
nus par les Nations unies, é-|lent tout de même consacrer une partie de leur vie au service de |au boyoottage. On croit que la 
taient ceux du seul gouverne- | Dieu. Elles enseigneront à ‘école de Copper Valley, a 200 milles à hiérarchie gatholique dg Victo- 


iria favorise l'expansion de ce 


mouvement dans l'Etat tout en- :cole St. Mary, les textes et les 
tier et éventuellement dans les | photos les plus répréhensibles 
six Etats de l'Australie. sont expédiés en Australie par 

Le ‘Street Trading Licences | avion, sous forme de mierofilms, 
Board’, de Melbourne, a deman- | afin d'éviter la vérification dou- 


dé au gouvernement de Victoria | aniere. Les inspecteurs de doua- 
d'interdire aux distributeurs l’u- ne n’ouvrent pas les lettres qui 
tilisation de la main-d'oeuvre en- | arrivent par avion. 
fantine pour la vente des revues “Les enfants dirigent aux-mé- 
immorales me: leur mouvement et il sem- 
Ces publications sont toutes | ble qu'ils le fassent "vec succes”, 
éditées en Australie. Elles obtien- | déclare le Frere Butler. “On doit 
nent leur matériel aux Etats-U-| protéger les jeunes contre 


cette 
nis et en Grande-Bretagne. Selon | pornographie. Il devrait leur 


brillamment son centenaire en 1958 


VICTORIA—La Colombie- , fêtes du centenaire, M. L. D. Wal- 
lace. : fi Saue les pr 
KP ARE ht y: : Per à lace, à affirmé que les prépara- 
L in1c » 1 Le 1€- "1 
Britannique s'apprête à cele- | {ifs vont déjäfbon train, partout 
brer son premier centenaire, | dans la provinige 
en 1958, et les dirigeants du S'il faut envJuger par le pitto- 
8 ; 
PRETTY : AE, :::: | resoue de l'histoire de cette pro- 
comite dorganisation deja nce, il faut avouer que les cé- 
forme en marge de cet anni-|lébratic de son premier centie- 
re seront car la Co- 
versaire affirment que ce se-| "€ #90 CPiq ar la Co 
lombie-Britannique doit son pas- 
a ‘‘la plus celebre réception | sé à deux des époques les plus 
versaire jamais offerte | f°Mantiques de l'Amérique du 
Nord: celle de la course à l'or, 
au monde entier C'est au capita James Cook 
0 a deja prevu ur dépense qu'on accorde | honneur qd avoir 
de $1,300,000 pour pavoiser Con- | été le premier Blanc à fouler le 
enablement la province et célé- | sol de 11 Co)ombie-Britannique, 
orer dignement son histoire, en 1778, mais on n'y comptait 


Le président du Comité des lencore que 500 colons en 1651, 


un CE 


St-Boniface, le 24 août 1956 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Western Savings 
and Loan Association 
* 


Des sournisrions cachetées, séremnées 
su sousiané et portant le mention de 
leur contenu, téront reçues ou bureau 
du recrétaire jusqu'à trois heures de 
l'aprés-midi (heure avancée de l'Est), 
le mercredi 5 septembre 1954, pour Île 
contrat no 20/5/YT construction 


| Que dire de la fabrication du | dont notre organisme à besoin 
taient probablement limités à| été l'allment nutritif qu'il est au- 


e 
Le pain en vedette | 
| pain et de sa cuisson? Les pre-| pOur nous se maintenir en bonne 
deux ingrédients. Le grain mou- jourd'hui. Pour satisfaire aux 


Alimentation saine | 
Cuisson du pain | des vitamines et des minéraux 

| mers habitants des cavernes é- | santé. Le pain n'a pas toujours 
caprices de la population qui a- 


a es 


d'un pont à poutres armées en acier s l'eau. Leurs ga- J 

sur la rivière Mayo, route Whitehorse- | À L's collante et non | vait tendance à réclamer un pain 

Mayo. Territoire du Yukon | vée étaient séchées ou cuites| plus blanc, des aliments raffi- Bureau-chef 
eubair de ter Le y A a dessus de la braise ardente nés, les meuneries mirent à da 

et gr tee À es erma les e soumission [2 Loi : sai de récentes découvertes afin 

sux bureaux du directeur, Division de | d'un feu en plein air. Les Egyp- de produire des farines WINNIPEG 


la route Transcanadienne, édifice Hun- F— primitifs furent le premier 


ter, Ottaws (Ont.), de M. À. W. Walkey, 
ingénieur régional, ministère des Tra- 
vaux publics, édifice Begg, 1110 ouest, 
rue Georgia, Vancouver 5 (C.-B), de 
M. J. G. Länton. ingénieur-eurv£'lliant, 
Division de la route Transcanadienne, 
rue, Edmonton (Alta), de 


ne 
blanches: il s'ensuivit que leur 
valeur nutritive en fut diminuée 
(particulièrement des vitamines 
et des minéraux laissés dans les 
écailles et dans le germe du blé) 
jusqu'en 1953, et ce au détri- 
ment de la valeur nutritive de 


ple, dit-on, à se servir de le- 
|vains dans la fabrication du 
| pain, probablement un genre de 
levain grossier, un produit do- 
| rmestique. À ce peuple va aussi 
le crédit d'avoir inventé le four, 


Le travail de réparation et 
de construction n'empêchera pas 
les pèlerinages d'avoir lieu mais 


La basilique de la 
Guadeloupe, une des plus | 


e«Callum, commis des travaux, 


ministère des Travaux publics, 721 | Z i . 

ù , | étant donné que le pain fait à : il faudra des années avant que 
édifice pate, Coner (PPAl, 2e . En visite récemment à St-Bo-| vec du levain ne peut cuire en notre pain blanc. grandes cathédrales les traveux ne soient terminés. 
Vision de la route Transcanadienne, | niface, M. et Mme Henri Carriè- | plein air. L'usage du four et du] Cependant, la même année, MEXICO — Des plans éabDo- | mens _ 
706 + 169 est, avenue Notre-Dame, Win- | re, de Zenon Park, ont passé des | bain au levain se sont propagés | pUur la première fois, l'on of- rés sont actuellement à l'étude 


nipeg (Man) et de M. F, H. Collins, 
commissaire Territotre du 
Whitehorse (T.Y.) 


Yukon, 


| heures agréables en se rendant 
compte des transformations qui 


| dans l'Empire Romain, il y a 
| plus de 2000 ans, et avec d'au- 


On ne tiendra compte que des sou: | ont eu lieu dans la ville depuis | tres coutumes, se sont infiltrés 


missions auxquelles est annexée une | leur passage ici, il y a #2 ans. | 


garantie sous forme d'un chèque visé 
ou d'obligations, comme la chose est 
spécifiée aux formules de soumission, 
et qui sont préparées sur ces formules 
où sur leur équivalent en conformité 
des conditions qui y sont énoncées. 

Le Ministère fournira, ar l'entrermi- 
se des bureaux précités, les plans et 
devis des travaux sur dépôt d'une som- 
me de #5000 sous forme d'un chèque 
bancaire visé ou d'un mandat-poste 
gars à l'ordre du RECEVEUR GE- 
NERAL DU CANADA. Le dtpôt sera 
remis au déposant dés que les plans et 
devis seront retournés en bon état 
pourvu que ce soit au plus tard un 
mois après la date fixée pour la récep- 
tion des soumissions, Si les plans et de- 
vis ne sont pas retournés dans ce dé- 
lai, le dépôt sers confisqué 

On n'acceptera pas nécessairement ni 
M plus basse ni aucune des soumis- 
sions. 


ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
sdministratifs et 


Ministère des Travaux publics 
Ottawa, le 10 août 1958 


Très attaché à tout ce qui touche 
la vie française dans l'Ouest, où 


ils ont établi leur foyer et élevé | 
leurs enfants, M. et Mme Carrié- | 


re sont abonnés au journal Le 
Patriote depuis 1910. 


Concile plénier 
en Irlande 


DUBLIN -- Le concile 
nier d'Irlande s'est ouvert à 
dare, sous la 
E, le cardinal Jean D’Alton, ar- 
chevéque d'Armagh et 
d'Irlande, et 
évêques et des supérieurs reli- 


jeux, Ce concile s'est terminé 


e 15 août et avait pour but l'é- 


secrétaire. | tude d'un certain nombre de 


blème à la législation et à 
‘administration ecclésiastiques. 


#CROPMASTER!" 


© Transmission—6 vitesses d'a- 
vant plus 2 renverses 

© Poulie rapide à même la ma- 
chine 

© Prise de force à 2 vitesses bâtie 
à même 


Plus de caractéristiques modernes que tout autre tracteur 
Tracteur — au complet 


Moitié prix... 1098 


Entraîneur Diesel à 4 charrues 
4 cylindres —— 6 vitesses d'avant — con- 


Pour 2-3 chorrues — Pneus 11.00x28 


Le maitre modèle 
dé la moisson 


© Système hydraulique puissant 
et uitra-rapide 


© Barre de tire réglable pour 
instruments les plus larges — 
sur tous les modèles 


$2,195.00 


Ne manquex pas 
cette aubaine! 


Nous avons un stock 
complet de parties 
de rechange 


Régulier: $4,800.00 


duite à contrôle mécanique — allumage 


de 12 volts —— démarrage instantané à 
poussoir — prise de force à 4 vitesses — 
barre de traction libre — calibre 48 pou- 
ces — bouclier 132 ——— pompe et injec- 


52850 


teurs du combustible marque C.A.Y. 


QUANTITÉ LIMIT 


ÉE — HÂTEZ-VOUS! 


ER. 


résidence de S. 


primat 
en présence des 


graduellement dans le nouveau 
continent. 

Les premiers colons canadiens 
mélangeaient à l'eau, la farine 
qu'ils avaient eux-mêmes mou- 
lue avec une meule et la cuisait 
len enroulant cette pâte autour 
d'un bâton qu'ils plantaient près 
des braises chaudes de leur feu: 
lils adoptèrent graduellement la 
| méthode de cuire au four. Cette 
| vieille coutume de cuire dans 
des fours faits de briques et de 
pierres est encore en usage dans 
certains secteurs ruraux du Qué- 


il y a à peine quelques an- 
nées, la cuisson du pain était 
une tâche presque entièrement 
réservée à la ménagère. De nos 
jours, environ 90% du pain con- 
sommé au Canada est fait dans 
des boulangeries. Les ingrédients 
àe base sont les mêmes dont se 
servait grand-mère, sauf les don- 
nées qui sont suivies de plus 
vrès, Avec un personnel entrai- 
né et compétent, un outillage 
moderne, et guidé par le fruit 
de recherches intenses, le bou- 
| langer peut maintenant produi- 
re un pain uniformément nutri- 
tif qu'il variera quelque peu 
\ pour satisiaire aux exigenres de 
Piés t population toujours crois- 
sante. 


Que contient un pain? 
Qu'est-ce que le pain? Nous 


devrions nous poser cette ques- 
tion plus souvent, tout aussi sou- 


vent que nous mangeons nos rô- 


ties le matin, ou notre sandwich 
pour le lunch ou notre petit pain 
au diner. 

Le pain est un aliment, non 
simplement un bouche-trou, No- 
tre pain moderne est un aliment 
nutritif, fait d'un mélange d'in- 
grédients enrichis des protéines, 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, j u'à 
trois heures de l'après-midi (heure a- 
vancée de l'Est), le MERCREDI 12 SEP- 
TEMBRE 1956, des soumissions cache- 
tées, adressées au soussigné et portant 
sur l'enveloppe la mention: “SOUM 
SION POUR QUARTIERS POUR 
MES MARIES DE LA G.R.C., MODELE 
J-J, WHITEHORSE (T.Y.)". 

On peut prendre connaissance des 
plans et du devis, et se procurer la for- 
mule de soumission au bureau de l'ar- 
chitecte en chef, ministère des Travaux 
publics, Ottawa (Ont.) et de l'architec- 
te régional, 1110 ouest, rue Georgia, 
édifice Begg, Vancouver (C-B.), ainsi 
qu'au bureau de poste de Prince Ru- 

ert (C.-B.), au bureau de poste de 

awson (T.Y.) et au bureau de poste 
de Whitehorse (T.Y.). 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé ou d'obligations, comme il 
est spécifié à la formule de soumission, 
et qui seront préparées sur la formule 
fournie par le ministère ou sur son 
équivalent et en conformité des condi- 
| tions qui y sont stipulées. 
| Le ministère fournira, par l'entremi- 
se du bureau de l'architecte en chef, 
ou par l'entremise du soussigné, où par 
l'entremise de l'architecte régional, 1110 
ouest, rue Georgia, édifice Begg, Van- 
couver (C.-B.), les bleus et le devis 
de l'ouvrage sur réception d'un dépôt 
au montant de $25.00. sous forme d'un 
chèque bancaire visé ou d'um mandat- 
poste établi au nom du RECEVEUR 
GENERAL DU CANADA. Ce dépôt se- 
ra remis au déposant dès que les bleus 
et le devis seront retournés en bon état 
pourvu que ce soit au plus tard un 
mois pe: la date fixée pour la récep- 
tion des soumissions. Si les bleus et le 
devis ne sont pas retournés dans ce 
délai, Je dépôt sera confisqué. 


la plus basse ni aucune des soumis- 


us, 
ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
et secrétaire. 


mi 
sic 


| administratifs 
Ministère des Travaux publics 
[ Ottawa, le 10 août 1956. 


DU NOUVEAU 


La Shea's Winnipeg Brewery Limited 


annonce qu'à partir du 15 août 1956, 
les produits de John Labatt Limited 


sont fabriqués et mis en bouteilles à 


Winnipeg et qu'ils sont vendus dans 


toute la province aux prix réguliers 


tels qu'établis par le gouvernement 
du Manitoba. 


On n'acceptera pas nécessairement | 


frit aux Canadiens, le pain et 
la farine enrichis. Aujourd'hui, 
90% du pain vendu au 

est enrichi de vitamines. Ce qui 
signifie que notre pain contient 
un supplément de vi 
du fer, des concentrés 
tous en quantités sagement pres- 
crites par notre loi e 
gissant les aliments et les dro- 
gues. Ceci fait du pain un ali- 
ment qui peut à juste titre, pren- 
dre plâce avec les autres nour- 
ritures de base constituant le 
menu quotidien idéal pour les 
Canadiens. 

La prochaine fois que vous 
mangerez une tranche de votre 
pain favori: que ce soit du pain 
blanc enrichi, du pain de blé 
entier, ou du pain de seigle, rap- 
pelez-vous que vous absorbez 
non seulement une source de 
calories énergétiques, mais que | 
vous ajoutez à votre diète, un | 
important complément des pro- | 
téines de céréales, des vitamines 
B essentielles, des minéraux, | 
calcium et fer. 


Notes agricoles 
MAUVAISES HERBES 


Les mauvaises herbes crois-| 
sent à profusion le long des clô- | 
tures, des routes, des chemins 
de ferme et en d'autres endroits 
négligés. Elles passent d'abord 
inaperçues et, au bout de quel- 
ques années, on les considère 
comme un fait accompli. Plu- 
sieurs fermes ont de ces endroits 
négligés, près des bâtiments par 
exemple où les mauvaises her- 
bes débutent pour se répandre 
ensuite dans les champs. On a 
tort de négliger le coin du 
champ, le tas de pierres, la pe- 
tite lisière entre la grange et 
les arbres. 

Les cultivateurs peuvent dif- 
ficilement s'attendre à tirer 
parti des méthodes culturales 
ou chimiques de répression des 
plantes nuisibles dans leurs 
champs s'ils ne s'efforcent d’en 
prévenir la croissance et l’en- 
semencement dans les parties 
non cultivées des alentours de 
la ferme. Ces endroits non cul- 
tivés hébergent des mauvaises 
herbes de toutes sortes, annuel- 
les, bisannuelles et vivace, mais 
en règle générale, les annuelles 
prédominent. La répression en 
est simplifiée du fait qu'on peut 
détruire les plantes nuisibles a- 
vant la maturation des graines. 
Mais trop souvent on fauche les 
plantes nuisibles lorsqu'elles 
sont montées à graines et on 
les laisse sécher sur place. Les 


graines et même les plantes en-| 
tières sont balayées en grand 
nombre dans les champs culti- 
vés du voisinage. Il n’est pas jus- 
te de présumer que tout danger 
de production des graines est | 
disparu lorsqu'on fauche les | 
plantes pendant la floraison. 
Par conséquent, il est toujours 
sage de détruire les mauvaises 
herbes le plus tôt possible. Dans 
toutes les parties non cultivées 
où l'on peut passer un tracteur 
ou d'autres instruments aratoi- 
res, les bonnes façons cultura- 
les avec charrue ou herse à dis- | 
ques sont généralement la re-| 
{cette la meilleure et la moins 
coûteuse contre les mauvaises 
| herbes. 

Les propriétaires semblent | 
parfois se soucier trop peu des| 
mauvaises herbes et les laissent | 
former des graines qui se ré-| 
| pandent à la ronde, Un peu plus | 
| de réflexion et de travail con- 
tribueraient à prévenir la crois-| 


A 


sance et la dissémination des] 
plantes nuisibles. | 
Li LA LI | 

Plus de 90% du maïs cultivé 


aux Etats-Unis est une des va- 
riétés hybrides. 
L2 


1 
| 
.* | 
Les moutons broutent 90% 
des mauvaises herbes au Cana- 
da et mâchent si bien les grai- 
nes qu'il en est très peu qui, 
après avoir passé par leur sys- 
tème digestif, aient un pouvoir | 
| germinatif quelconque, | 
CO 
Bien que l'on admette qu'il y! 
ait avantage à ensiler l'herbe et 
le blé d'Inde, beaucoup de cul- 
tivateurs estiment entore gran- 
dement le foin coupé tôt et en- 
grangé en bonne condition. 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


Manutacturlers d'appareils de 
chautfoge automatique 
8635, boulevard St-Laurent 

Montreal 


| de circuits, et aussi parce que 


| possibles de ne ‘rien donner’ 


| ne homme, ne semble pas avc 


De 


nat du tir à la carabine du Québec 


| du lieutenant gouverneur, au tournoi provincial tenu récemment 


à Mt St-Bruno. 


Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote‘ 


par Jacques 


I n'y a pas que les nageurs] 
de longue distance qui retien- 
nent l'attention des lecteurs des 
journaux de tous les pays. En 
effet, tout dernièrement, on ap- 
prenait que les trois jeunes 
Français, qui avaient confié leur 
vie aux courants de l'Atlanti- 
que à bord du radeau ‘‘L'Ega- 
ré”, ont atteint l'Angleterre. 

Nous ignorons si un tel ex- 
ploit doit faire la page sportive, 
la page du théâtre, ou encore 
celle des faïts divers, mais 
nous serions portés à accorder 
une bonne manchette en pre- 
mière, dans la page des 
sports, ces trois courageux 
jeunes gens. 

Depuis l'exploit du Kon<iki, 
exploit qu'un volume merveil- 
leux et un film assez bien fait 
nous ont raconté de façon spec- 
taculaire, les plus belles théo- 
ries sont possibles pour établir 
l'évolution des peuples. Avec 
Kon-tiki on est parvenu à prou- 
ver que les peuples des îles du 
Pacifique et les peuples de la 
côte du Chili avaient des liens! 
de renté ‘bien étroits; avec 
“L'Egaré'”, on nous prouvera 
peut-être que les Indiens ve- 
naient d'Europe, alors qu'on 
leur a toujours attribué des an- 
cêtres d'Asie, 


Autre mer 


Tandis que nos jeunes navi- 
gateurs s'approchaient de leur 
destination, que Ted Williams 
voguait sur une mer plus cal- 
me, le solide frappeur Mickey 
Mantle faisait porter ses coups 
avec régularité vers les clôtu- 
res des terrains de baseball où 
il est appelé à mériter son sa- 
laire. Mantle songe sans aucun 
doute à Babe Ruth, le fameux 
cogneur des Yankees qui, jouis-| 
sant du prestige et dé la fièvre 
des années ’30, est devenu un 
des immortels du passe-temps 
national des Américains, passe- 
temps devenu le nôtre durant 
les mois d'été, Mantle a conser- 
vé jusqu'ici la merveilleuse 
moyenne de .375, et il y a beau- 
coup de sportifs qui aimeraient 
le voir frapper la balle pour 
plus de .400 à la fin de la sai- 
son, de préférence aux 61 coups 
de circuit dont il aurait besoin 
pour abaisser le record de Ruth. 

Pour notre part, nous aime- 
rions voir Mantle réussir les 
deux exploits, d'abord parce que 
nous croyons qu'un joueur qui 
peut conserver une forte moyen- 
ne au cours d'une saison de 
baseball est généralement plus 
utile à son club que le frappeur 


le frappeur de circuit apporte 
au jeu un élément d'incertitude 
qui sert à créer l'atmosphère| 
idéale de tension nécessaire à] 
une partie de baseball. Mantle 
ne parviendra probabiement 
pas à frapper les 60 circuits, 
mais avec un peu de chance il 

urrait bien atteindre les .400. 
1 va sans dire que les lanceurs | 
tenteront par tous les efforis! 


à Mantle, mais ce dernier par- 
viendra quand même à frapper 
les coups de circuits dont il au- 
ra besoin pour commander le; 
respect de l'adversaire, se mé-! 
riter un gros salaire à la fin de| 
la saison et peut-être présenter | 
la série mondiale à ses copains)! 
sur un plateau d'argent. | 


Ol'Man rivah! | 
| 
1 


Satchel Page, qui doit certai- 
nement être âgé de 50 ans, puis- 
qu'il lançait déjà au début des 
années ‘30 et qu'on ne le con- 
sidérait pas alors comme un jeu- 


perdu toute la puissance qui en 
a fait la terreur des ligues ma- 
jeures, même au temps où les 


| noirs n'avaient pas la perris- 
| sion de jouer dans ces ligues 


Page, au cours des joutes d'ex- 
se fai- 


sait un plaisir de battre Les clubs 


F 


Clément Tremblay, de Chicoutimi et 
dessus, a été porté en triomphe après qu'il eut gagné le champion- 


“D 


| beaucoup plus de chances de se 


Fe 


a De | 


Québec, que l'on voit ci- 


et remporté la médaille d'argent 


LEMOYNE 


des Etoiles des majeures et au 
cours d'une même joute, durant 
la même manche, il passait 
Ruth, Gehrig et Lazarri dans la 
mitaine, un exploit peu ordi- 
naire. Page est venu au monde 
probablement 25 ou 30 ans a- 
vant son temps et même s'il est 
parvenu à briller dans les ma- 
jeures, on aime à imaginer ce 
qu'il aurait fait durant sa ‘‘jeu- 
nesse”’, si une loi tacite n'avait 
joué contre lui. 


Nous nous étions fait à l'idée 
que Page avait terminé sa car- 
rière, mais le vétéran lanceur 
continue toujours son petit bon- 
homme de chemin, pour son 
ami, Bill Veeck. Lorsque Veeck, 
qui avait donné une chance à 
Page de se faire valoir avec les 
Indiens de Cleveland, acheta 
les Marlins de Miami, il fit si- 
gner un contrat à Page. Ce der- 
nier se présenta un jour sur le 
terrain de baseball en hélicop- 
tère, mais en plus de servir la 
ublicité de Veeck, il a continué 
à gagner des joutes et il en est 
rendu à 9 victoires contre trois 
défaites seulement dans la puis- 
sante ligue Internationale. Bien 
des clubs des ligues majeures 
pourraient encore avoir recours 
à ses services en relève, mais 
Page ne quittera pas Bill Veeck 
et même s'il ne retourne pas 
aux majeures, il passera à l'his- 
toire du baseball comme un vé- 
ritable ‘big leaguer”'. 


Victoire canadienne 


L'équipe canadienne de ten- 
nis a triomphé de l’équipe na- 
tionale de France sur les courts 
du magnifique club Mont-Royal 
et cette victoire nous prouve, 
une fois de pius, que si les nô- 
tres pouvaient jouer dans la zo- 
ne européenne, ils auraient 


signaler à l'attention des en- 
thousiastes du tennis du mon- 
de entier. Nous ne voulions 
pas croire à une victoire ca- 
nadienne, mais après avoir vu 
Bob Bédard à l'oeuvre, il a 
bien fallu nous rendre à l'heu- 
reuse évidence que, jusqu'à 
un certain niveau, les nôtres 
peuvent rivaliser avec les meil- 
leurs joueurs européens. Nous 
aimerions maintenant voir l'é- 
quipe italienne faire face à l'é- 
quipe canadienne, advenant une 
défaite de l'Italie contre les 
Etats-Unis, défaite qui n'est pas 
si certaine qu'on le croit, 


Parlant de son expérience sur | 
les courts européens, Bob Bé- 
dard dit qu'il n'avait pas assez 
de coups à son répertoire quand | 
il a entrepris cette tournée. Il 
était trop jeune, mais il a quand 
même acquis une expérience en 
Europe, qui lui a donné beau-! 
coup de confiance quand il est! 
revenu au pays faire face aux 
joueurs qui tentaient de lui en- 
lever son championnat national. 
Malheureusement, au rnoment 
même où il donne de si belles 
promesses, Bédard n'ose plus 
songer trop au tennis. Il doit 
“songer à son avenir”, et on 
comprend par là que, ne possé- 
dant pas une fortune trop con- 
sidérable, il lui faudra songer 
à s'établir, tout en oubliant le 
tennis des tournois. C'est quand 
même regrettable mais qui 
pourrait blâmer Bédard? La 
gloire du tennis passe, mais la 
carrière de l'athlète doit conti- 
nuer elle, en dehors du sport, 
et si elle n'est pas bien prépa- 
rée, qu'arrivera-t-41? 


Heures de consultation 


R.-A. Jacques, M.D. 
Rés. 20-1364 
Chirurgie 
Obstétrique —, Gynécologie 


343, rue Taché 
: | h. à 6 h. de l'oprès-midi; le samedi 


pour faire de la basilique de la 
Guadeloupe l'une des plus gran- 
des cathédrales du monde. La 
basilique actuelle, établie sur le 
site où, d'après la tradition, la 
Vierge Marie serait apparue, il 
y à quatre cents ans, est le lieu 
de lerinage vénéré des catho- 
liques romains du Mexique et 


Dr G. Létienne 
MALADIE DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 


| Tél: Rés.: 42-4764 - Bur.: 93-4369 
601, édifice Medical Arts, Winnipeg 


de toute l'Amérique latine. Elle | Exomen de le vue 


est visitée annuellement par 
millions de pèlerins. 

Cette basilique impressionne 
beaucoup les visiteurs mais elle 
n'est pas aussi grande que cer- 


taines autres églises du Mexi-|264. 


que. Mais le s01 s'affaise par 
endroits, ce qui provoque des 
dommages aux fondations et} 
aux murs. 


Souvent les experts ont con- 
seillé au autorités religieuses de 
démolir la basilique et de la re- 
construire ailleurs. Cependant, 
les chefs religieux du Mexique 
ont décidé de renforcer les fon- 
dations, de réparer les murs et 
d'agrandir la basilique en cons- 
truisant des ailes et des tours. 


Léon-H. Bénard, C.R. 


AVOCAT et NOTAIRE 
Edifice Banque Canadienne Nationale 


431, rue Main Winnipeg, Man, 
TELEPHONE 92-7348 


Monnin, Grafton, 
Deniset, Dowhan, 
& Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 
Éditice Banque Canadienne Notionale 


431, rue Main Winnipeg, Man. 
TELEPRONE 92-7348 


Laurier-A. Régnier 
AVOCAT et NOTAIRE 
Pratique générale du droit 
201, édifice Montreal Trust 
218, avenue Portage, Winnipeg 


Téléphone 92-3924 


Clifford W. Brock 


CR., M.A., LL.B. 


AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council” de Wirnipeg 


550, édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 93-0626 
138, avenue Provencher, St-Boniface 


Chapman & Trudel 


AVOCATS et NOTAIRES 


1 R. Chapman, B.A, LL.B, 
bert-E. Trudel, LL.B. 


412, EDIFICE PARIS 
Portage et Garry — Winnipeg, Man. 


Téléphone 92-4666 


Joseph-N. Landry, B.A. 
Avocat, Avoué et Notaire 
302, éditice Melntyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: 
Bur,: 92-7125 Rés.: 42-0303 


D 


Greenberg & Arpin 
AVOCATS et NOTAIRES 


Solomon GREENBERG, LL.B, 
Maurice-J, ARPIN. B.A. LL,B. 


203-4, édifice Contederation Lite 
57, rue Main, Winnipeg 


Téléphones: 92-6516 - 17 


Marcoux et Dureault 
AVOCATS et NOTAIRES 


Laurant-G, MARCOUX, B.A,. LL.B. 
Armand DUREAULT, B.A., LL.B, 
702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
Téléphones: 92-8241-42 


Tous les mercredis à St-Jean-Baptiste 


Dr JACOHR 
DENTISTE 
et associés 


Leurs nouveaux Bureaux 


sont situés au-dessus du 


MAGASIN METROPOLITAN 
Angle Portage et Carlton 
Winnipeg. Man 


Téléphone 92-8319 


Finhleman 


Optometristes 
et 
Opticiens 
Examen de la vue 
un | 
Kensington | Téléohone 
2175, ave Portage 


WINNIPEG 92-2496 


CLINIQUE SAINT-BONIFACE 


Téléphone 20-4828 


Rés. 20-1701 
| Médecine générale 
Endoscopie — Obstétrique | 


| J.-M. Huot, M.D. 


*|James Shaen Limited 


M. N. Lecker 
OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 


tème étage. édifice Murti 


ave Portage — Téléphone P3-6628 


| Ouvert toute la journée le mercredi 


Fermé le samedi à 1 h pm 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 


Téléphone 23-2850 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Dr Edouard-G. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


301, Chemin Ste-Marie 
St Boniface, Mon. 


TELEPHONE 23-2111 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


Téléphone 23-2850 
141, avenue Provencher 


ST-BONIFACE, MAN. 


Dr A.-E. Bourgeois 
DENTISTE 
343, rue Taché, St-Bonitace 
Téléphone 20-4828 


Dr P.-E. LaFlèche 


DENTISTE 
709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone SPruce 5-5446 


Dr A.-G. Dandenault 


M.D., F,A.U,S, 
Chirurgie - Maladies des temmes 
Téléphone: rés, — 20-1265 


Dr Jean Stolar 
Maladies internes 
Téléphone: rés. — SPruce 5-5878 
126, édifice Medical Arts 
Ave Graham, Wpg — Tél, 92-8648 


Dr joseph M. Kagan 
M.D., F.R.C.S. (C) 
CHIRURGIEN 


318, édifice Medical Arts, Winnipeg 
Heures de bureau: 2 h. À 5 h, p.m. 


Téléphones: 
Bureau: 93-6996  Rés.: 56-5221 


Dr R.-G. d’Agincourt 


M.D. F.R.C.S. (Angleterre) 
F.A.C.8,, F.LC.S. 


CHIRURGIE GENERALE 


Heures dé bureau 
2 h. à 6 h. pbm, tous jours, 
les sAmedis excep 


245, rue Marion, St-Boniface 
Tél: bur, 20-3540 — 40-2191 


Dr E -T. Etsell 
MEDECIN et CHIRURGIEN 


508, éd. Medical Arts, Winnipeg 


Téléphones: 
Bureou: 92-4843 Rés.: 4-4588 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


Téléphones 
Bureau: 20-1927 — Rés.: 20-1784 


155, ave Provencher, 5t-Bonitace 


Dr C. Lavoie 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


400, rue Tache, St-Boniface 
(en face de l'hôpital) 
Téléphones: 
Bureau: 23-6762 


feures de concultation: 
10 h, 30 à midi - 2 h. à 6 h. 


Dr Henri Guyot 
Obstétrique et Gynécologie 
Maternités et maladies des femmes 
Heures de bureau: 2 h. à 5 h. p.m. 
550, rue Auineau, $t-Honface, Man. 
TELEPHONE 20-1696 


Dr J.-J.-A. Bourgouin 


Malodies Rectales et des Voies 
‘ Génito-Urinoires 
Tél: Résidence 4-4370 - Bureau 92-8941 
301, édifice Medical Arts, Winaniper 


Heures de bureau: 2 h, à 5 h. p.m. 
sur entente 


Rés.: 20-1405 


p.m. 


de 11 n. à midi 


W.-N. Albi, M.D, 
Rés. SUnset 3-5717 
Médecine générale 

Obstétrique — Chirurgie 
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réserve 


télévision nous 


Ce que 
dans l'Ouest canadien 


Vingt-rois personnes ont permis à ce journal de publier 
ieurs opinions sur la télévision, la semaine dernière, Le nom- 
bre est infime en comparaison de la population totale de 

- St-Boniface où l'enquête a eu lieu. Cependant, la grande va- 


riété des réponses à la question: “Que pensez-vous de la télé- 
vision ?”, permet de croire que les opinions d'une grande par- 
tie de la population y ont trouvé expression. 

Il y a des gens qui ont tout simplement autre chose à 
faire que de s'installer devant l'écran sonore, d'autres se plai- 
gnent de la qualité des programmes, surtout pour les enfants, 
et de l'impossibilité de choisir entre deux postes émetteurs. 
Les écoliers semblent prêts à octroyer une large part à la téle- 
vision, même et surtout dans les salles de classe. Des profes- 
seurs et des bibliothécaires préférent considérer le rôle que 
ce moyen,de communication peut jouer pour relever le ni- 
veau de la culture générale, 

Il semblerait que le premier engouement pour la télévi- 
sion soit passé et que les auditeurs deviennent moins nom- 
breux et plus exigeants. 

Malgré le bien que peut acccomplir l'usage éclairé de la 
télévision comme moyen de transmettre l'information, la mo- 
rale dramatisée, les spectacies sainement amusants, il n'est 
pas trop regrettable que la popularité du téléspectacle soit 
en baisse, La télévision doit nécessairement se ranger parmi 
les autres moyens de renseignements, tels la radio, la presse, 
les lectures, les conférences, les forum, le cinéma, chacun 
de ceux-ci revétant un cachet particulier et peut-être provi- 
dentiel. La télévision, avec les autres moyens, d’ailleurs, ne 
doit pas se substituer à l'expérience et à la vie elle-même. 
Tous les moyens de communication sont en effet un peu arti- 
ficiels et leur abus privera l'homme du sens du réel, si essen- 
tiel à la recherche de la vérité et de la bonté. 

La pression d'autres activités et d'autres moyens de com- 
munication limite éventuellement le temps que l'auditeur 
peut consacrer aux programmes de la télévision, mais ce 
même spectateur aurait à réagir positivement pour obliger 
les animateurs de ces programmes à bien employer ce temps. 
Sur ce point, les Canadiens français de l'Ouest ont deux 
tâchés principales à accomplir, celle d'obtenir plus de pro- 
grammes de langue française et celle de s'assurer des pro- 
grammes catholiques et culturels. 


Sur ce deuxième point, il suffira pour le moment d’atti- 
rer l'attention de nos lecteurs sur la possibilité que le pro- 
gramme de Mgr Sheen ne soit pas diffusé cette année. D'après 
des renseignements dignes de foi, les responsables de ce pro- 
gramme ont rencontré beaucoup de difficultés l'an passé et 
l'on sait, par ailleurs, que l'horaire qui a été établi pour la 
diffusion de ce programme à Winnipeg, était fixé à 11 h, 
faisant contraste avec le temps qui avait été donné à un pro- 
gramme religieux d'une secte américaine. Il ne s'agit pas tout 
simplement d’un programme que les catholiques veulent syn- 
thoniser à une heure convenable, mais aussi d’un programme 
qui apporte à leurs concitoyens, d'une façon agréable, la pen- 
sée catholique sur les problèmes du jour, un point de vue qui 
a certainement droit de cité sur les ondes canadiennes, et 
dont la diffusion hâterait cette compréhension que Radio-Ca- 
nada est censé promouvoir entre les éléments si divers de ce 
pays. Il n’est pas trop tôt de laisser savoir aux dirigeants de 
CBWT ce que les catholiques de la région pensent à ce sujet. 
Il y aurait certainement moyen d'améliorer ce programme et 
d'en trouver d'autres qui tendent au même but ... mais pour 
le moment, il faut garder ce que l'on a. 

Les mémoires des groupes minoritaires de l'Ouest ca- 
nadien devant la Commission Fowler ont fait ressortir un 
désir unanime quant à l’usage du français à la télévision dans 
cette partie du pays. On demande au moins une heure de fran- 
cais par jour, l'emploi plus fréquent, sinon régulier, d'artistes 
de la région pour des programmes de cachet local et, enfin, 
la nomination d'un coordonnateur de programmes de télévi- 
sion française pour les Prairies. En un mot, que les téléspec- 
tateurs de langue française de l'Ouest soient aussi bien servis 
que les téléspectateurs de langue anglaise de la ville de Qué- 
bec et de la région d'Ottawa. 

La troisième requête formulée plus haut ne diminue en 
rien l'importance du travail qu’accomplit le coordonnateur 
des programmes de radio en langue française à Winmpeg. 
On peut même dire que le succès de M. René Dussault dans 
son travail fait espérer que la nomination d’un responsable 
de la télévision produira des fruits semblables dans ce do- 
maine. Il suffirait peut-être au début d'augmenter le per- 
sonnel du coordonnateur actuel, pour lui permettre de voir 
aux deux genres de diffusion. Quel que soit la méthode 
envisagée pour solutionner ce problème, il est évident qu'une 
telle position contribuera puissamment au règlement progres- 
sif du problème général qui inquiète les Canadiens français 
de l'Ouest. 

Malheureusement, le prolongement de la session à Otta- 
wa et l'attente du rapport de la Commission Fowler ont em- 
pêché que ces questions soient soulevées en Chambre lors de 
la présentation du budget de Radio-Canada. Il n’est jamais | 
trop tard, cependant, de faire entendre par la plume et par | 


0 


des parcs nationaux 
de tout le Canada 


Les parcs nationaux consti- 
tuent pour le Canada un 
important. On en compte p 
sentement dix-sept dont la super- 
ficie globale est de trente mille 
milles carrés. Ces parcs s'éten- 
dent principalement dans l'ouest 
du pays. Dins la province de 
Québec, il n'y en a aucun, sauf 
le parc de la Gatineau (vingt-cinq 
milles carrés) et le parc des 
Champs de Bataille de Québec 
(un tiers de mille carré), qui re- 
lévent du gouvernement fédéral, 
mais qui ne sont pas strictement 
des ‘parcs nationaux”, 

C'est dans les provinces du Ma- 
nitoba, de la Saskatchewan, de 
l'Alberta, de la Colombie et dans 
les Territoires du Yukon et du 
Nord-Ouest que l'on trouve les 
plus vastes et les plus sauvages. 
Qui ne connaît de nom, pour le 
moins, les parcs nationaux de 
Banff et de Jasper, en Alberta, 


sur le versant oriental des Ro- 


cheuses? 
L'aménagement de tels espa- 


ces présente de nombreux pro-| 


blèmes. Vers la fin de la session 
fédérale, qui s'est terminée cette 
semaine, le ministre des Ressour- 
ces naturelles, l'hon. M. Lesage, 
à annoncé que son ministère est 
en train de constituer un comité 
chargé d'établir un plan à longue 
portée pour l'aménagement des 


| 
| 


parcs nationaux canadiens. Le! 
ministre a profité de la circons- | 
tance pour ajouter que ces parcs | 


servent à préserver les régions 
les plus pittoresques et les plus 
intéressantes du pays. 


lis sont mis, dit-il, à la disposi- | 


tion de la population pour son a- 
vantage, son éducation et son 
plaisir, Dans ces territoires, tou- 
te la vie sauvage jouit de la plus 
grande ‘protection et, autant que 
possible, la nature y est conser- 
vée à son état primitif. Toutefois, 
a fait observer le ministre fédé- 
ral, il est des cas où l'état pri- 
mitif présente des obstacles. Il 
faut parfois améliorer la nature. 

Ce sera précisément là le rôle 
du comité que forme le ministe- 
re des Ressources naturelles. A- 
près avoir étudié la situation de 
chaque parc national, il établira 
des règlements uniformes pour 
tous. 

A l'heure présente, le grand 
besoin de ces parcs, ce sont les 
routes. 11 y aurait de nombreuses 
voies à construire à travers les 
uns et les autres pour permettre 
aux automobilistes d'y avoir un 
accès facile. Le comité aura de- 
vant lui une tâche considérable, 
mais aussi une tâche patriotique. 
Il aura également l'occasion par 
là de servir les meilleurs intérêts 
du Canada. 

(La Presse) 


Les Jésuites 


et l’action sociale 

Le rôle de S. Ignace de Loyo- 
la, indiquant aux laïcs l’action 
sociale comme moyen d’'attein- 
dre à la perfection, a été exposé 
par S. Exc. Mgr O'Boyle, ar- 
chevêque de Washington, dans 
une conférence à Scranton, son 
lieu d'origine, à l'occasion. des 
fêtes de l'année ignatienne. Le 
fait, déclara l'éminent prélat, 
que nous honorons aujourd'hui 
saint Ignace dans une ville si 
étroitement liée à la cause du 
travail organisé, aux Etats-Unis, 
nous incite à signaler le labeur 


efficace auquel se livrent les jé-! 


suites américains pour le triom- 
phe de la justice sociale. Leurs 
écoles de relations-industrielles 
(labor-manag ement) et leurs 
nombreuses publications tien- 
nent le premier rang dans l’en- 
seignement de la doctrine socia- 
le de l'Eglise, 


Deuil épiscopal 
aux Etats-Unis 


L'épiscopat des Etats-Unis est! découvre au Kansas les injus- 
dans le deuil. Un de ses mem-!tices, les abus et 
et les! Connaissent si bien les nègres 


| plus actifs, S. Exc. Mgr John|du Sud-Est. 


bres les plus distinguées 


tés de la Légio 


était assez bon ‘‘dans les circonstances”. (NC) 


Billet du vendredi 


Un écriv 


On trouve de temps à autre,, 
en bouquinant, la version fran-| 
çaise d'un ouvrage de Langston 
Hughes: Histoires de blancs, 
Les Grandes profondeurs ou 
Sandy, traduction de Not With- 
out Laughter, connu à Paris 
depuis 1934. 

De quelques années plus âgé 
que Richard Wright, Hughes 
est comme lui un Américain de 
couleur, mais né dans le centre- 
ouest, qui roula sa bosse en 
maints pays, jusqu'en Russie 
soviétique, avant de se fixer au 
pays natal et gagner sa vie de 
sa plume, tantôt journaliste et 
tantôt romancier. I1 travaillait 
dans un hôtel de Washington, 
comme chasseur ou garçon d’as- 
censeur, quand il fit la connais- 
sance de Vachel Lindsay. En ce 
temps-là, déjà connu comme 
poète, Hughes donnait des vers 
à la revue Crisis, que publiait 
un groupe d'écrivains noirs. 

Après un an à Columbia, il 
désirait terminer ses études, 
mais il n'y pouvait songer faute 
de fonds. Lindsay lui vint en 
aide, lui permit d'atteindre 
bientôt un plus grand public. 
Il se trouva à peu près lancé, 
Son premier roman suivit peu 
après. 

Langston Hughes est aujour- 
d'hui un écrivain en vue. Le 
dernier de ses livres paru en 
France est la traduction de son 
autobiographie, The Big Sea, 
dont l'édition originale remonte 
à 1940, Quant à ses Histoires de 
blanes, ce sont les contes et nou- 
velles contenus dans The Ways 
of White Folks, recueil qui da- 
te aux Etats-Unis de 1934. 

*X *k * 

Le seul roman de Hughes, 
Not Without Laughter, parait 
être avec son autobiographie 
l'une de ses meilleures oeuvres. 
Cela tient sans doute à ce qu'il 
contient de personnel, car l'on 
y sent partout l'auteur derrière 
le récit. 

Fils d'un avocat, né dans le 
Missouri en 1902, l'écrivain pas- 
se une partie de sa jeunesse à 
Kansas City. Son livre met en 
scène une famille noire, qui re- 


préjugés que 


LA LiBERTE ET LE PATRIOTE 


Langston Hughes 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


la parole nos légitimes aspirations. 


Pie XII 
et l'éducation 


L'éducation joue un grand 
rôle dans la vie actuelle. Les 
hommes de demain — et par 
conséquent la nation — seront 
ce qu'elle les aura faits. Aussi 
l'Eglise, soucieuse du bien de 
l'humanité, ne néglige rien pour 


assurer à tous une éducation 
vraiment chrétienne. Elle en 
fait un devoir grave aux pa- 


rents. Elle les aide à le remplir. 
Nombreuses sont les commu- 
nautés qui s'y dévouent à côté 
de laïcs de choix. Mais les for- 
ces du mal sont, elles aussi, à 
l'oeuvre. Et leurs moyens sont 
puissants. C'est pourquoi les pa- 
pes ne cessent, par leurs direc-!| 
tives, d'éclairer et de soutenir} 
les catholiques dans l'accom- 
plissement de leur tâche d'édu- 
cateurs 

Pie XII a publié maints do- 
cuments sur ce sujet. À ceux 
qui ne pourraient facilement les 
lire ou qui aimeraient en avoir 
comme un résumé, l'Institut So- 
cial Populaire offre une brochu- 
re ‘Pie XII et l'éducation” par 
le Frère | 


vient de paraitre dans la collec- 
tion de l'Oeuvre des Tracts. On 
y trouvera les principaux pes- 
sages de l'enseignement du 
grand Pontife, reliés entre eux 
par quelques commentaires qui 
aident à en prendre une vue 
d'ensemble, Cette brochure se- 
ra d'une grande utilité à tous 
les catholiques, mais surtout 
aux parents et aux éducateurs. 
Elle se vend 20 sous aux Edi- 
tions Bellarmin, 8100, boule- 
vard St-Laurent, Montréal-11, 


Le catholicisme à 
l'exposition 
de Bruxelles 
universelle 


Une exposition 


doit se tenir en 1958 à Bruxel-| 


les. Le Souverain Pontife a ac- 


cepté que le Vatican y figurât., 
Son kiosque portera le nom de] 
Civitas Dei et devra donner une| 


vue d'ensemble du catholicisme 
à l'heure actuelle, II aura 150.- 
000 pieds carres. Le pape fait 
un appel aux catholiques du 
monde entier pour qu'ils aident 
à défrayer les dépenses de cette 


Eugène-Robert. Elle!installation. , 


Francis Nol!, évêque de Fort L'intérêt se concentre sur le 
Wayne depuis 36 ans, vient de!ijeune Sandy, que ses parents, 
mourir à l'âge de 81 ans, On|Sa mère, sa grand-mère surtout, 
ne compte plus ses nombreuses | élèvent avec grand soin, au prix 
initiatives. IL fonda l'hebdoma-|de renoncements quotidiens, a- 
daire “Our Sunday Visitor”’|fin de lui permettre plus tard 
dont le tirage est probablement| une vie moins misérable que la 


le plus élevé des journaux ca-! leur. De nombreux personna-| 
tholiques du monde. Il fonda|£&es évoluent autour du garçon, | 
aussi la revue “The Priest” et|les uns sympathiques, les autres] 
le “Family Digest”. Nombreu-| MOins, mais qui luttent ensem- 
ses sont ses publications: livres! ble contre la pauvreté et les| 
et tracts. La plus connue et! préjugés défavorables aux Amé- | 
la plus populaire est ‘Father|ricains de peau noire. | 
Smith Instructs Jackson” qui! En cours de route, l'auteur! 
atteignit 80 éditions. analyse avec beaucoup d'acui-| 
RENE ER PIERER té, selon Pierre Brodin, “les 
L'avis d'un évêque | transformations qui Ppoo 
pes Fa ee (Tr dstri | dans l'intervalle de deux géné- | 
|rations: la vieille génération, 

STEUBENVILLE — S. Exc.|l religieuse, conservatrice, dure! 

| Mer Mussio, évêque de Steuben-|au labeur, se soumet au destin; 
| ville, Ohio, déclare, dans une|la jeure, au contraire, quittel 
lettre pastorale, que toute in- | l'église, s'adonne à la danse et 


aux idées nouvelles, est assoif- | 


| fraction volontaire des règles de} 
fée d'une liberté plus grande’'.! 


la circulation doit être 
en confession, ccmme tout autre | 
péché. Il ne faut pas que 
gens soient à la merci de con- 
ducteurs déraisonnables. Ceux-|Ce num pénible, rare- 
ci peuvent vivre, même s'ils ne | ment traverse de satisfactions, | 
conduisent pas. Mais il devient | Mais qu'ils affrontent avec cou-| 
| de plus en plus impossible de | rage et bonne humeur, non sans | 


| supporter de tels dangers pu-|£82:et€ 
| blics. ' laughter. La version française! 


accusee 


souligne les noirs se 
doivent contenter d'une existen- 


les le roman 


liante et 


2 ane came conmg nt ment eme mme en dd 


ain noir: 


| 
de l'oeuvre est due à Gabriel 
Beauroy. 

*k * * 

Langston Hughes commença 
tôt à courir le monde, Après ses 
études à Cleveland et à l'Uni- 
versité Columbia, il travailla à 
droite et à gauche, finalement 
s'embarqua pour l'Afrique et 
l'Europe, matelot à bord d'un 
cargo. Sur le vieux continent, 
il fit tous les métiers. 

H arrive à Paris en février, 
sept dollars en poche, et devient 
peu après aide-cuisinier dans 
une boîte de nuit, où il rencon- 
tre Florence, la chanteuse noi- 
re, et Joséphine Baker. Un peu 
plus tard, c'est l'Italie, qu'il vi- 
site en compagnie d'Alain Loc- 
ke. Dans maints villages de la 
péninsule, où l'on n'a jamais vu 
un nègre, il est le centre d’at- 
traction, On lui vole dans un 
train son passeport et son ar- 
gent, et il se trouve sans le sou 
à Gênes, où il vit pendant quel- 
que temps d'expédients, avec 
des compagnons aussi dépour- 
vus que lui, à 

Il trouve enfin à s'embarquer 
sur un navire en partance pour 
l'Amérique, travaille pour ac- 
quitter le prix de son passage. 
Sa mère demeurait alors à 
Washington et c'est là qu'il se 
rendit. Incapable de trouver un 
emploi convenable, il accepta 
un poste de serviteur à l'hôtel 
Wardman Park, où il se fit con- | 
naître à Vachel Lindsay. Un 
peu plus tard, c'est le succès. 
Son roman, Not Without Laugh- 
ter, lui valut le prix Harmon, 
au montant de $400. Il n'avait 
jamais possédé autant d'argent 
à la fois. Dès lors, il décide de 
gagner sa vie en écrivant. Il ra- 
conte tout cela dans son ouvra- | 


ge de souvenirs. 
L'ILLETTRE 


Radio-télévision 
et vie française 

Les développements de la ra- 
dio et surtout de la télévision 
mettent à une dure épreuve la 
vie française au Canada. Quelle 
est actuellement la situation en 
ce domaine: richesses, lacunes, 
besoins, exigences, menaces et 
périls, etc.? Il importe aux Ca- 
nadiens français d'être rensei- 
gnés le plus exactemént possi- 
ble sur les effets de la radio et 
de la télévision d'aujourd'hui. 
Aussi l'Institut Social Populai- 
re a-t-il cru opportun de pu- 
blier en brochure deux études 
tout à fait remarquables: la pre- 
mière de M. André Laurendeau 
sur La télévision et la culture 
au Canada français, la seconde, 
sur La radio-télévision et la po- 
pulation franco-canadienne, par 
le Conseil de la Vie française. 
Ces deux études se complètent 
l'une l’autre et forment un tout 
riche d'aperçus et de me 
| 

| 


tions. 
S'adresser aux Editions Bel- 
larmin, 8100, boulevard St-Lau- 
rent, Montréal (11). Prix: 25 
sous. 
Découverte de fresques 
sur la vie de la Vierge 
VENISE — De nouvelles fres-| 
ques ont été découvertes dans] 


Au Kansas comme ailleurs, |l'église St-Marc. Elles sont du|L'Egypte a 


XIVe siecle et représentent la] 
vie de la Vierge. Il n'est pas pos- 
sible, pour le moment, de les at-| 
tribuer à un peintre connu. | 


La découverte a été faite sur | ques jours, Londres a cessé ses | gouvernement 
se : envois de navires et de troupes. Ilever elles-mêmes ceftains im- 


la partie inférieure du mu: où 


de coeur, not without trouvent déja les peintures de Puis, le gouvernement 


Fiammenghine. } 


mnt 


La Chronique 


par André LAFLECHE 


ernationale 


Une campagne électorale marquée d'enthousiasme 


s'ouvre aux Etats-Unis. 


le de Kavisruhe, au sujet du par- 
ti communiste en Allemagne oc- 


| cidentale. Voici que !a Cour a 
[rendu jugement et déclaré 


le 
parti communiste anticonstiiu- 
tionnel. Ce parti sera donc dis- 
sous et ses biens confisqueés au 
profit de l'Etat. Et “toute ten- 
tative de reconstituer le parti 


| communiste ou de nouvelles or- 


&anisations crypto-communistes 


| tombera sous le coup de sanc- 
[tions pénales 


Le jugement est 


Malgré la saison sportive qui} res et troupes non loin de Suez.| sans appel”. Il parait que des 


attire des foules énormes a cha- | 
cune des grandes parties de bal- | 
le au camp, sport favori des 
Américains, et malgré la confe- 
rence de Londres qui s'est ou- 
verte à la fin de la semaine der- 
nière, nos voisins äu sud sont 
surtout prébecupés de politique. 
Le 16 août, à Chicago, le con- 
grès national du parti démocra- 
te a choisi comme chef M. Adlai 
Stevenson. Celui-ci, dès le pre- 
mier tour du scrutin, a rem- 
porté la victoire par 905 voix 
contre 210 pour M. Harriman, 
son principal concurrent. On est 
d'accord pour penser que M.| 
Stevenson est un candidat de 
qualité. C'est un homme politi- 
que de grande envergure. Il ne 
jouit pas de la popularité per- 
sonnelle du général Eisenhower. 
Ce dernier est un héros note | 
nal. Il a un courage remarqua- 
ble en face de la maladie et 
de la mort. Le général accom- 
plira son devoir jusqu'au bout, 
quelles que puissent en être les 
conséquences. Il a, en outre, des | 
qualités de chef qui manquent | 
peut-être a M. Stevenson. 


L'élection du 6 novembre | 


Les Américains prennent leurs | 


élections terriblement au sé- 
rieux. C’est pourquoi toute leur 
attention, d'ici le début de no- 
vembre (l'élection présidentiel- 
le aura lieu le 6 dudit mois), 
sera centrée sur le choix à fai- 
re entre MM. Stevenson et Ei- 
senhower. La politique étrangè- 
re des Etats-Unis sera probabie- 
ment au point mort, à moins 
d'une:très grave crise interna- 
tionale: dans ce dernier cas, les 
chances de M. Stevenson dimi- 
nueraient sensiblement. Durant 
deux mois et demi, les Améri- 
cains s'emploieront surtout à 
apaiser les querelles internatio- 
nales. Car ils ne veulent pas a- 
voir d'ennuis sérieux pendant la 
période électorale. A remarquer, 
en passant, les méthodes électo- 
rales en vigueur aux Etats-Unis. 
Une femme a permis qu'on lui 
dessinât dans le dos (elle por- 
tait une robe-soleil au large dé- 
colleté) le portrait de M. Adilai 
Stevenson, D'autre part, on a 
distribué aux “Stevenson Girls” 
des jarretelles rouges, blanches 
et bleues: c'est sans doute pour 
qu'elles les montrent. Des jour- 
naux montréalais ont publié là- 
dessus des photos révélatrices. 
Dans la province de Québec — 
quoi qu'on puisse dire — nous 
n'en sommes pas encore là. 


Le canal de Suez 


Au moment où nous rédigeons 
ces notes, la conférence de Lon- 
dres, convoquée par la Grande- 
Bretagne, la France et les Etats- 
Unis, pour trouver une solution 
au problème posé par la natio- 
nalisation du canal de Suez par 
l'Egypte, commence à peine ses 
travaux. Notons cependant que 
l'on a tenté de larges conces- 
sions à l'Egypte, en vue d'apai- 
ser son gouvernement et l'ame- 
ner à se montrer plus conciliant 
au sujet de l'administration du 
canal, Tout d'abord, la Banque 
internationale lui a offert un 
prêt de $1,000,000,000 pour lui 
permettre d'entreprendre les 
travaux de l'immense barrage 
que l'Egypte projette de cons- 
truire sur le Nil. Le colonel Nas- 
ser a refusé dédaigneusement 
cette offre comme contraire aux 
intérêts de son pays. Le secré- 
tairé d'Etat américain aux Af- 
faires étrangères, M. John Fos- 
ter Dulles, a proposé de son 
côté que le canal fût administré 
par un organisme des Nations 
unies. Ce que l'Egypte a refu- 
sé également. Un porte-parole 
du gouvernement égyptien a dé- 
claré: ‘Nous répétons que nous 
devons seuls avoir le droit dè 
gestion du canal et de son éco- 
nomie. Si on emploie la force, 
nous nous défendrons. I! n'y" au-| 
ra pas de compromis qui dimi- 
nuera l'indépendance et la sou- 
veraineté de l'Egypte”. 


L'apaisement nécessaire 


Ces offres généreuses auraient 
dû être faites alors que le 21 
vernement égyptien réclamait 
l'aide des Etats-Unis et de la 
Grande-Bretagne pour construi- 
re son barrage sur le Nil. De 
guerre lasse, le colonel Nasser 
a étatisé le canal de Suez peur 
obtenir les revenus dont il a be- 


soin. A cette étatisation, la 


et par l'envoi, en Méditerranée, 
de forces navales considérables. 


comme une provocation. Et 
Ligue arabe a déclaré qu'ell 
ferait la guerre sainte si l'on at- 
taquait l'Egypte. Durant quel- 


anglais 
à IeCOmMENCé à M@SSErT HNavi- 


Sir Anthony Eden a déclaré que | communistes 
| sant la radio de l'Allemagne de 


| 
chefs parlementaires du parti! de 


la situation était extrêémement 
grave. Devant cette attitude, les 


allemands, utili- 


l'Est, ont demandé aux ouvriers 
l'Allemagne occidentale de 


travailliste out prié le premier | protester contre pareil ‘“erime”. 
ministre d'user de modération| On souhaiterait que le Canada 
et de ne poser aucun: geste mi-| affiche la belle fermeté de l'Al- 


litaire, On craint la guerre. 1] 


faut, dans les circonstances, 
procéder avec beaucoup de pru- 
dence, L'Egypte, d'autre part, 


serait dans le tort si elle refu- 
sait systématiquement toute s0- 


lemagne occidentale à l'endroit 
de ses mouvements subversifs. 
Il est de notoriété publique que 
nous avons des commurastes au 
pays, quoi qu'en disent certai- 
nes gens qui parlent toujours 


lution raisonnable au problème. |des anticommunistes comme des 


Le communisme en Allemagne 


En 1951, le gouvernement 
du chancelier Adenauer portait 
plainte, devant la Cour fédéra- 


chasseurs de sorcières, Ceux qui 
nous font le plus de mal sont 


Lens moins les vrais com- 


munistes que ceux qui font leur 
jeu. 


A la Chambre 


:. des 


Communes 


Vue d'ensemble des travaux parlementaires au cours 
de la récente session. 


La troisième session de la 
vingt-deuxième législature du 
Canada a été prorogée le mardi 
14 août à 6 h. 30 du soir. 

Voici le texte du discours du 
trône, prononcé en cette occa- 
sion par l'hon. Patrick Kerwin, 
juge en chef du Canada et dépu- 
té de S. Exc. le gouverneur gé- 
néral, Il donne une vue d'ensem- 
ble des travaux de cette session: 


“Durant la présente session, il 
s'est tenu, à Londres, une confé- 
rence des premiers ministres du 
Commonwealth au cours de la- 
quelle ont eu lieu, dans l’atmos- 
phère de collaboration amicale 
qui caractérise ces réunions, des 
échanges de vues très utiles sur 
la situation internationale. 

“Depuis l'ouverture du Parle- 
ment, en janvier, la tension en- 
tre l'Union soviétique et l'Occi- 
dent a continué de diminuer, 
bien qu'aucun événement ne 
nous permette de croire que l'U- 
nion soviétique a modifié ses ob- 
jectifs fondamentaux. 

‘Malheureusement, la situa- 
tion au Moyen-Orient s'est ag- 
gravée par suite de la main-mi- 
se soudaine du gouvernement de 
l'Egypte sur le canal de Suez, 
geste qui a introduit un nouvel 
élément de discorde et de danger 
dans cette partie agitée du mon- 
de. 

‘Mes ministres continuent tous 
leurs efforts, par l'entremise des 
Naticns unies et de l'Organisa- 
tion du Traité de l'Atlantique 
Nord, en vue de consolider les 
forces qui assurent la paix et 
participer pleinement a toutes 
les tentatives visant à résoudre 
les problèmes internationaux qui 
divisent le monde de façon si 
malheureuse. 


Progrès constants 

“Cette année encore, l'écono- 
mie canadienne marque une ex- 
pansion et un progrès constants. 
La situation commerciale est 
bonne et l'embauche est à un ni- 
veau élevé. De plus, notre com- 
merce international touche de 
nouveaux sommets. De fortes 
ventes à l'étranger sont venues 
réduire nos stocks de céréales 
extraordinairement élevés par 
suite de plusieurs récoltes sura- 
bondantes. La confiance des Ca- 
nadiens en notre puissance éco- 
nomique se reflète dans ie chif- 
fre élevé des dépenses en immo- 
bilisations qui, cette année, sont 
même sensiblement plus fortes 
que celles de l’an dernier, De 
fait, presque tous les secteurs de 
l'économie nationale connaissent 
des jours prospères, 

“Afin d'alléger les difficultés 
financières que certains produc- 
teurs de céréales éprouvaient par 
suite du manque d'espace dans 
les élévateurs, vous avez autorisé 
le Gouvernement à garantir des 
prêts bancaires gagés sur les cé- 
réales entreposéees dans les fer- 
mes. Vous avez aussi autorisé le 
Trésor à acquitter, à compter du 
ler août 1955, les frais d'entre- 
posage et d'intérêt à l'égard du 
blé détenu par la Commission 
canadienne du blé en sus de ses 
reports normaux. 


“Vous avez adopté une loi qui | 
| Grande-Bretagne a répondu par | autorise le gouvernement à ver- 
|la mobilisation de ses réserves!ser aux gouvernements provin- 


ciaux des paiements de péréqua- 
tion d'impôts et des paiements 


interprété ce geste! de stabilisation de revenu pro-| 
la | vincial ainsi que des paiements | portées à la Loi sur l'assurance- 
el de location de domaines fiscaux : chômage, dont une qui 


aux provinces qui préféreront 
conclure une convention avec le 
fédéral au lieu de 


nôts. Ces mesures ont été étu- 


inière, au cours de réunions en- 
tre représentants des gouverne- 
ments fédéral et provinciaux, et 
[mes ministres sont d'avis que 
dans l'ensemble ces nouvelles 
dispositions constituent une amé 
|lioration substantielle et réaliste 
des relations fiscales entre les 
gouvernements fédéral et provin- 
ciaux. 


Assurance-santé 

“Le gouvernement a également 
annoncé que, lorsque la majorité 
| des gouvernements provinciaux, 
représentant la majorité de la 
population canadienne, seront 
prêts à adopter un programme 
d'assurance des soins hospita- 
| liers, il sera disposé à recomman- 
der une mesure législative por- 
tant paiement aux provinces in- 

téressées d'une part importante 
des frais d'un tel programme, 

“Vous avez au moyen d'une loi 
autorisé le gouvernement à con- 
clure des ententes avec les gou- 
vernements provinciaux en vue 
{du partage des frais de l’assistan- 
ce aux chômeurs dans le besoin 
qui ne sont pas admissibles aux 
prestations d'assurance-chômage, 
Six gouvernements provinciaux 
l'ont signé de telles ententes. 

“Donnant suite à une loi adop- 
tée au cours de la présente ses- 
sion, on a commencé l'aménage- 
ment d'un pipe-line exclusive: 
ment canadien qui amènera le 
gaz naturel de l'Alberta aux mar- 
chés de l'Est, 

“Vous avez adopté une mesure 
législative modifiant la Loi sur 
la route transcanadienne en vue 
d'autoriser une plus forte contri- 
bution du gouvernement fédéral 
à la construction de la roaite 
transcanadienne et ainsi hâter 
l'achèvement de cette importan- 
te artère nationale, 

“La Loi nationale sur l'habita- 
tion a été modifiée pour permet- 
tre au Gouvernement d'apporter 
une aide et un encouragement 
plus efficaces au réaménagement 
des vieux quartiers de nos villes. 
Une autre modification à cette 
loi prévoit une nouvelle augrnen- 
tation des montants pouvant être 
prêtés pour l'amélioration des 
maisons. 

“Un comité mixte des deux 
Chambres a fait une étude pous- 
sée des travaux et des projets de 
la Corgmission du district fédé- 
ral. L'étude du comité consti- 
tuera un guide trés utile dans 
j'aménagement futur de notre ca- 
pitale nationale. 

“Vous avez permis l'extension 
des facilités mises à la disposi- 
tion de notre population agrico- 
le grâce à la Commission du prêt 
agricole canadien et à la Loi sur 
les prêts destinés aux améliora- 
tions agricoles. 

“Vous avez étendu le champ 
d'action de la Banque d'expan- 
sion industrielle afin de favori- 
ser davantage le progres des pe- 
tites industries dans tout le pays. 

“Vous avez adopté une mesu- 
re législative autorisant le Ca- 
nadien National à construire un 
embranchement depuis Bartibog 
jusqu'a la rivière Tomogonops, 
dans la province du Nouveau- 
Brunswick. 

“Une loi a été adoptée qui as- 
| sure aux femmes un salaire égal 
là celui des hommes, pour un tra- 
| vail égal dans les industries qui 
|sont de la compétence fédéraie. 
“Des modifications ont été ap- 


permet 

| tra d'étendre cette loi à la plu- 

| part de ceux qui travaillent dans 
| l'industrie de la pêche (. ..) 

“Je prie la divine Providencce 

| de çontinuer à bénir, protéger et 


| diées, certe année et l'année der-| guider notre nation.” 


ETES 


St-Boniface, le 24 août 1956 


E PATRIOTE 


fees 4 LA LIBERTE ET L tt 
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| A. J. ner, fils de Mie V. 

La guerre aux de St-Boniface au camp SE nt 
Rocan. 


ocan, fils de M. M. 
| miqué ) 


moustiques le long 


de la rivière Seine 


Pour l'année 1957, la Commis- 
sion pour la Suppression 
Moustiques demande de l'aide 
pour nettoyer la rivière Seine à 
St-Boniface et St-Vital 

Les habitants de St-Boniface 
et de St-Vital, vivant sur les deux 
berges de la rivière, seraient à- 


Chant souple et discipliné Hit NU WE 41 corcons 
des disciples de Massenet Des Cadets de l'armée à Dusdurs 


rassemblés au|nos différences, la foi en notre 
cents dans le! peupite. À reconnaitre parmi ces 


DUNDURN -— 41 garçons du |A. Delbaerre, fils de Mme Mary | 
district de St-Boniface ont gra- | Delbaerre, 606, rue Plinquet; F. 
dué à Dundurn, Sask., après a-| Demetrioff, fils de M. J. Deme- 
voir suivi un cours durant tout |trioff, 166, rue Messenger; J.-J. 
l'été dans la Royal Canadian Ar- | Dufault, fils de Mme P. Dufault, 
my Cadet Corps. Les cérémonies | 523, rue Langevin: T. K. Flem- 
finales eurent lieu le mercredi | ing, fils de M. L. Fleming, 1293, 
22 août lorsque le lieutenant gou-|chemin Dugald: R.-W. Fontaine, 


Nous voici 
nombre de six 
gymnase clair et luisant du Col-|50 visages rayonnants de chant, 
lège de St-Bonifate. Les Disci-| des yeux qui ne peuvent être 
ples de Massenet attendent l'en-| que Canadiens, des noms fami- 
trée des invités de marque peur | liers comme Bédard, Brunet, Sé- 


lors plus à l'abri qu'ils ne le|,;,yancer à leur tour, en deux|nécal, qui expriment les belles verneur de la Saskatchewan, | fils de M Fontaine, 422, rue 
sont présentement, Ceci empé-|,31gs parailèles, les femmes à!choses du monde russe, italien l'hon. W. J. Patterson, passa en | St-Jean-Baptiste; J.-C. Gauthier, 
cherait aussi la dissémination | gite, les hommes à gauche.!et nolonais, nous nous sentons revue tous les Cadets. Ensuite, fils de Mme G. Gauthier, 311, 
des moustiques hors des limites | 1, applaudissements accueil-| au milieu du globe, mélés à tou- les invités et les parents des ave Provencher; P.-D. Guille- 

min, fils de M. E. Guillemin, 379, | 


de la rivière 
Cette année, les deux rives de 
la rivière Rouge ont été vapori- 


| ogg prirent part à un goûter. 

s garçons firent plusieurs dé- 

monstrations dans l'après-midi. | 
L'entrainement, dans ce camp, | G. J. Komosk 


lent leur apparition devant l'es-|tes les races, aussi frères des 
trade et M. M. Benoist nous les! unes que des autres, et prêts à 
présente officiellement. Quatre|les comprendre comme tout Ca- 


rue Deschambault; 
P. L. Kochan, 601, rue Cusson:; 


sées trois fois, de l'Université du 
Manitoba et du Sanatorium de 
St-Boniface 
perial Oil à East St 
nord. 

Les deux rives de la rivière 


Paul, au 


| rangées de chantres, les femmes 


au sud, jusqu'à Im-| 


en simple, robe blanche, et les} 
hommes en noir et bleu, guet-| 


tent le premier geste de leur 
chef, M. Charles Goulet. Leur 
premier accord nous dresse tel- 


Assiniboine ont été vaporisées | lement le courant de vie nous 


jusqu'aux limites de la ville de} a 


Winnipeg. 
La bateau “Harry M" o 
sur les trois rivières du 


peg Métropolitain apporte une 


aide appréciable dans la lutte 
contre les moustiques. Si le vent 
est favorable, le DDT se répan- 
dra sur une longueur d'un quart 
de mille le long des berges de la 
rivière, protégeant ainsi les ha- 
bitations, les jardins et les parcs 
situés sur les bords de cette ri- 


saisis, 
C'est peut-être à ce momeni 


srant ! que nous avons en tant qu'audi- 
inni- | toire, 


gagné la faveur de ce 
choeur, par notre attention avi- 
(Ce n'est pas renverser les 
rôles, puisque l'auditoire est un 
stimuiant fort apprécié de tout 


artiste et la sympathie récipro-| 


que est un élément qui ne trom- 
pe jamais ni l'un ni l'autre.) 
Ayant eu le bonheur de rencon- 


trer après le concert plusieurs, 


nadien français veut être com- 


| pris. 


“Hospodi Pomilui” 


C'est une bouffée de beauté 
et de santé que nous offrent ces 
disciples de la musique. Ils nous 
apprennent autant l'art de s'en- 
traider sans compter que de 
chanter sans défaut. Ils nous ré- 
vélent à nous-mêmes combien 
l'art peut rassembler les hom- 
mes et les femmes —— car plu- 
sieurs d'entre eux se sont épou- 
sés comme Disciples — combien 
le goût des valeurs gratuites que | 
nous appelons culturelles ap- 
prend le respect et l'amour des| 
| autres hommes, des autres cou- 
tumes, des autres races. On ne! °° 
peut comme eux interpréter la| 


M. Max Fuks, 


se divise en 5 cours. Deux pour 
entraîneurs de tir au fusil, la 
communication sans fil, la con- 
duite des véhicules et la mécani- 
que. 

Voici le nom des Cadets du 


naert, fils de M. R. Bernaerdt, | 


rion: H.-L. DeGagné, fils de M 
L. DeGagné, 464, rue Langevin; | 
A.-A. Delbaerre, fils de Mme M. | 
Delbaerre, 603, rue Plinquet; M.-| 
pr honte bèet Rech Buthblelione de. scèshs Manet 


|Komosky, 128 
: H. Lamoureux, fils de 


Ÿ: fils de Mme J. 
+, rue Berry; B.- 
me B. 
Lamoureux, 432, rue Ritchot; P.- | 
L. Léger, fils de M. et Mme L. 
Léger, 65, rue Braemar; Pierre 
et Paul Léveillé, fils de M. et} 


district de St-Boniface: D. J. Ber- | Mme Brunelle Léveillé, 509, rue | 


Ritchot; M. J. MacKenzie, fils de 


516, rue Plinquet; D.-J. Boisson- | Mme M. MacKenzie, 665, chemin 
neault, fils de Mme A. Boisson-|Niakwa; J.-L.-H. Marcoux, fils 
neault, suite 3, 509, rue de la de M. et Mme J.-G. Marcoux, 
Morénie; M.-J. Clément, fils de 216, rue Kitson; R.-E. Mulaire, 
Mme M. Clément, 236, rue Ma- | fils de Mme T. Mulaire, 262, rue 
|Mamel; D.-D. Parent, fils de M. 


David Parent, 387, Place Caba- 
na; J.-E. Parent, fils de Mme J.-I. 
Parent, 441, rue StJean-Baptis- 
te; A.-L. Philippot, fils de M. J. 
Philippot, 417, rue des Meurons; 
A.-J.-D. Plamondon, fils de M. 


POUR MULAGE ANTI-DÉRAPANT PLUS LONG 


viére. Ce bateau, acheté en 1955 | de ces artistes, nous apprécions | j | : 
par la Commission pour la Sup- fort le compliment qu'ils nous| grande litanie russe “Hospodi | “ t etrotter'” D er de 1 + Je 

pression des Moustiques, trans- ont fait aiors. C'est ici qu ils ont | pomilui (Seigneur, ayez pitié) g ss Proven al, 1 2, boulevard D 1: 

porte un vaporisateur géant, un | rencontré le plus respectueux | avec cette maitrise de luxe que| OR pr per de ps à St Boniface | lard: ça x ve 

bidon d'insecticide et deux hom- de 2e auditoires canadiens | ‘uppose une PAR de voiu-| ÿ DAF. STE. AS RS Ldé = À mn | R-J. Ritchot, fils de Mme. E. | POUR PLUS LONS MILLAGE SUR GRAND ROUTE 
mes. Il est actionné par un mo-|— quelques-uns d'entre eux ]a-| 21€ porant ou 4 en pe au pia-| \ oo ht Tr Nous avons reçu, la semaine |Ritchot, 565, rue Plinquet; Rémi | « on ue on un ee me es os us ms æ us en mn æ @ 
teur Pontiac et il a cet avantage| vaient Pressenti, dés leur dé-|niesimo @t rernonéant au Drenn êe | dernière, la visite de M. Max! Ross, fils de M. A. Ross, 860, che-| LARGEUR DE SEMELLE DE PNEU NEUF 
de pouvoir gén le | ed — nt y pote à brofond Le RE te dl . r Fuks qui entreprend le tour du|min Elisabeth: MR. Saurette ; 

ques là où l'homme et le camion | leureux accueil, en somme, le} Profond vers la lumiére, on ne| M . Il est rti delsiis n dires 1 = ls, ten 

ne peuvent le faire | groupe qui leur était le plus) le peut sans comprendre davan-| e n onla ousseau epouse Éd je Fi'août 1933 Ës déjà DRE POS Cr fils 


| 


| 
| 


près, le plus semblable 
Sentiments de fraternité 


tage la supplique des misères 
| humaines, quelles soient russes 
ou canadiennes. 


M. Maurice Labelle en la basilique 


visité 24 pays, entre autres: 
l'Espagne, l'Afrique du Nord et 
les pays des Amériques Cen- 


de Mme G. St-Laurent, 265, ave 
Provencher; K. A. Thomas, fils 
de Mme M. M. Thomas, 277, rue 


F Pour nous qui ‘parl la | 
Nouveaux manteaux et jaquettes à q ‘parlions la 
tolte ous mesure langue de nos mères” et a. AR À qd gp | Le samedi matin 11 août, à| de paillettes. Des oeillets roses, trale et ane CT DR re Kitson: J. N. Thompson, fils de 
LEO'S FURS Mar ftob A mr gg de À répéter gentiment le refrain:|11 h.. avait lieu le mariage, en| en cascade, formaient leurs bou-| Voyages, AD & ioses in. | 0 N. Thompson, 271, Enfield 
L Æ f / A | Manitoba français, cette rencon-| RS Des Soue Pen ja basilique de St-Boniface, de| quets. Ce gens, pa. Pp vespenti à olan ompson, fils 
ang age eng 0 vx NA ONE noue fe de ME de ve ‘| Mlle Antonia Mousseau, fille de Les garçons d'honneur étaient teressantes. de M D. Thompson, 663, chemin PLUS GARANTIE 


509, rue de la Morénie, St-Boniface 
Téléphone 20-7369 
Nettoyage, réparation, entreposage 


Peinture et réparations 
à de très bons prix 


Protitez des plans de crédit 
très avantageux 


Téléphonez à 20-4154 


Ideal Decoratin 
£ ST-LAUR 


Co. 


sages nouveaux mais bien nô- 
tres, a stimulé en nous le goût 
de la culture, l'amour de 
beauté exprimée en termes de 
chez nous, èe sentiment d'une 


fraternité plus réelle que toutes 


FERBLANTERIE 


Beaulieu & Souchon Co. 


164, ave Provencher, St-Boniface 


la | 


| Marinette, quelle robe mettrez- 
| vous?" sans ressentir dans no- 

tre coeur la délicatesse du sen- 
timent français, et sans le croire 
| ou le vouloir tout à fait nôtre. 
1 


Maîtrise de M. Goulet 


. 11 y aurait bien sür tellement 
| à dire de la suprême direction 
de M. Goulet. I1 est l'âme de ce 
| corps si souple, si puissant, l’à- 
|me dans un petit coup d'index, 
| dans un geste qui creuse les 


| 


feu M. Mousseau et de Mme Fa- 
biola Mousseau, de St-Bonifa- 
ce, avec M. Maurice Lavelle, de 
St-Boniface, fils de M. Edouard 
Labelle, de Montréal, M. l’ebbé 
{Félicien Juneau bénissait l'u- 
nion et celébrait la messe nup- 
tiale. 

La mariée était vêtue d'une 
longue robe de satin blanc re- 
couvert de dentelle découpée; son 
voile de tulle illusion trois- 
quarts était retenu par un pas- 


MM. Arthur Latreïlle, Lucien et 
Georges Mousseau et les huis- 
siers, MM. Maurice Mousseau 
et Lucien Marcoux. ï 

Mlie Fabiola Desrosiers exe- 


gnée à l'orgue par Mme S. Bour- 
bonnière. 

Un banquet suivit aussitôt 
la cérémonie au ‘’Homestead” 
et la soirée se déroula en la sal- 
le du Cercle Ouvrier St-Joseph 
où l'orchestre de M. Carsoni fit 


“Je me propose de faire mon 
éducation sur le vif, c'est-à-dire 
cotoyer le petit peuple, manger 
le pain qu'il mange, écouter ses 
impressions, analyser son tempé- 


cuta auelques chants, accompa-|rament, le comprendre”, dit-il. 


À plusieurs reprises, il a dû 
s'arrêter durant plusieurs mois 
pour gagner l'argent qui lui sèr- 
virait à se nourrir pendant l'é- 
tape à venir. 

Voici uné aventure origi- 
nale qu'il eut à Panama: ‘Le 
jour de mon arrivée en ce pays, 


Dawson; G. W. Thurein, fils de 
M. H. Thurein, 517, rue des 
Meurons; G. T. et R. Verhaeghe, 
fils de Mme I. Verhaeghe, 509, 
rue des Meurons: A.-A. Vermeu- 
lin, fils de M. A. Vermeulin, 849, 
rue Mission; D. C..Waters, fils 
de Mme H. M. Waters, 218, rûe 
Berry; G.-P. Choquette, fils de 
M. H. Choquette, 826, rue Taché; 
”“ 


D'UN NOUVEAU PNEU : 


E. Labossière et Fils 


353, ovenue Provencher 
St-Bonitace 


Téléphone 20-3970 


propriétaire basses, et surtout dans chaque de denteil les frais de musique 
Chauffage à l'huile - Climatisati |mouvément du visage. Il rle|se de dentelle, ses manches se à reed }e'té i ue plusieurs 
Tous travaux de ne | la musique, et cinquéeg Feit terminant en pointes de lys. El- 1 LA pbm mr sde ue ft Va, DEN OR A Pi lé CET HIVER 
la chantent. L'image projetée de|le portait un bouquet genre| OR: On RATS : canal. Tout de suite ce fut le 


CLAUDE LETIENNE 
#72, rue Taché, St-Boniface, Man 
Case Postale 116 


Téléphones: 
Bureau: 20-3664 - Résidence: 23-3282 


VENTE EN GROS DE 
Ornements d'église — Chandeles 
Obiets de piété — Livres 
Vins de messe 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


3117, rue Taché, Norwood, Man. 
Téléphone 20-7145 
Dan GOSSELIN, gérant 
“Service qui plait” 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone 20-8182 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 


MITCHELL COPP LTD. 
Portage et Hargrave, tél.: 91-5108 


o sh 40 ; k ; let nos coeurs y demeurera pour|fin de septembre, et tous les ar- LÀ t allé ouvrir un 
poele matrice Adele | LE Sargent Silverline || nous réjouir pendant long- ticles devront être envoyés au jquess Len on our : £ ÿ 2 
F _ Télé _ 20- emps ... Vous nous avez chan-|Plus tard le 15 octopre. i avoi i 
20-4845 - Téléphones - 20-3069 z chan. | plus tard le 15 octobre | DB, lui, après avoir ti «| à [g crème de protéine, renommée en Amérique 


Fernand Viau 


Député à la Chambre des 
Communes pour la circonscription 
de St-Boniface 


Bureau: 147, avenue Provencher 
Téléphone: 20-3172 
Rés: 137, avenue Claremont 
Téléphone: 42-4064 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posoge de tils 
Réparation 
Téléphone 20-1694 


Appelez to 1 20-1285 || Ma ! une belle lettre, etc.) — Ecri- 
LA BIJOUTERIE caen [mot Lu os (ve des on Rent | 1190 op plus dune là funat 340, rue Colony octite 
be itoi ’ hé £ : es copains n on ait ni un ni 
Bourbonnais RTS Spécial — Faites un carnet de| deux: c'est tout simplement quel] | 4 medrick Brousseau est récem- TELEPHONE 72-8194 par les experts en beauté de 
route: un cahier où vous écrivez| y G. nous en a mis à la poste : Se vins di Toved) dAantontt 


Horlogers et Bijoutiers 


Expédiez-nous vos montres 
pour réparations 


159, ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE 20-1820 


Bureau d'assurances 


Koger ill Ltd 


ASSURANCE PERSONNELLE ET 
ASSURANCE COMMERCIALE 
Téléphone 20-3093 


204, édifice Banque du Commerce 
Norwood, Man 


Bureau à Winnipeg 


100, édifice PARIS 
Téléphone 93-5408 


Automobiles 


Accidents 


c! 1 4 ù S ’é + & U 
ASSURANCES — FINANCES — POLIO VO DUR ee RS | toutes sortes, où d'une seule Rue) À 4 D, “Du côté de } r 4 { 
Suite 9, Bloc Cusson, 221, rue Masson, ST-BONIFACE, MAN, tail, on présenta à la future é-| °0F e Qurs. NE à 22, l'espoir” — ‘Achille sous sa! FE L 
pouse un complet d'ustensiles | © ). Collections: i es, tim- tente”. enesS au 


PAUL PAQUIN 


Agent général 


Téléphone 20-7468 


TELEPHONE 20-1815 


DO-ALL 


rue Horace — Norwood, Man. 
Réparation de radios et de 
machines électriques 
J-N. ROY 
Nous réparons tous les appareils 
électriques domestiques. 


Nous nous spécialisons 
dans le travail hors de la ville 


131, 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
REMORQUAGE 


Service de 24 heures 
Gérard Privé Propriétaire 
TELEPHONE 23-4654 


Pourvoyeurs: mariages, dîners 
et banquets 


Pâtisserie Pelland 
D. PELLAND, prop 
161, ave Provencher, St-Boniface 


TELEPHONE 20-3319 


TAXIS 


desservant St-Boniface 
24 heures por jour 


Téléphone 20-4845 


Lafrenière et Fils 


FERBLANTIERS 
Brûleurs et fournaises à l'huile 


97, Place Knudsen, Norwood 
Tél.: 20-2356; rés.: 20-1568 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons fes bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 


Monuments 
BRUNET 
PIERRE BRUNET, prog. 
405, rue Bertrand, St-Boniface 


Téléphone 20-1864 


Poils disgracieux enlevés | 
du visage et des sxtrémités 
Enleves sûrement et de {açon per- 
manente, au moyen de méthodes 
les plus récentes. Consultation gra- 
tuite Composé pour enlever les 
poils sur les jambes: $2.00 


DERMIC INSTITUTE 


500, édifice Kensington 
215, ave Portage Tél: 92-4110 


incendies 
Ettets personnels 


Tél.: 20-9494 — Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitace, Mon. 


P, RAIMBAULT, président 


Toutes sortes de matériaux de construction, charbon et bois 
de chouftage, etc., etc. 


son goût classique, de sa fines- 
de son énergie ‘‘Jaroffien- 
|ne”, c'est un choeur qu’il a for- 
| gé lui-même pendant 28 années 
{de travail obscur, une famille 
de coeurs donnés et habitués 
au sacrifice de soi-même. Qui 
mieux que cet ensemble de voix 
qui s'entendent, comprendra 
| que l'union fait la force, que la 
| soumission intelligente et vo- 
|lontaire à un seul chef est la 
| condition de toute oeuvre par- 
faite, de toute organisation hu- 
maine qui vaille, et que c'est 
cela enfin l'Harmonie, dans la 
société comme en nous-mêmes, 
dans un foyer comme dans une 
oeuvre d'art: chacun donnant ce 
qu'il peut afin de mieux servir 
l'ensemble; c'est de l'ordre, 


Soirée inoubliable 


L'exemple de cet ordre don- 
{né par les Disciples de Masse- 
net nous a fort impressionnés. 
Leur union à un directeur qui 
[tire de leurs voix diverses un 
| accord de beauté et de nuances, 
nous rappelle spontanément les 
| paroles de notre chef spirituel, 
{S. Exc. Mgr Maurice Baudoux, 
| qui résuma à peu près en ces 
termes ies sentiments de l'audi- 
toire: ‘‘Nous avons été extrême- 
| ment heureux ce soir; et la mu- 
| sique qui a rempli cette salle 


[té tant de belles choses et si 
bellement, que nous nous som- 
mes sentis unis à vous dans la 
beauté et la joie... Vous êtes 
venus comme des frères chez des 
frères...” 


Et c’est ainsi que nos artistes, 
| remerciés chaleureusement par 
Monseigneur, furent reçus dans 
la salle du Collège, invités à 
causer plus intimement avec un 
nombre considérable de leurs 
compatriotes. Nous pouvions a- 
lors goûter, en plus de pâtisse- 
ries délicatement apprêtées, les 
joies d'une réunion de grande 
famille. Cette rencontre déli- 
cieuse a scellé nos sympathies 
qu'aucun temps n'altérera. 


. Merci à M. Charles Goulet, et 
à chacun de vous, Disciples de 


PETITE NOTE 


Mlle Jeanne Desautels, d'Otta- 
wa, est en visite pour deux se- 
maines chez ses parents, M. et 
Mme Ovide Desautels. 


| Fête-surprise pour 
Mlle Claire Breton 


Quelque quarante invitées se| 


réunissaient le lundi 20 août à 
l'occasion d'une soirée-surprise 
en l'honneur de Mlle Claire Bre- 


ton, de St-Boniface, qui doit se} 


marier le ler septembre. 

Mlle Breton est la fille ca- 
dette de Mme J. Breton et la 
première de la classe des finis- 
santes 1955 de l'Institut Colle- 
| gial St-Joseph à faire son en- 
| trée dans cette vocation. On y 
trouvait donc plusieurs amies 
de classe. 

A son entrée, on lui épingla 


“Ekco’”' en acier inoxydable a- 
vec fond en cuivre. Elle s'en dit 
bien contente et remercia cha- 


tisseries préparés et confection- 
|nés par Mmes G. Bouvier et W. 
Goebel. 


“cascade” d'oeillets blancs. 


M. Paul Mousseau servait de 
témoin à sa soeur et M. Arthur 
Vermander accompagnait le Mma- 
rié. 

La dame d'honneur, Mme An- 
nette Latreille, et les filles 
d'honneur, Mlles Jeannine Mou- 
seau et Roma Champagne, por- 
taient des robes turquoises en 
soie organsin de longueur balle- 
rine. Leurs parures de tête as- 
sorties étaient de mohair garni 


Les premières nouvelles sont 
pour les jeunes amis de l’Oncle 
Léo. À cause du nombre de ceux 
qui n'ont pas encore terminé 
leur travail, le ‘Concours des 
vacances” va durer jusqu'à la 
fin de septembre. Allons, les 
jeunes, au travail, il y a cent 
prix! Et voici de nouveau les 
conditions du concours: 

Tous les jeunes du Manitoba 
peuvent y participer. 

On peut participer dans tou- 
tes les sections à la fois. 

Le concours se terminera à la 


sont trop gros, on peut en en- 
voyer une photographie avec 
description, 

Vous pouvez envoyer vos arti- 
{cles ou cahier n'importe quand, 
d'ici le 15 octobre, à l'Oncle 
Léo, CKSB, St-Boniface. 


Sections du concours 


Accomplissez de bonnes ac- 
tions (comme aider quelqu'un, 
surveiller le bébé, servir la mes- 
se, faire le ménage...) — Fai- 
tes une liste durant tout l'été. 

Apprenez quelque chose (tout 
compte, par exemple: à nager, 
à faire la cuisine, etc.) — Ins- 
crivez au jour le jour dans un 
cahier. 

Ecrivez un texte (une histoi- 
re, un conte, une petite pièce, 


tous les détails intéressants re- 
marqués au cours d'un voyage 
long ou court, n'importe où, mé- 
[me dans le champ ou le bois 
près de chez vous. Faites égale- 
ment vos commentaires en cours 
de route, et des dessins ou sché- 
mas, etc. Remplissez un cahier. 

Lisez dans vos temps libres: a) 
Prix à ceux qui auront lu le plus 
| grand nombre de livres. b) Fai- 
tes des résumés de vos lectures. 
Prix. c) Lisez pour d'autres, pe- 
tits, malades ou vieillards. Prix. 
Envoyez une liste expliquée, dé- 
| taillée. 

Travaillez avec vos mains — 
Dessin: coloriage, peinture, ap- 
pliqués de toutes sortes, elc. 
Couture: travail à l'aiguille, bro- 
derie, crochet, vêtements de 
poupée, tricot, etc. Cuisine: tout 
| un repas, une tarte, etc. Cons- 
| truction: petit bateau, petit a- 
| vion, meubles, maisons d'oiseau, 


| 


| etc. Scrap-book: illustrations de 


| bres, cailloux de couleur, feuil- 
| les des bois, etc. Envoyez l'arti- 
|cle, ou une photographie avec 
explications 


joues, les poissons au bras, no- 
tre pêcheur ‘‘commercial”, R.N. 
| D'eau, nous revient plus cos- 


Chronique de CKSB 


1250 Kilocycles 


| 30 


J.-R. Ouimet, de Saraguay, P.Q. 
M. et Mme Arthur Bouteillier, 
de Montréal, oncle et tante du 
marié, M. et Mme René Provad, 
de Montréal, et M. et Mme Fred 
McGard, de Toronto. 

M. et Mme Maurice Labelle 
partirent en voyage de noces à 
destination de New-York, Mont- 
réal et Toronto. La mariée por- 
tait un costume en toile beige 
et accessoires assortis. À leur 
retour, ils résideront à 456, rue 
Langevin, St:Boniface. 


lors que le gérant de la vente 
lui donnait encore conge pour 
aller faire la pêche dans les pe- 
tits coins (en ciment et en bri- 
que, qu'on appelle maisons d’af- 
faires) le long des rivières Por- 
tage et Main. 
Pas de nouvelles 


Nous aurions voulu avoir des 
nouvelles fraîches des membres 
du personnel en vacances: 

C.G. passe l’année à écrire... 
Les vacances arrivent. 
en vacances, ou on l'est pas. 

P.S. ne sait pas écrire. D'ail- 


grasse matinée jusqu'à 8 heures, 
met à exécution son projet de 
profiter des vacances pour don- 
ner à son épouse un repos 
bien mérité et va se promener 
sur la plage. On dit que depuis 
trois jours, il s'étonne du nom- 
bre de ceux qui lui offrent pho- 
tos et carnets à autographier 
le prenant pour Yul Brynner 
(The King and 1) la nouvelle 
coqueluche dome-luisant de 
Hollywood. Nous t'en supplions, 
ami, prends garde à ces mirages 
trompeurs ... 

Mais, silence de V.G.? Ça ne 
s'explique pas. Notre chroni- 
queur avait pourtant reçu une 
carte toutes les semaines de 
L.A.B. qui était bel et bien en 
lune de miel... Mais quoi, en 
voyage vingt ans plus tard, est- 


des cartes, mais elles ont toutes 
été arrêtées par la censure ... 


Au fond, si on n'a pas de nou- 


velles du tout de qui que ce soit, 

c'est peut-être que C.F. (mezzo), 

la réceptionniste, a pris elle aus- 

si la poudre d'escampetie, 
Mystère 


On est à feuilleter la liste des| 


membres de la ligue des radio- 
philes. Que se passe-t-il? C'est 
un mystère entre eux et nous 
seulement. Vous n'êtes pas mem- 
bre de la ligue? Dommage. 
D'ailleurs, vous aurez l'occasion 
probablement ... 
Du concret 

Quelques programmes à l'af- 
fiche, cette semaine: 

Le samedi 25 août, à 9 h. 30 
p.m., “Images du Canada”, 
Le dimanche 16 août, de 1 h. 
à 4 h. pm,., “L'Opéra” — 
“Nuit de Mai” 
sakow (un des cinq grands de 


Le mardi 28 août, de 10 h, à 
11 h. p.m., ‘Concert Internatio- 
nal’”' avec l'orchestre Kadio-Al- 


| lemagne-Sud, dirigé par Hans- 


cune chaleureusement. 
THE CUSSON LUMBER CO., LTD. Tout en jasant, on dégusta Retour |Muller Kray, interprétant la| 
hors-d'oeuvre, sandwichs et pâ-| Boucle au cou, soleil aux|‘Symphonie no 5” de Brukner| 


(le grand héritier de Wagner et 
Beethoven). 
Le mercredi 29 août, de 7 h. 


Ameublement d'église et boiserie fine, etc. Merci à toutes ses amies et! taud qu'avant son départ pour|30 à 9 h. pm,., “Festival”, fes-| 
ST-BONIFACE, MAN. TELEPHONE 20-4835 bonne chance à Claire les bois. Son optimisme souriant! tival de Bordeaux avec le 
Î (Les organisatrices) |etait admirable lundi matin a- choeur Orfeon. 1 


On est| 


de Rimski-Kor- | 


branle-bas de combat, la cour- 
se des curieux — il y en a à 
Panama aussi — la crainte des 
femmes qui criaient: ‘‘Les Russes 
sont là, malheur!” Arrivé à por- 
tée de vue, j'aperçus un malheu- 
reux cargo de transport qui a- 
vait toutes les peines du mon- 
de à se déplacer, tant il était 
vieux”. 

Quand il mit pied au Canada, 
le globetrotter fut tout heureux 
d'entendre parler français. Pen- 
dant 13 semaines, M. Fuks T 
parut sur un programme de té- 
lévision à Montréal où il ra- 
conta toutes sortes d'anecdotes. 
Son meilleur souvenir ‘l'accueil 
que me firent les habitants de 
Chicoutimi”. 

Arrivé à St-Boniface, il se 
propose de refaire ses réserves 
pécuniaires ‘qui commencent à 
maigrir singulièrement”. De St- 
Boniface, il se dirigera sur 
Vancouver, puis descendra en 
Californie pour rejoindre les 
îles Samoa. 


Nous lui souhaitons bonne 


chance dans sa tournée mon- 
diale. 


Ê 4 
M. Fredrick Brousseau 


Beauty”, 


| 


1 


| 
| 
1 


Charbon - Coke - Huiles 


Si, pour une raison ou 


ME En À 


ment rentré de Los Angeles où il a 


fréquenté le ‘‘’Hollywood College of 


se spécialisant dans la 
création de coiffures dernier cri. 


Soyez sages... 


Comptes sur 
Thompson 


Pour vos commandes de combustibles 


pour fournaises - Bois 


Livraisons propres et efficaces — toujours 


pour une autre, vous 


voulez changer de fournisseur, adressez-vous à 


THOMPSON. Vous ne serez pas désappointé! 


H 


2 0 4 


Lumlir E 


LA PERMANENTE 


COUPE DE CHEVEUX 


pour dames et enfants 

par des experts 
Vaste personnel de professionnels 
Pas de rendez-vous nécessaire 


Vis-à-vis la Baie 


Ouvert le samedi toute la journée, 
à portir du 8 septembre 


Votre magasin SAFEWAY de St-Boniface 


Angle Braemar et Marion 


est ouvert le vendredi jusqu'à 9 h. p.m. 


OMPS 


848 A) 204845 


dure plus longtemps — est facile à 
mettre en plis — donne des ondula- 
tions plus souples et améliore la con- 
dition des cheveux et du cuir chevelu. 


HOUSE OF BEAUTY 


ON 


Fucl Ltd. 


Un prix seulement 


Veuillez noter que vous 
pouvez maintenant vous faire 
donner la plus jolie 


Ondulation à froid 


pour seulement 


un dollar de plus! 


ee ge 


EE 


M. et Mme N. Roy, de Marius, 
célèbrent leur jubilé d'argent | 


MARIUS — Le dimanshe 5, à l'offertoire, M. Bob Connolly{ ét Mme Albert Desrochers, de! 
août, M. et Mme N. Roy célé-|exécuta le FPanis Angelicus.| | Somerset, unissait sa destinée | 
braient en grande pompe leur, Mme Connolly touchait l'orgue. celle de M. Jean-Marie Ritchot, 
jubilé d'argent. Le grand esprit A l'occasion, la chapelle étant 
chrétien, familial et social de! bien décorée: une couronne de Lavoie bénit l'union qui se fit! 
ce couple contribuérent à l'as-|10ses symbolisait les neuf mem- en l'église de Somerset. | 
pect à la fois religieux et social bres de la famille Roy. On re-| M. Albert Desrochers accom- | 
de cette fête marquait dans la nef les enfants | pagnait sa fille qui était vétue| 

La grand-mésse fut célébrée! des jubilaires: Vivian, Lauriel-| {d'une longue robe de nylon | 
dans la chapelle de l'école rési-| le, Angela, Paul, Danny et Syi-| | blanc avec. appliqués et pierres | 
dentielle de Sandy Bay. Le R. P.! via. Louis, l'ainé, était le seul du Rhin, ses snanches se termi- 
Roland Chaput, OM.L, princi-| qui à Qu s aDsenter nant en pointes de lys et l'en: |: 
pal, officiait et prononçait le| Outre les invilés d'honneur |colwe avec un rol claudine. El-| 
sermon de circonstance, Au dé-|on remarquait M. et Mme Jo-| de tenait en main un missel re- 
but de la messe, un Ave Maria! seph Daignauit et famille, Mme | couvert de roses rouges et de] 
fut chenté par les reli gieuses et,! Eva Billo et sa famille, M. # | | rubans, genre cascade, | 

eo — a Mme Victorien Grimard, tous pm Lés ‘filles d'honneur, Mlles 

Inw | dé Prud'homme, Sask ‘ M dr | Jocelyne nt Thérèse Onge.l et | 
ood Mme Rec Arams et famille, | 

og Bas ee M. et Mme Ro- Le premier ministre, l'hon. D. | ar ar a SE RS me 

Mlle Rosanna Lemoine, del iert Plamondon et Mile Annet-|L. Campbell, se rendra à Lon-|r0%es, longueur EUR PAP 
Winnipeg, est venue visiter ses] je Luke, de Methiey, Man, Mme|dres par avion, le 6 septembre | ®t Verte et des bouquets assortis, 
frère et belle-soeur pour la fin| Thérèse Richard, de St-Charles, | prochain, dans le but de stimu- | De couronnes tréssées, en 
de semaine du 11 août Man., Mile Lise Soos, de Baldur, | ler l'intérés des 7% < pr br | te: servaient de parures de 

Mille Curtis, de Winnipe vi-| Man., M. et Mme McCarthy, de | tanniques dans le développemen +: £ À $ 
sitait ses soeur et beau ere, Ste-Rose du Lac, Mme Haddad, | industriel et d'engager les finan- ge M] seen 
M.'et Mme Ken. Berg, le same-| les familles Lafrance et Con-|Ciers à faire des placements au ron h Be set And S 
di 11 août nolly et M. Rank, tous de Sandy Manitoba. [ Joseph | 29 por s : PRE Pomug 

" ” | " ue p Se rochers étaient garçons d'hon- 

Mme Sophia Berg est reve-| Bay é .. |  Cerfains détails sont encore à | neur: MM. Dominique Desro-! 
nue chez elle aprés avoir reçu Après la messe, les jubilai-|cjarifier, mais le premier minis-| chers et Pierre Chartier, les 
des traitements médicaux alres se rendirent à leur demeu-| fre prononcera au moins un dis-| huissiers et les petits Donald 
Winnipeg re pour une reumion intime aveC| cours d’impbrtance. On s'attend | Sibourin ét Coïombe  Desro- 

Mme Maria Cossette, de Nor-| leur famille Vivian lut une a-!a ce que plusieurs centaines de | chers, page et bouquetière. 
wood, ses fille et gendre, M. et| dresse où elle déploya des senti-| directeurs d'entreprises et d'hom-| Une courte réception eut lieu! 
Mme John Bachers, et leur fils,! ments de reconnaissance en-|mes d'affaires éminents assistent aussitôt, après la cérémonie, à 
Garry, sont venus visiter les fa-| Vers ses parents, au nom de au diner, lors de son allocution | la résidence des parents de la! 
milles W. Cossette et E. Lapor-! tous. Dans l'après-midi, un re-|zux membres du Rotary Club de | mariée. On sé rendit ensuite à 
te, le dimanche ]2 août pas-buffet convia N- invies à!Londres. | la salle d'Alcomont où un ban-| 

M. et Mme Geggie et famille, | :* den it Rod ex. Au cours de la tournée orga-! quet fut servi par “les dames 
de Winnipeg, ont rendu visite |: rs mage m HE rs) OA st nisée par M. Murray Armstrong, | auxiliaires. M. Armand Latreil-| 
à leurs parents, M. et Mme Alex re Er drone agp eV ro8 OO agent général du département | le, &érant de la banque de So-| 
Haller. la semaine dernière. ee md pe rem 2 es x. n ne | de l'Industrie et du Commerce | merset, agissait comme maitre] 

M. et Mme Andrew Lavender | Gus à cette occasion. “ {du Manitoba à Londres, M.]|de cérémonies. Et on passa un] 
et famille sont allés passer la Le gâteau de noces rappelais} Campbell, dont le programme | agréable après-midi récréatif, 
dernière fin de semaine à Clear ç est bien rempli, renco ra des | l'orchestre de M. J. Delorme! 

- de nombreu souvenirs quoti- empii, ntrera | 
Lake, Mile Marion Lavender | diens. Une shélssrentte de cha! industriels et des financiers et| faisant les frais de la musique. 
revint avec ses parents pour) que membre de la famille sel visitera diverses industries. à 
passer quelque temps avec eux | trouvait parmi les décorations. rent en voyage de noces, en au- 
avant de recommencer à ensei-| Chacün souhaitait au jubilai- 
gner à Oak Point, le 28 août. |re de jouir du bonheur goûté | 

Mme Æthel Boyd est mainte-|en cet anniversaire jusqu'au 5 | 
nant employée chez M. et Mme août 1981, lorsqu'ils féteront | 


Johnson, à Erinview. 


#9 Venitses, le 24 eoût 1956 


| leur jubilé d'or. 


s'est abattue sur Dunrea 


DUNREA -— Notre région, qui 
avait toujours été épargnée par 
les années passées du fléau de 
la grêle, fut frappée 
soir 16 août par une affreuse 
tempête et tous, tant du village 
que de la campagne, eurent à 
subir des pertes, soit dans les 
champs, soit à 
par le bris de carreaux de fené- 
tres qui volérent en éclats sous 
la poussée du vent et de la gréle. 

Départ 

Nous déplorons le départ de 
la famille de M. Maurice Côté, 
qui est allée demeurer à St-Bo- 
niface où M. Côté a trouvé un 
emploi. Nos voeux de bonné 
chance l'accompagnent, 

Ça et là 

Mme Charles Girardin, 
Saskatoon, après avoir passé 
quelques semaines de villégia- 
ture parmi ses nombreuses a- 
mes, est retournée avec ses fils 
et belle-fille, M. et Mme Léo- 
pold Girardin, qui ont aussi pas- 
s quelques jours de vacances 
dans cette localité. Tous étaient 
heureux de revoir ces anciens 
paroissiens qui ne comptent que 
des amis ici. 

Mlle Virginie Boulet est re- 
tournée à St-Boniface, après un 


séjour de deux semaines parmi | 


les siens 
Mme Alfred Paradis 
retour au foyer après une ran- 
donnée à St-Boniface, Winnipeg, 
St-Norbert et La Salle 
M. et Mme Jos. Bisson ont 
joui de la présence de leur fils 


le R. F. Henri Bisson, OM. de 
Camperville 
Les Rév. Srs Georgine, Obé- 


line et Anna Bisson, Soeurs Gri- 
ses, des missions du Nord-Ouest, 
sont venues visiter leur nom- 
breuse parenté, récemment 
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DE VOTRE VIE l 
Trois ans dans les 1 
“Guords'’ vous vaudront: | 
© d'étre prêt à défendre le pays, Û 
oi jemais c'est nécessoire. 
© d'htre plus apte à de meilleurs 1 
emplois. 1 
© de savoir obeir, donc de 1 
savoir commander. | 
© de vous faire des omis pour | 
le reste de vos jours. Î 
© de voyager ou pays wi à 
l'étranger. | 
e de vous préparer à la carrière Î 
des armes, la plus fière (| 
qui soit. 1 
Pour pl: de détails 1 
odressez-vous sans tarder au | 
| 
164, ove Portage, Winnipeg, | 
Men. As WR.! 
SO me ns en 2e it HS OR ue de Eu St ee 


le jeudi | 


leurs demeures | 


de | 


est. de | 


Une tempête furieuse 


| ge dans 


| M. 
| devait partir. 
| ces avec 


| tes, 
| ser 
| dernière grand-messe qu'il célé- 


| 
| 
| 
| 
| 


| 


| ble-classeur 


| 
| 


| sion du restaurant, 


rigé par M. et Mme Charles |, 
| Harbottle 

M. et Mme Eusèbe Dean sont 
revenus à Powerview, après une | 


saluons avec plaisir le 
retour de la Rév. Sr Jeanne 
d'Arc, arrivant d'Ottawa, por 
reprendre son poste de princi- 
pale à l'école du village; elle 
sera assistée des Rév. Srs Ma- 
rie de la Paix et St-Félix 

Nous souhaitons la bienvenue 
à la Rév., Mère François-Xavier, 
qui vient comme supérieure à 
notre couvent, succédant à la 
Rév. Sr Marie du Rosaire, par- 
tie pour Gravelbourg. A cette 
dernière, un cordial merci pour 
sa maternelle sollicitude lors de 
son trop court séjour dans no- 
tre milieu. 

Miles Jocelyne Souyri et M.- 
A. Boulet, de St-Boniface, sont 
venues passer une fin de semai- 
ne dans leurs familles respecti- 
ves. 


Nous 


Catéchisme 


M. le curé et M. le vicaire 
ont donné des classes de caté- 
chisme à l'église et à la sacris- 


tie à tous les enfants qui n'ont 
pas l'avantage d'apprendre leur 
religion à l'école. 


Powerview 


Nos malades 
Nous sommes heureux de re- 
voir parmi nous M. Albert Ste- 
vens qui a dû être hospitalisé 
d'urgence au cours d'un voyage 
en Saskatchewan 
Nous apprenons que Mme An- 
nette Smith est de retour au 
sanatorium de St-Vital 
Nous souhaitons un prompt 
et complet rétablissement à ces 
deux patients 
Depart 
C'est au mois de juillet que 
l'abbé Mathias Messier, curé, 
Durant les vacan- 
tant de familles absen- 
il eut été difficile d'organi- 
une fête d'adieu. Après la 


du Laus, le 
ure courte 


brait à Notre-Dame 
dimanche 22 juillet, 
adresse fut lue et, en gage de 
reconnaissance pour le dévoue- 
ment qu'il déploya durant ses 
quatre année de ministère, les 
paroissiens lui offrirent.un meu- 


Va-et-vient 
M. et Mme Edouard Kemball 
et famille sont maintenant à St- 
Georges où ils ont pris posses- 
autretois di- | 


absence d'environ 
Mme Yvonne Coulombe est 
revenue enchantée d'un voya- 
l'Ouest, au cours du- 
quel elle a passé chez sa fille, 
à Edmonton, puis visité Banff 
et autres sites. 
MM. et Mmes 


un an. | 


Adélard Hé- 


 bert et Armand Désilets ont sé- 


| journé en Colombie- 


Britannique ; 
où ils ont visité plusieurs pa-| 
rents et amis 
Assemblée mensuelle 

A la suite ass a 
mensuelle le 22 juillet, on 
l'élection au comité des Se 
de Ste-Anne. Voici la liste des 
dames élues: Mme Flayie Chè- 
vrefils, présidente; Mme Orius 
Alarie lère assistante; Mme | 
Camille Ste-Croix, 2ème k 
tante: Mme Armand Piste ts. | 
secrétaire, Mme Philippe | 
pont, trésorière: Mmes 7 D 
Berthelette, Ludger Jubinville 
et Auria Sawchyn, conseillères,; 
Mmes Armand Morissette et Si} 
mon Guénette, sacristines: Mmes 
Louis Lavallée, Paul Malo 
Joseph Vincent, visiteuses des 
malades: Mmes Lucien Désilets | 
et Albert Pelland, choristes 

Mariage 


de 
3 


leur 


assis 


et 


1 lé 


dans La 
M. | 


ma 


Le samedi 21 juillet 
glise Notre-Dame -du Laus 
l'abbé Valcourt béni 
riage de M. Roger 
de M. et Mme Raoul Vincent, | 
avec Mie Elise Boiteau, fille ue! 
M. et Mme Antonio Boïteau. Les 
mariées avaient pour temoins 


ssail 1€ 


ncent, fils 


| leurs pères respectiés. 


SOMERSET 
| matin 21 juillet, mn Isabelle 


| de Silver Plains. M. l'abbé E.| | domicile à Silver palldrnasaes 


LA LIBERTE 


ET LE PATRIOTE 


Isabelle Desrochers épouse 


M. Jean-Marie Ritchot à Somerset 


samedi 


Desrochers, fille cadette de 


| Liliane, 


ile 13 août, 
Les nouveaux époux - pärti-| Adolphe Le Gras et Liliane Dela- | 


tomobile, vers Minneapolis, Be- 
midji, en revenant par Kenora 
La mariée portait un ensemble 
bleu avec accessoires blancs 
A leur retour, M, et Mme 
Jean-Marie Ritchot feront leur 


Fannystelle 


M. Alfred Payment, Mme 
Germaine Laforest, Mile Cécile 
isselle, tous de Montréal, 
si que M. et Mme Roméo Pay- 
ment et leur fils, Robert, de Mc- 
1 Créary, étaient en promenade 
chez M. et Mme Pierre Daoust 
Mme May Ash, ses fils et bru, 
et Mme Edouard Payment, 
leur fille, tous de St-Bonifa- 
Le. ainsi que MM. Charles, Fer- 
nand et Léon Payment, 
se rendirent, pour voir leur 
soeur et tante, Mme Germaine 
Laforest 
Milles Irène Daoust et Cécile 
Boisselle et Mme Germaine La- 
forest se rendirent chez M. Pay- 
ment, à MeCreary, pour y pas- 
ser une agréable semaine. On a 
visité Clear Lake, Dauphin, Ste- 
Rose du’ Lac, Oaker River, Mer- 
ci à M. et Mme Payment pour 
leur hospitalité. 


N.-D.-de-Lourdes 


Baptèmes 

Le 12 août: Michel-Joseph-Al- 
bert, fils d'Armand Vielfaure et 
de Juliette Augert, né le 5 août. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Albert Augert. 

Le 19 août: Marilyne-Louise- 
fille de Gabriel Dela- 
quis et d'Henriette Le Gras, 
Parrain et marraine, 


M 


quis. 


Pique-nique à 
 Grande-Clairière 


ain- | 


d'Elie, | 


née” 


GRANDE-CLAIRIERE -— Plus 
de cent cinquante personnes se 
réunissaient, le dimanche 12 
août, sur le terrain sportif de 
Grande-Clairière pour assister à 
un pique-nique que la pluie 
écourta en obligeant les aslis- 
tants à se refugier dans les auto- 
mobiles ou ailleurs 

Le comité éducationnel, formé 
le 25 juin à Virden, se réunit a- 
lors dans la salle paroissiale pour 
entendre par'er le R. P, Ludger 
Guy, SJ. officier de liaison de | 
l'Association d'Education. IL fé- 
licita les membres du travail ac- 
compli jusqu'ici et les assura du 
support de l'Association dans 
leur entreprise pour rouvrir le 
pensionnat de Granée-Clairière 
On comptait aussi plus de cin 
quante personnes présentes a cet- 
te réunion 

Mile Marie-Thérèse Rey fut 
nommée la nouvelle secrétaire | 
de l'association. M. Jean Gaire 
remplace le Dr Jean Dupont, qui! 
a dû quitter notre paroisse. 

On décida d'organiser un thé, | 
le dimanche 9 septembre, à Rout- | 
ledge. Tous sont invités à y as- 
sister avec leur famille, mais! 
sans oublier leur lunch. Les pre- 
mières tasses seront servies à 7 h. 
du soir. 


| On demanda à quelques jeunes | agronome de Carman, Man. 


‘gens d'exprimer leurs ‘opinions | 
sur le nouveau comité éducation- | 
nel et son mouvement. MM. Amé. | 
dée Isabey et Lucien Carbotte 
apportèrent des suggestions que 
le comité approuva d'emblée et 
qu'il effectuera dans ur avenir 
rapproché 

Le tout se termina par un sou- 
per familial dans la même salle | 
paroissiale. 


trouvons guère de | 
gens de bon sens que ceux qui| 
sont de notre avis. 

LA ROCHEFOUCAULD. 


Mettez-vous à la place de Marcel 


* Faites comme Marcel.… 
allez vite 


{Marcel n’a plus un seul souci. I! était un temps où il se demandait, 


comment un homme obligé de conduire pouvait vivre heureux. 


Puis, il a trouvé la solution . . . il a 


acheté une Pontiac. Aujourd'hui tout le monde est heureux 


Marcel plus que tous les autres. 


Pèlerinage diocésain annuel 
de Notre-Dame-de-Lourdes 


à SAINT-MALO, Man. 


Dimanche 26 août 1956 


Horoire 


Meure solaire 


A l'Eglise: Messe basse à 7h 


A la grotte: Messes basses à 8 h.et9h 


Résultats du concours rs de beauté des 
propriétés qui eut lieu à St-Claude 


es proprie- 


ST-CLAU 
de beauté d 


lage organisé par 


Classe D - nouveaux terrains! - 


Messe solennelle à 10h 


Confessions de 2 à 4 h. pm 
Exercices de l'après-midi à 
la messe a 4h 


DE -- Le concours 
es proprietés du vil- 


le conseil du 


tes 


et améliorations: ler, M. le Dr 
-A. (Champagne; 2ème, 
Léon Bazin, 


Pr 


voir votre dépositaire | di ON 11 AC 


Le concours pour 
de fermes 
Societé d'Agriculture a ete ju- 


suivis de 


organisé 


village a été jugé par l'assistant gé comme suit: ler 
et} Goulet: 2ème, M. Philippe Rusy- 
les résultats sont comme suit:| wich; 3ème, Leon Rey 
Classe A — arbres, haies, Le conseil du village, 
fleurs et parterres: ler, M. Jean-!| que la Société d'Agriculture, 
Louis .Carel: 2ème, M. Arthur!sirent féliciter les gagnants de 
Shepherd lces concours et remercier 
Classe B -- haies, fleurs el!les gens de St-Claude 
parterres ler, M. Raymond|fait des efforts pour 
| Chatel; 2ème, M. Antoine Chap-| leur prôpriété et qu 
pellaz |tribue dans l'ensemble à 
Classe C -— fleurs et parter-|tenir la renommée de St-C 
ires: ler, M. Bernard Bruneau: de 
| 2ème, M. Paul Chevrier | 


Le peuple qui a les meilleu- 
res écoles est le premier peuple; 
M | du moins, il le sera demain. 

J. SIMON. 


F-11756 8F 


Voyez le dépositaire PONTIAC de votre région 


Poge 


Deux bières de Labatt 
produites au Manitoba ”*:: 


Le 13 août a commencé 1a!et cela pour étre vendu aux prix| 


mise en bouteille à Winnipeg!tels qu'imposés per 
Pilsener Lager” et! nement du Manitoba, Grâce à 
de | des procédés compliqués et à un 
Ces deux produits se-} nouvel équipement installé aux 


du fameux 


du “50 Anniversary Ale” 
Labatt 
ront vendus à travers tout 


Manitoba au prix local, Cet évé- | 
nement est le résultat de 30 mois! 
de recherches par des équipes! 
de maltres-brasseurs de la bras-| 


serie Labatt et de Ja Shes's! 
Winnipeg Brewery Limited 
C'est la première fois, dans 
l'histoire des brasseries manito- 
baines, qu'un produit de répu-|! 
lation nalionale soit brassé et! 
mis en bouteilles à Winnipeg, 


La Cie Parent Limitée 
COURTIERS 


118-120, édifice Grain Exchange 
Winnipeg, 42. 


Tél.: 92-6634 


Accessoires électriques petits et 
gros, appareils de radis et de 
télévision, moteurs, réfrigération. 
Ventes — Service — Réparations 


Alf's Radio & Electric 


STEINHACH. MAN 


JEAN DELAQUIS 


Assurances de tous genres 
Vie — Feu — Automobile 
Accidents, maladies, etc, 
Téléphone: 45 
N.-D, de Lourdes, Man. 


HÔTEL YORK 


(en face de l'Hôpital St-Bonitace) 


Chambres confortables à prix 
modérés — Taux réduits pour 
visiteurs à l'hôpital 
Terrain de stationnement gratuit 


394, rue Taché — Tél. 20-2034 


côtés des machineries actuelles 
de la compagnie Shea's, on en 
est arrivé à produire ces deux 
nouvelles marques. Cela n'a en 


de cette méme compagnie d'é- 
tre fabriqués et vendus tout 
comme auparavant 

Les produits Labatt sont ré- 
putés depuis bien des années 
| dans notre province. Cette com- | 
pagnie possède depuis 23 ans la 
licence pour brasseries numé-| 
| ro 1 au Manitoba, et il est pres- | 
que certain qu'un des premiers | 
ytrains à atteindre Winnipeg, | 
{lors de la mise en fonction, en| 
11879, du nouveau chemin de! 
fer, comprenait un chargement | 
de bière Labatt. On retrouve! 
méme, dans les annales, que la} 
compagnie John Labatt Limited | 
était, en ces temps, le ‘“fournis- 
seur exclusif” de Ja Royal North | 
West Moumed Police, | 

Un jury de maäitres-brasseurs 
(a déclaré que ces deux nou- 
|veaux produits étaient ‘“d'au-! 
thentiques produits Labatt”, Le! 
| directeur général, M. John P.| 
| Labatt, descendant de la fameu- | 
se famille et lui-même maitre- | 
brasseur, a déclaré que les nou- | 
veaux produits fabriqués à Win:- | 
| nipeg, à savoir ‘“Pilsener Lager'' | 
et ‘50 Anniversary Ale’, étaient 
| ‘“incontestablement des fabrica-| 
tions Labatt”', 1 


le gouver-| 


rien empêché les autres produits | 
| des mois, 


| soumise à 


Redistribution non 
politique des comtés 
au Manitoba 
WINNIPEG 
sion manitobaine des circons- 
criptions électorales commence- 
ra bientôt à dresser ce qu'elie 
appelle la première carte élec- 
torale non politique au Canada. 
La commission, pres 
le juge en chef du 
l'hon. J. D. Adamson, ne sera 


pas le seul groupe occupé à tra-! 
| cer des lignes sur la tarte de la 
Les partis politiques! 
s'adonnent à cé travail depuis 


province 


préparant leurs pro- 
cartes des modifications 
d'être apportées 
électoraux de la 


pres 
susceptibles 
aux 57 sièges 
province. 
Pour compléter son oeuvre, 
la commission attend encore les 
données du 
ral de juin dernier. 


Le but de la commission est ! A l'heure actuelle, 21 religieuses des Soeurs de la Charité de Montréal, aidées de 150 laïcs, voient au 
bien-être des 237 patierits de l'institution, Ci-haut, l’on voit cet édifice, si bien situé sur les bords de 


de terminer une carte d'ici oc- 
tobre afin que puissent être te- 
nues les audiences publiques 
exigées par la loi sur les cir- 
conscriptions électorales. La 
version finale de la carte sera 
la prochaine session 
de l'Assemblée légisiative, 


La France offre en vente 
des châteaux pour 
la somme de 52,800 


PARIS -- Dans une tentati- 
ve de lancer de nouvelles ré- 
Sions de villégiature, le gou- 
vernement français met actuel- 
lement en vente ou en location 
des châteaux et hôtels particu- 
liers à des prix dérisoirement 
bas dans les Alpes et en Dor- 
dogne. 


M. l'abbé L. Roy fêté lors 


LA BROQUERIE — Le di-| 
manche 5 août au soir avait lieu, | 
à la salle paroissiale de La Bro-|! 
querie, un banquet organisé à); 
l'occasion du départ de notre 
dévoué curé, M. l'abbé Léon! 
Roy. | 

Tous les paroissiens FA] 


| 
1 
1 
1! 
1 
| 
{ 
| 
| 
l 


Salon funéraire Loewen 


Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 


Steinbach, Man. 


À. T, LOEWEN, prop. 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles, 
blanc de plomb."Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Hargrave — Tél.: 93-7395 « 93-7396 — Winnipeg 


Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 


Téléphone 63 R 3 | 


Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, avenue Provencher, St-Bonitace 


Diplômé du Collège 


Téléphone 20-3863 


d'Embaumement de Cincinnati 


IN morluaire 


DESJARDINS 
138, boulevard Dollard, St-Bonitace 
Täl. 20 1467 


(TOUPN 


— BOIS ET CHARBON — 


MATÉRIAUX DE 


Frank BOISSELLE, 
representant 
Téléphone trés.) 23-3453 


LUMBER s FU 


TEL 


e01 105 


——— | 
EL CU 


EFF 


CONSTRUCTION 


Lucien BOISSELLE, 
représentant 
Téléphone trés.) 23-4438 


Bureau et dépôt de charbon 
388, rue Bertrand, St-Boniface, Man. 


Les fenêtres 


"RUSCO” 


vous présentent 


LA REVUE DES SPORTS 


du matin 


à 7h. 35 am. 


Certains indices nous démontrent que les longs mois 
d'hiver ne sont pas éloignés. Le temps est donc venu 
de songer à installer chez vous la porte et les fenêtres 
RUSCO: elles vous apporteront confort et économie. 

L 


de son départ de La Broquerie 


h“ureux de pouvoir venir pas- 
ser cette dernière soirée auprès 
de leur dévoué pasteur, Il y eut 
mot de bienvenue présenté par 
M. Eloi Gagnon, syndic, et l'on 
servit le banquet. Vint ensuite 
un programme récréatif qui con- 
sistait d'une saynète et d'un 
chant à propos de ses 19 années 
passées à La Broquerie, On lui 


| présenta un magnifique fauteuil 


et une bourse substantielle, Un 
discours prononcé par un repré- 
sentant municipal exprima des 
sentiments de gratitudes et de 
la part des paroissiens. 

M. le curé prit ensuite la pa- 


| role et nous assura combien il 


avait apprécié les années pas- 
sées au milieu de nous. Nous lui 
souhaitons un fructueux minis- 
tère auprès de ses nouveaux pa- 
roissiens. 
Mariage Nadeau-Gagnon 

Le jeudi 9 août, M. l'abbé Ro- 

bert Nadeau, cousin du marié, 


bénissait le mariage de Mille Ro-| 


se-Marie Gagnon avec M, An- 
tonin Nadeau, 

Les mariés étaient aceompa- 
gnés de leurs pères respectifs, 
MM. Eloi 


Narcisse Fournier touchait l'or- 
gue, 

La mariée était 
dans une jolie toilette blanche 


|en satin recouvert de tulle de 


nylon brodé, Son voile trois- 


| quarts était retenu par une cou- 
| ronne de fleurs. Elle portait un 
| missel 


recouvert de roses rou- 
ges et blanches. 

Les filles d'honneur, Milles 
Emma Nadeau et Hélène Ga- 


par 
Manitoba, ! 


Gagnon et Gualbert | 
| Nadeau, La messe fut chantée 
| par la choraie paroissiale. Mme 


ravissante | 


LA. LIBERTE 


| 
| 


| 
| 


: 
: 


| 


Lite COURS OR 


| Plusieurs dignitaires 


la rivière Rouge. 


ET be 


| givils et 
recensement fédé- | natorium de St-Boniface qui ont eu lieu les mardi et mercr ; 
l'édifice a commencé en 1930, et l'ouverture officielle a eu lieu le 29 septembre de l'année suivante. 


que pris 


M. N. Daudet de N.-D.-de-Lourdes 
épouse Mile Gisèle Houde d'Elie 


ELIE -— Le mercredi 15 août, 
en l'église du St-Sacrement, avait 
lieu le mariage de M. Noë Dau- 
det, fils de feu Emile Daudet et 
de Mme Daudet, de Notre-Dame 
de Lourdes, et de Mile Gisèle 
Houde, fille de feu Henri Houde 
et de Mme Houde, de cette pa- 
roisse. M. l'abbé Marcel Dacquay, 
|curé de Lourdes et cousin du ma- 
|rié, bénissait leur union 

La mariée fit son entrée à l'é- 
|glise au bras de son oncle, M. 
Mérille Beaudry, Elle portait une 
longue robe blanche de satin bro- 
| ché style princesse; la jupe am- 

le en tulle de nylon. Un boléro 
e satin brocade bordé de tulle 
de nylon avec de longues man- 
ches en pointes de lis complétait 
fa toilette. Son voile trois- 


quarts était retenu d’un diade-| 


me garni de pierres du Rhin et 
de perles. Son bouquet se com- 
| posait 
| couplés à des oeillets bleus. 

Les filles d'honneur, Miles Cé- 


et la bouquetière, Sylvia Chabot, 
{portaient des robes identiques de 
inylon bleu parsemé de margue- 
rites blanches, à taille longue et 
jupe ample, bouffante à l'arriè- 
re. Elles portaient des chapeaux 
la grands bords assortis et te- 
Inaient des bouquets d'oeillets 
| blancs. 

Le marié et les garçons d'hon- 
ineur, MM. Marcel Préfontaine, 
|de St-Pierre, et Norman Dondo, 


{de Montréal, P.Q., portaient dess 
| vestons blancs et pantalons noirs. | 


{Les huissiers étaient MM. Geor- 
ges Chabot et Antoine Daudet, 

Le marié était accompagné de 
son frère, M. Henri Daudet. 


fit les frais du chant et Mme 
Paul Lord, de St-Nofbert, était 
à l'orgue. Emile et Alfred Hou- 
de, freres de la mariée, servaient 
au choeur. 

Une collation-buffet fut servie 
après la cérémonie 
chez M. Mérile Beaudry. La ré- 


{rent dans l'hôtel Assiniboine. 
M. Marcel Préfontaine présenta 
le toast aux mariés et les préfets 
{des municipalités de Cartier et 
de South Norfolk, MM. Charles 
| Chabot et Marcel Bdulic, adres- 


pondit. 


| M. et Mme N. Daudet parti-| 


|rent ensuite en voyage de noces 
a Montréal. A leur retour, ils de- 
|meureront à St-Boniface. 
1 


Va-et-vient 


de gardénias blancs ac-| 


line Houde ét Stella Bernardin, | 


Mile Bernice Rochon, de La Salle, 
épouse M. R. Bayer, de St-Boniface 


Mme C, Wold, de Starbuck, | 


religieuse : 


|ception et la soirée se déroulé-| 


sèrent la parole, Le marié ré-| 


ide la mariée, portaient des ro-| 
| bes vert pâle et rose. Leurs bou- | Mme Magloire Bernardoin, der- 


| roses et bleus. 


| MM. Paul 


| chez leur soeur, 
| mard, de La Broquerie 


| et famille, de Melita, Man. 
| taient en visite chez leurs pa-| 
| rents. 


gnon,‘soeur du marié et cousine | 
Etaient en visite chez M. et 
quets se composaient d'oeillets | niérement: M. et Mme Jean Bou-| 
À vier, de Montréal, M. et Mme J.| 
Les garçons d'honneur étaient | Pronovost, de Lundar, M. et| 
Nadeau et Edouard!|Mme Armand Chartrand, de St- 
Gagnon, frères des mariés. MM.| Laurent, et M. ét Mme J. Bou-| 
Eugène Kirouac et Denis Na-|chard et famille, de Pine Falls. | 
deau agissaient comme huissiers. | Mme Albert Ménard.est de re- | 
Une réception eut lieu à la! {ur d'un voyage à Edmonton, | 


| es toi oil - | ; 
| salle paroissiale où de nombreux | panff et Lac Louise. | 


amis étaient invités, La soirée! M, Victor Ménard était de pas-| 
se déroula chez 


: les parents du | sage chez M. et Mme Albert Mé- 
marié, - ; | 


A |nard. , 

M. et Mme Nadeau partirent!| MM. et Mmes Edgar Lussier et 
en voyage aux Etats-Unis. A !|wijfrid Privé et Mme Madeleine | 
leur retour, ils résideront à La |pilljon se sont rendus à South| 
RE g D LS Junction visiter M. et Mens De 

-et- éves à se et ar- 
. MM. Urbain et Oscar Gosse | ATPPANE. #5 RIVIHES | 
lin et leurs épouses, de Mail-| M! et Mme Léo Lévesque dé-| 
lardviile, x, de passage | ménageront bientôt à Elie, | 
Mme René Si-| M, et Mme Orval Roy/et M. D. 
M. et Mme Maurice Gauthier | Ro ph ALES De pro 
é-| famille. “| 
M. et Mme Gilbert Irvin, de la 
| Californie, visitaient M. et Mme 

A À CN | Edgar Lussier, dernièrement. 

Mgr M. O'Bready critique. M. et Mme G. Girard sont par-| 


les manuels d‘histoire tis en vacances à Kenora, Ont. 
et de géographie 


| 


| Mme Ernest Gervais, M. et Mme | 


M. et Mme Edmond Arnal, de 
Fannyste!le, sont déménagés à 
Elie. M, Arnal a pris ia directiun 
de l'élévateur à grain ‘‘Caradian 
Consolidated”, % 

MM. Florent et Alfred Bou- 
chard, de la Colombie-Britanni- 
que, ont rendu visite à leurs pa- 
rents, M. et Mme jArmand Bou- 
chard. 

M. et Mme Marcel Chabot, de 
Detroit, étaient de passage chez 
MM. Charles et Laurent Chabot. 

M. et Mme Fernand Gervais, 
accompagnés de M, et Mme Ray- 
mond Dupuis, de Ste-Elisabeth, 
ont passé une fin de semaine à 
Clear Lake. 

Baptêmes 

Richard-Todd-Joseph, fils de 
M.et Mme Richard Desilets. Par- 
rain. et marraine, M. et Mme Gil- 
bert Desilets. 

Lloyd Dennis, fils de M. et 
Mme René Gillis. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Léon Breland, 


| LA SALLE — Le samedi 18] 
août, à 1 h. pm., eut lieu, en| 
| l'église St-Hyacinthe de La Sal-| 
le, une cérémonie nuptiale lors- 
|que Mlle Bernice Rochon, fille 
| de M. et Mme Raoul Rochon, 
de La Salle, unit sa destinée à 
celle de M: Richard Bayer, fils 
de M. et Mme Louis Bayer, de 
St-Boniface. M. l'abbé - 
{se Laurin, curé, leur donna la 
| bénédiction nuptiale et célébra 
la messe de mariage, 

Etaient présents à cette céré- 
monie: Mgr Hyacinthe Lapoin- 
te, P.D., curé de. Bruxelles, et 
M. l'abbé Gustave Couture, de 
St-Boniface, ancien curé de la 
paroisse, Le sanctuaire et le 
maître-autel étaient magnifique- 
ment ornés d'une profusion -de 
fleurs estivales, soient de glaiï- 
|'euls, de dahlias ou de lavatères. 
| Cette parure était un don de la] 
mère de la mariée, 

Revêtue d'une longue robe 
blanche de dentelle Chantilly et 
de tulle de nylon, la mariée fit 
|son entrée dans l’église au bras 
de son père, aux accords de la 
|marche nuptiale de Lohengrin. 
| L'ample jupe à crinoline avait 
dès empiècemeénts de dentelle 
| garnis de paillettes. Le boléro 
avec col relevé était également 
de dentelle, de même que les 
manches ‘qui se terminaient en 
pointes de lys. Son voile court! 
de tulle illusion était retenu par 
un diadème orné de perles du 
Rhin*et elle tenait en main un 
bouquet de roses naturelles rou- 


es. 

La dame d'honneur, Mme A- 
lain Rochon, belle-soeur de la 
mariée, portait une robe bleue 
en tulle de nylon sur taffetas 
avec boléro ‘de dentelle et cha- 
peau assorti et tenait un supér- 
be bouquet d'oeillets roses. Les 
demoiselles d'honneur, Miles A- 
line Rochon et Mariette Alary, | 
soeur et amie de la mariée, 6- 
{aient revêtues de toilettes ro- 
ses identiques en tulle de nylon 
sur taffetas avec coiffures de 
mêmes teintes que leurs robes. 
Elles portaient des gerbes d'oeil-| 
lets naturels teints en bleu pâle. |! 

MM. Robert Bayer, Alain 
Grouette et Albert Mainguy a-| 
gissaient comme garçons d'hon- 
neur et MM, Raymond Rochon | 
et Gérard Lacroix rempiissaient 
les fonctions d’huissiers. Un] 


Durant la messe, Mlle Mar-| 


| août, à Pine Falls, Man, 


| de la Maison St-Joseph d'Otter- 


aux fêtes du jubilé d'argent du Sa- 
ide cette semaine. La construction 


de 


Haywood 


Quarante Heures 


La grand-messe du Gimanche ! 
19 août fut l'ouverture des Qua- 
rante Heures dans notre parois- 
se, Lundi, nous avions une mes- 
se du soir, précédée d'une heure | 
sainte et mardi, à la messe de! 
8 h., ce fut la clôture des Qua- 
rante Heures. Ra 

Nous désirons remercier spé-| 
cialement le R. P. Laurent La-| 
vallée, S.J., du collège de St- 
Boniface, et M. l'abbé Réginald | 
Prescott, vicaire de St-Claude, | 
pour les secours spirituels qu'ils | 
nous ont apportés durant ces] 
Quarante Heures. | 

—————_—_—__—_—_—_—_— | 

VIENNE -— La Hongrie com-| 
muniste a fait la promesse qu'el- 
le lèvera dès cet automne le 
“Rideau de Fer’ à la frontière 
séparant l'Autriche de la Hon-! 
grie. La radio de Budapest a! 
rapporté que le premier minis- 
tre Andras Hegedus a annoncé 
cette nouvelle lors d'un discours 
prononcé darfs la ville-frontiè- 
re de Sopron. 


merset, Man., ainsi que nombre 
de parents et d'amis de La Sal- 
le, St-Boniface, Winnipeg, ete, 


Va-et-vient | 
Mme Albertine Rochon sel 
rendit à Saskatoon, Sask., ré-| 


cemment, afin d'assister au ma- 
riage de son petit-fils, M. Clau-| 
de Rochon, qui eut lieu le same- 
di 18 août, Sa fille et son gen- 
dre, M. et Mme Gérard Laval- | 
lée, l'accompagnèrent pour cel 
voyage, | 

Mlle Antoinette Cormier, de! 
Winnipeg, a passé plus d'une se-| 
maine de vacances, dernière- 
ment, chez sa soeur, Mme Pier- 
re Simard, et ses frères, E- 
douard et Henri, 

Mme Marcel Lagacé, accom- | 
pagnée de sori époux, assista au | 
mafiage de sa soeur, Mille Ma- 
deleine Campeau, le samedi 11 


Mlle Aline Rochon, de St-Bo-| 
niface, est actuellement en va-| 
cances pour deux /semaines de-| 
puis le lundi 13 août chez ses 
parents, M. et Mme Raoul Ro-| 
chon, | 

M. et Mme Georges Bernuy| 
et famille, de Redvers, Sask., | 
étaient en visite au début au 
mais chez MM. et Mmes Moïse | 
Cormier et Gaston Rochon, | 

Mlle Marcelle Cormier, quil 
est à l'emploi de ja Croix Bleue, | 
à Winnipeg, bénéficie présente: 
ment de deux semaines de va- 
cances chez ses parents, M, et, 
Mme Moïse Cormier, | 

Milles Liliane Rochon et Pa-|! 
tricia Cormier-furent en prome- | 
nade pour quelques jours au 
cours de la semaine du 12 août | 
chez leur tante, Mme Jacques! 
Laurin, à Norwood, Man, 


Le.R. P. F. Cousineau, C.S.V., 


burne, prêta main-forte à M. le 

curé pour l'aide ministérielle. 
Nos, sympathies à M. Albert | 

Girardin, récemment éprouvé | 

par la moft de sa soeur, Mme | 

4 a 4 Gerdin, de Minneapolis, | 
inn, 


La N.-E. revient au 
système des plaques | 


de licences en acier | 
HALIFAX Le ministère | 


Le 11. | cousin ‘de la mariée, M. Jean-| de la Voirie de la Nouvelle-E- 
Etaient en visite chez M. et | Paul Cormier, servit au choeur.) cosse a décidé de,-revenir aux| 


plaques de licences annuelles en | 
acier, ‘au lieu du système actuel 


| M. Mme Victor Pagès 


| rents venus de Laurier et des pa- 


St-Boniface, le 24 août 1956 


célèbrent leurs noces d'or 


LAURIER -- Le lundi 6 août, environ 75 convives au banquet 
M. et Mme Victor de célé- ! servi en lu salle paroissiale. Mu- 
braient leur 50ème anniversaire | sique et chants agrémentèrent 
de mariage. Etaient présents tous | l'aprée:nidi. Une soirée termina 
leurs enfants: Marcel, de New !la fête 
Westminster, C.-B, Jean et sa Les jubilaires désirent remer- 
famille, venus d'Ontario, Pierre |cier leurs nembreux parents et 
et sa famille, de Debden, Sask., | amis de leurs bons voeux à l'oc- 
Angèle (Mme Lucien Lecot), de | casion de leur 50ème anniversai- 
Windsor, Ont., Jeanne (Mme Ma- |re de mariage. 

D'ou =. eg te Toron- —— 
0, ile (Mme Brindley) et sa! H 

famille, de Port Arthur, Ont. | Rejet de 247 demandes 
et Joseph, de Laurier de naturalisation 


Participaient à la fête: MM. G.| OTTAWA -- Le ministre de 
Bernard, Alfred Bernard, Augus-| ja Citoyenneté, M. Pickersgill, 
te Bernard et Jules Bernard et!4 déclaré aux Communes qu'il 
familles, tous de St-Claude; MM.|x rejeté l'an dernier 162 de- 
Germain Bernard et Tony Ce-| mandes de naturalisation qui a- 
wick, de Winnipeg, ainsi QU UN | vaient été acceptées par les ju- 
rand nombre d'amis et de pa-|ges. 1] a ajouté que durant la 
même période, les tribunaux en 
|ont rejeté 85 autres. 


roisses environnantes. 


Ledit matin, à 11 h., une grand- 
messe fut chantée par M. l'abbé 
R.-C. Lavoie, curé. On comptait 


ON DEMANDE 


Institutrice catholique pour 
l'école Stobart, no 8B, pour 
enseigner élèves da 2ème 


grade: anglais, français et ca- 
téchisme, 27 élèves. Salaire 
$2,200, commençant le 30 
août. Ecole située dans la vil- 
le de Duck Lake, Sask. S'a- 
dresser à L.-C, Perret, secré- 
taire, Duck Lake, Sask. 
21-421-210C, 


ZLunic & Sobkowich | 
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Chambre 204 
Canadian Bank ef Commerce 


Angle Taché et Marion 
St-Boniface, Manitoba 
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© Groupes de familles 
Banquets 

© Evénements sportifs 


Gene Gauthier 
PHOTOGRAPHE 


489, rue Giroux Téléphone: 20-2652 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 
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195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone 20-1351 


Municipalité Rurale de De Salaberry 


AVIS DE REFERENDUM 
EN MARGE DU "LIQUOR CONTROL ACT" 


AVIS est par les présentes donné qu'un règlement de la 
Municipalité Rurale de De Salaberry, no 1376, qui a été con- 
sidéré en première et en deuxième lectures par le conseil de 
ladite Municipalité, sera soumis au vote des électeurs de la 
Municipalité, qualifiés en vertu du ‘‘Liquor Control Act'', aux 
heures et aux endroits ci-dessous spécifiés. 


Le but du règlement en question est d'approuver l'émis- 
sion de diverses licences régissant la vente des liqueurs rela- 
tivement aux établissements en ladite Municipalité, à savoir: 


Licence de restaurant pour bière et vins 
Licence pour débits de boisson 

Licence pour liqueurs servies aux repas 
Licence pour débits de cocktails 

Licence de cabarets 


La date fixée pour la votation sur ledit réglement est le 
dix-neuvième jour d'octobre 1956, à partir de neuf heures du 
matin jusqu'à cinq heures de l'après-midi. Les bureaux de 
votation et les subdivisions électorales pour les fins de ce ré- 
glement seront les mêmes tels que fixés par réglement de la 
Municipalité Rurale de De Salaberry. 


Le douze octobre 1956, à deux heures de l'après-midi, au 
bureau du Préfet, à la salle municipale, est le temps et le lieu 
fixés pour la nomination de personnes devant représenter les 
électeurs intéressés à promouvoir ou à opposer l'adoption de 
ce règlément et qui devront assister à la votation ainsi qu’au 
dépouillement du scrutin par le secrétairetrésorier de la Mu- 
nicipalité Rurale de De Salaberry, qui aura lieu le 23 octobre 
1956, à midi, en la salle du conseil de la Municipalité, 


Le réglement no 1376, ou une copie certifiée dudit règle- 
ment, pourra être examiné jusqu'au jour de la votation au 
bureau du secrétaire-trésorier de la Municipalité. 


La troisième lecture du réglement no 1376 sera donnée 
par le conseil de la Municipalité Rurale de De Salaberry, apres 
la votation, à la réunion régulière dudit conseil qui aura lieu 
en la salle du conseil, à la salle municipale, le treizième jour 
de novembre 1956, commençant à deux heures de l'après- 
midi, 

Cet avis est donné au nom du conseil de là Municipalité 
Rurale de De Salaberry, 


Daté à St-Pierre, Manitoba, ce 17ème jour d'août 1956, 


PAR ORDRE 
G. CHENARD 


| ment 


SHERBROOKE -—— ‘Pourquoi 
faut-il que nos manuels d’his- 
toire et de géographie nous ren- 
dent le mauvais service de nous 
rapetisser en rééditant plate- 
des chiffres vieux de 80 
ans?” demandait Mgr Maurice 
O'Bready, secrétaire général de 
l'Université de Sherbrooke, au 
diner servi samedi midi, au con- 


Hervé Grandbois et famille, de | sorle Cormier et Mme Léon A- 


Weyburn, Sask., M. et Mme Léo 
Gervais et M. et Mme R. Rheault, 
de Pine Falls. 

M. et Mme Emile Desilets sont 
de retour d'un voyage aux Etats- 
Unis 

Mlle Florence Aquin, M. Jules 
Aquin et M. et Mme Aïbert Bour- 
geois sont de retour de Bemidji, 


gès de l'ACELF, | Minn. 


REWRYS 


MD385 | |} 


| adressa de chaleureuses félicita- 


| blée, Le marié remercia cordia- 


lary exécutèrent le cantique de 
märiage “Devant Jésus”: M. 
| Gÿbert Cormier, l'‘‘Ave Maria” 
de Rosewig et l'‘‘Agnus Dei” de 
Bizet. Après l'élévation, Mme 
|L. Alary et M. G. Cormier in- 
terprétèrent le ‘Panis Angeli-; 
cus”’ de César Franck, Après la 
célébration de l'office religieux, 
M. G. Cormier se fit de nouveau 
entendre dans ‘Our Father”, ac- 
compagné à l'orgue par Mme 
Raymond Rochon, | 

À l'issue de la cérémonie, un 
diner fut servi à la salle parois- 


siale aux nombreux invités pré- | 
sents. M, Robert Bayer, frère | 
du marié, porta le toast aux ma- 


riés, puis M. Alain Grouette leur 


tions au nom de toute l’assem- 


lement tous ses parents et amis 
Un orchestre, dirigé par M. E 
Tétreault, de St-Boniface, exé-| 
cuta au cours de l’après-midi| 
un programme musical varié. | 

Un délicieux souper fut ensui-| 


ite servi au ‘“Homesteäd” del 
Winnipeg à plusieurs invités. 
L'heureux couple partit en 


1 
" 1 
vo /age de noces à Kenora, Ont. | 


Pour la circonstance, la mariée | 
portait un costume en tweed| 
vert avce accessoires brun pâle. 
A leur retour, M. et Mme Ri- 
chard Bayer demeureront à St- 
Boniface, Man. 

Parmi les invités venus de 
|loin pour assister au mariage, 
| l'on remarquait Mme Sparling, 


|soeur de M. L. Bayer, de So-| 


de plaques numérotées en alu- 
minium, à tous les cinq ans. 


secrétaïre-trésorier 


moins 


? 
# 


DS 


Y 
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voyez le représentant local de Mutual Life of Canada: 


WINNIPEG -— Succursale: 700 


, Immeuble Somerset, 294, ave Portage, Winnipeg, Manitoba 


Gérant pour Winnipeg et Manitoba-est: W. L. Hall, C.L.U, 
BRANDON — Succursale: Immeuble Banque Royale du Canada, Broendon, Manitoba 


Gérant: À.-0. Moyer, C.L.U, 
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St-Bonitoce, le 24 coût 1956 LA LIBERT E P 


SE: mon = mn nm 


et Mmes Alfred et Fer-| 
| nand Beaudette nous sont re- 


Bunch | | venus d'un long voyage dans| 
J. à x low- : ‘ |V'Est où ils ont visité de nom- | 
| UD! breux parents et amis, notam-| 


WILLOW-BUNCH -— Un mé- rent le train pour retourner chez ent: à Ottawa, Mile Hélène | 
riage eut lieu, dans notre église eux, à St-Esprit, P.Q. lis ont vasseur; à Notre-Dame de Ja 


| MM. 


“Le bon sens le dit...” 


"8 


paroissiale, le samedi 4 août, 5, passé quinze jours ici à visiter . M. Gédéon Roberge: à| L' d 
10 h, quand Mile Carmel Le. | l'Ouest qu'ils trouvérent en- Québec. M et Mme Edouard) * rgne issipe 
mieux, fille aînée de M. et Mme | chanteur. Pelletier (Marie-Jeanne ne 

Mm 


dette): à Ste-Claire, M. et 
mar Patoine: à Victoriaville. | 
Arthur Patoine, Evangéline et} 
Dontagne Lemire; à Val d'Or, ! 


bien des soucis 
M. et Mme Paul Courchesne| 


(Yvette Beaudette): à Sudbury, | Avoir de l'argent en banque: voilà qui peut rendre 
Onésime Dignard, presque tous | la vie agréable de bien des façons. Vous voulez faire 
Eu. mg à. pd le premier paiement sur une maison bien à vous, 
venus par Sault-Ste-Marie, St- un appareil de télévision ou une voiture? . . . Peut- 
Pierre, Gentilly. Æinesy pe] être votre esprit est-il préoccupé par le problème 

de faire instruire vos enfants ou par le désir de 


Albert Lemieux, unissait sa des-! M. et Mme Syilvio Grégoire 
tinée avec celle de M. John|et famäile sont partis le mescre- 
Beattie, fils de M. et Mme John}! di matin 8 août pour retourner 
William Beattle, tous de Willow-!A Montréal aprés avoir passé 
Bunch. M. l'abbé Roger Le-| deux semaines à visiter leurs pa-}# 
mieux, curé d'Eestend, oncle de | rents et amis de Wiliow-Bunch. 
la mariée, donna la bénédiction} M. et Mme Antonio Grégoire, 
nuptiale et, après l'échange des | de Gravelbourg, sont venus ren- || 
anneaux, célébra la rmesse à l'in-| dre visite à leurs parents, le di- 
tention des nouveaux époux. manche 19 août. 

La mariée fit son entrée au| M. l'abbé A. Guénette eut la 
bras de son père, au son d'une | visite de son père, M. J.-B. Gué- 
marche nuptiale. Elle portait} nette, de sa soeur, Mme Rose 


À... À 


Drummon d ville, Asbestos et 
Senneterre et finalement omt re- 


dièr,.e 3, 
LEE 


une longue toilette de satin} Bouffard, de sa nièce, Mme à À * 1 pris le Chemin du retour par | es 5 
Dune 0e Ne @ AUS Eee EUR NS RE Une belle réunion de famille a eu lieu à Domremy, à l'occasion des fêtes du jubilé d'or de M. | les Etats-Unis, enchantés de leur | retirer un jour une pension ? Quels que soient vos 
LS x + Par = “per | A + La j le Gué- et Mme Edmond Casavant, de cet endroit. Sur la photo l'on voit, | gr , de gauche à droite: | vo pes: ad ie fie dt leur désirs ou vos besoins, il est bon d'apprendre le 

. 1e lle de To Thérèse (Mme Roland Dupuif, Aurore (Mme Armand Marion), (Mme W, Kusch), M. Edouard all TOUS ‘à Lie Lerrane secret de l'épargne régulière. À chaque paye, vous 


Casavant, Jeanne (Rév. Sr St-Paul-de-la Croix, de la Congrégation des Filles de la Providence), Mme 
Casavant, Alice (Mme George Kusch), Aurore (Mme Frank Héroux) et Eva (Mme Gédéon Chalifour). 
2ème rangée, même ordre: René, Ernest, Léo, Paul, Armand, Onil, Arthur et Ephrem. 


une parure genre ‘petile calot-| nette et E 
té” ornée de perles. Elle tenait} Alta. le dimanche 19 août. 

en main un missel recouvert de! MM. les abbés A. Lemay, Lu- 
satin blanc avec orchidés blancs | cien Poulin et Fernand Duchar- 


mettez de l'argent de côté, sauf en cas d'urgence, 


Arguin, étaient en an 
jusqu'au jour où vous atteignez votre objectif — 


à Glasgow, Mont. 
M. et Mme Lucien et leurs| 


| * ? M F ri . , : 
4 La gg Mie Ÿ- | roûbe 5 ie ‘Tite, een, ’ ü Bellegarde re ge 4 br ave a puis vous commencez à épargner pour l'objectif 
ti é 4 apolis, | 
vette Sylvestre, portait une toi-| visite à M. le curé, dernière- | Noces d or à Domrem e ps $ 79 M er po | suivant. Pourquoi ne pas ouvrir un compte 
lette bleu de ‘’crystalette”, avec} ment | y ous avons le plaisir d'avoir du: Citurse et} : 2 ; D u 
chapeau à large bord. Elle avait! MM. les abbés F. Boulet, de| , LA parmi nous le R. P, A. Gervais, 4. oh. ve Ah 2 vide d'épargne chez nous aujourd'hui même ? 


en main un bouquet de pâque- | 
Les deux filles d'hon-| 


rettes. 
néur, Mles Rachel 
Lemieux, soeurs de la mariée, 
portaient des toileties identi- 
ques de couleur curail avec cou- 


et Suzanne 


ronne de fleurs de même teinte. | vendredi 


Elles tenaient en main de jolis | 
| Moose Jaw, étaient de passage 


bouquets de péquerettes, 


La mère de la mariée portait | 


une toilette de ‘'crystalette” aux 
dessins de fleurs bianches, avec 
accessoires blancs 


marié avait choisi un ensemble | 


en deux pièces de couleur bleu 
marin, avec accessoires beiges. 
Les deux portaient comime cor- 
sage des oeillets girofles. 

La petite bouquetière, Dar- 
lene Campagne, nièce du marié, 
était revêtue d'une jolie robe de 
tulle rose sur taffetas rose. Des 

âquerettes composaient son 
uquet miniature. 

M. Roland Granger, ami du 
marié, l'accompagnait. Les huis- 
siers étaient MM. Percy Beattie 
et Guy Duperreault. 

Pendant la messe nuptiale, 
MM. Gérard Duperreault, Mar- 
cel Moor et André Rondeau et 
Mme N, Sherman firent les frais 
du chant, tandis que M. R. Bou- 
lianne touchait l'orgue. 

A l'issue de la cérémonie, une 
réception réunissant 90 invités 
eut lieu à la salle des Chevaliers 
de Colomb. M. Léopold Syives- 
tre agissait comme maitre de 
cérémonies et demanda à M. 
l'abbé A. Guénette de bien vou- 
loir présenter le toast aux ma- 
riés. Le marié y répondit en ter- 
mes très heureux. Un magnifi- 

ue diner fut servi aux invités. 
elques artistes locaux donnè- 
rent à l'assistance des pièces 
musicales bien choisies pour 
l'occasion. On avait disposé, sur 
une longue table, les nombreux 
et utiles cadeaux offerts au jeu- 
ne couple. 

Après un après-midi de chants 
‘et de danses, les mariés par- 
taient pour un voyage de noces 
de deux semaines. 

Plusieurs personnes s'étaient 
rendues pour ce mariage, entre 
autres: M. et Mme Arthur Le- 
mieux et Mlle Germaine Du- 

erreault, de Kindersley; M. et 

me Bernard Bourgeois et M. 
Guy Duperreault, de Gravel- 
bourg; M. et Mme André Le- 
mieux, Mlle Pierrette Duper- 
reault et M, Robert Barré, de 
Régina; M. Donald Duperreault, 
de Moose Jaw: M. et Mme B. 
Billington, de Shaunavon: M. et 
Mme Richard Lemieux, de Pon- 
teix: M. et Mme E. Kyrby, de 
Hart: M. et Mme L. Bilodeau, 
de Coronach 

Çà et là 

M. le curé a conduit ses frè- 
re, belle-soeur et nièce, M. et 
Mme Adrien Latendresse et Lu- 
cille, à Moose Jaw, le mercredi 
soir 8 août, où ces derniers pri- 


La mère du 
| gieuse, 


Denise (Flore), et de la Rév.| 


| universitaire de Laval, 


Dunrea, Man., et Caron, de Ste- 
Anne-de-la-Pocatière, PQ, et 
M. Emile Carrière, d'Otterbur- 
ne, Man. rendirent visite à M. 
le curé et à M. j'abbé A. qu 
e 


nette, leur ancien confrère, 
17 août. 
M. et Mme Pederson, de 


chez leurs parents, M. et Mme 
L. Couture, dernièrement 

M. et Mme J.-A, Mathieu eu- 
rent la visite de leur fille reli- 
la Rév. Sr Marie-Ste- 


Sr Marie-Ste-Bérénice, religieu- 
ses de Notre-Dame des Mis- 
sions, de Régina et de Wolseléy. 

M. André St-Yves, accompa- 
gné de son frère, Bernard, de 
Mile Lautier et de M. l'abbé A. 
Guénette, prit part à la premiè- 
re messe du R. P. Alain Piché, 
OM. le dimanche 12 août, à 
Gravelbourg. M. l'abbé A. Gué- 
nette ne revint à Willow-Bunch 
que le mercredi après-midi 2- 
près avoir visité 15 * 0) pri 

M. et Mme Paul inslow et 
famille, d'Unité, sont venus pas- 
ser quelques jours chez leurs 
parents, M. et Mme W. Win- 
slow, dernièrement, Ils sont en- 
suite allés passer avec M. et 
Mme Linstrum (Juliette Win- 
slow) une semaine de vacances 
à Carlyle Lake. 

M. et Mme A. Allard eurent 
la visite de leurs fille et gendre 
de Régina, dernièrement. 

Malades 

Sont actuellement à l'hôpital: 
Mmes G. Boisvert, J. Piché, M. 
Short, A. Pelletier et R. Sparks 
avec une fille, MM. R. Caron, 
E. Trudelle, W. Gardener et KR. 


Jorgensen. 
Ont quitté l'hôpital dernière- 
ment: mes J. Paterson, G. 


Mongumery, N. Durand, M. Ga- 
reau, Louisa Cayz2r et L. Rain- 
ville. 

Mme George Dosch fut pa- 
tiente à l'hôpital d'Assiniboia, 
durant quelque temps, pour opé- 
ration. Son état de santé est sa- 
tisfaisant. 

M. Jean Bonneau est arrivé 
dernièrement de l'hôpital Ste- 
Claire de New-York, où il fut 
patient durant quelque mois. Il 
s'est fait greffer un oeil. Nous 
lui souhaitons un prompt réta- 
blissement. 


Deux édifices de la 


Cité universitaire de 


Laval bientôt achevés 

QUEBEC — L'édifice de la 
faculté de Médecine de la Cité 
à Ste- 
Foy, sera bientôt terminé, de 
même que celui de la Maison 
des Etudiants. L'on commence- 
ra ces jours prochains la cons- 
truction du cafétéria qui accom- 
pagnera la résidence universi- 
taire. 


Du gâteau à café à son 
meilleur... riche et sucré...et 
si facile à faire avec la Levure 
Sèche Active Fleischmann, quand 
vous cuisez à la maison! Servez- 


M. et Mme Edmond Casavant 


DOMREMY -- Le ler août,pendant 
marquait la 50e année que lelet Mme 


pasteur de l'église Shell Valley, 
à Thorn, D.-N., avait bénit 
mariage de M. Edmond Casa- 
vant ei de Mille Nora Ménard. 
Aussitôt, après la cérémonie, les 


| jeunes époux étaient partis pour 


leur ‘‘homestead'' pres de Von- 
da. Ces courageux pionniers ar- 
rivèérent à Domremy, au prin- 
temps de 1925, et s'installerent 
sur ure ferme près du village 
où ils résident encore. Quinze 


enfants sont nés de cette union, | 


8 garçons et 7 filles, tous vi- 
vants ct tous présents aux fêtes 
destinées à bonorer leurs pa- 
rents, M. et Mme Edmond Ca- 
savan:. 

Pour débuter la journée, M. 
l'abbé A. Houle chanta une 
grand-messe à laquelle commu- 
nièrent les jubilaires, ainsi que 
leurs enfants et petits-enfants. 


Les assistants d'honneur étaient 


le frère de M. Casavant, Emile, 
de Tisdale, et sa soeur, Mme 
Blanche Robert, de Montréal, 
la petite bouquetière, une ar- 
rière-petite-fille, Diane Trépa- 
nier, et les huissiers, leur fils, 
Ephrem, et leur gendre, Gédéon 
Chalifour. Leurs fils, Ernest, 
Armand, André et Hervé agis- 
saient comme servants de messe. 

Avant que M. et Mme Edmond 
Casavant aient renouvelé leurs 


voeux de mariage, M. le curé 
exprima ses meilleurs souhaits 


de bonheur, de santé et de lon- 
gue vie. Pendant la cérémonie, 
trois petits-enfants, Robert, Lor- 
raine et Aline Casavant, chan- 
tèrent l'hymne ‘“Jubilee’”’. 

A midi, le diner fut servi à 
la famille, en la salle publique. 
A 5 h. p.m., parents et invités 
se rassemblèrent de nouveau à 
la sale, M. et Mme Edmond 
Casavant firent leur entrée au 
son d'une marche nuptiale et 
suivis de leurs enfants, la Rév. 
Sr St-Paul de la Croix (Jeanne), 
des Fflles de la Providence, A- 
lice et son mari, M. G. Kusch, 
Eva, son mari, M. G. Chalifour, 
et leur famille, Chacun des en- 
fants portait une rose avec 
étiquette indiquant son nom. Ces 
roses furent présentées aux 
grands-parents et attachées à 
l'arche élevée sur l’estrade. Dé- 
filèrent ensuite sur l’estrade, 
leurs fils, Ephrem, Léo, Ernest, 
Armand, Onil, Paul, Arthur et 
René, accompagnés de leurs é- 
pouses et de leurs enfants, et 
les autres filles, Aurore (Mme 
Frank Héroux), Diana (Mme 
Armand Marion), Thérèse (Mme 
Roland Dupuis), Rita (Mme 
Walter Kusch) avec leurs époux 
et leurs enfants. 

La table d'honneur était dé- 
corév d'un gâteau de noces à 
trois étages et on servit le re- 
pas buffet. Peu de temps après, 
un petit concert fut présenté 


Lac Pelletier 


Mme ILaucien Laverdière est 
partie pour le sanatorium. Nous 
lui souhaitons un prompt réta- 
blissement. 

M. et Mme Arthur Tessier, 
ainsi que M. et Mme Aimé Tes- 
sier, de Port Alberni, C.-B., é- 
taient en promenade chez M. et 
Mme Jos. Tessier. 


le | 


uel les 7 filles de M. 
asavant exécutérent 
| une chanson composée pour l'oc- 
casion. h 

| M. l'abbé A. Houle bénit les 
| jubilaires et la Rév. Sr St-Paul 
| de la Croix lut l'adresse à ses 
parents, au nom de la famille. 
Le maître de cérémonies, M. A. 
Doucet, présenta les cadeaux au 
nom de la famille et des amis: 
un tapis broadloom ‘Axmins- 
ter”, un couvre-plancher lino- 
léum, 2 chaises berceuses, un 
aspirateur et polisseur, une Jam- 
pe à trois intensités et un servi- 
ce de fureur. 

La journée se termina par une 
soirée récréative. On remar- 
quait des gens venus de partout | 
pour l'occasion: de Vonda, Pru- 
d'homme, Tisdale, Prince-Al- | 
bert, Duck Lake et des villages 
avoisinants de Domremy; M. 
Philippe Bérubé, sénateur du | 
district no 15 de Dakota-Nord, 
et son épouse, de Belcourt, D.- 
N., MM. Arthur et Albert Casa- 
vant, Elas et Auguste Dion, M. 
et Mme Ovide Dion, M. et Mme 
Siméon Grenier et Mme Côté, 
de Dancy, D.-N. | 


Aux heureux jubilaires, nous 
souhaitons encore de longues 
années de vie et de bonheur. 


| 
| 


Un court message à nos frè- 
res de l'Est de la province: si 
vous rencontrez MM. Lepage et 
DeGagné, faites-leur donc ca- 
deau d'une carte routière. Aux 
dernières nouvelles, ils avaient 
perdu leur direction. Nous crai- 
gnons qu'ils s'essaient à repro- 
duire l'aventure de l'Egaré II 
qui vogue présentement dans 
l'Atlantique. Dites-leur que tout 
va bien à CFRG et que les tra- 
vaux d'amélioration sont suffi-| 
samment avancés pour que l’on 
commence les épreuves d'effi- 
cacité ces jours-ci. C'est le der- 
nier pas avant la prise de l'an- 
tenne. Septembre étant le mois 
des moissons, nous comptons 
bien cueillir les fruits de cette 
longue préparation dans quel- 
ques semaines, Disons: deux 
ou trois. Notre ingénieur se re- 
fuse à toute déclaration défini- 
tive, mais ce n’est qu'un truc 
pour continuer son régime de bis- 
[Enr au beurre d'arachides et 
de liqueurs douces. Nous avons 
décide de le pendre au bout de 
la vieille antenne... Il pourra 
rêver aussi longtemps qu'il lui 
plaira ... de relais... de con- 
densateurs ... de fréquences... 
de lampe à mercure, etc. 

De son côté, grand-maman 
m'a dit avec un large sourire 
que ses petits enfants sont très 
gentils. Plusieurs ont déjà pris 
part au concours des vacances | 
et il paraît que beaucoup d'au- 
tres ont décidé de suivre cet 
exemple tout juste dans les deux 
dernières semaines. Bravo les 
enfants, il y a de beaux prix. 
Si je pouvais prendre part au 
concours, j'écrirais plusieurs 
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O.M.I., qui vient passer quelques 
semaines chez son frère, M. G. 
Gervais; il remplace en méme 
temps notre curé, M. l'abbé P.-E. 
Béchard, qui assiste à la retraite 
des prêtres à Régina. Il se rendit | 
également à Winnipeg pour quel- | 
ques jours, dernièrement. | 

Nos félicitations à Mlle Thérè:- | 
se Paulhus, qui fit son entrée 
chez les Filles de la Croix, à St- 
Boniface, le 15 août. Nous lui! 
souhaitons bonheur et persévé- | 
rance dans sa belle vocation. 

Nous regrettons que le grand | 
tournoi de balle au camp, le 21} 
août tel qu'annoncé, n'ait pas eu | 
lieu à cause de la mauvaise tem- 
pérature. Nous nous reprendrôns | 
l'été prochain. 

Mme Henri Bauche est de re-| 
tour dans sa famille, complète- 
ment rétablie après un séjour 
de queiques mois au sanatorium 
de Ninette. | 

M. et Mme Alphonse Sylvestre, | 
de St-Boniface, étaient en prome- 
nade chez leurs parents, la se- 
maine dernière. Mme Francis 
Sylvestre et Mile Lilianne £yl- 
vestre retournèrent avec eux. | 

Un orage de vent et de grêle 
s’est abattu sur la région, jeudi 
de la semaine dernière, causant | 
de grands dommages aux récol- 
tes. Plusieurs champs ont été | 
complètement détruits. Sympa- 


thies aux personnes atteintes. 


| 
| 
| 


compositions afin d'augmenter 
mes chances de gagner. 

Nous recommandons à l'atten- 
tion des gens de St-Boniface un 
jeune homme en quête de se 
trouver un gite. Il est facile à 
reconnaitre. Il mesure au moins 
six pieds, a le crâne rasé à 
la façon des moines, porte 
d'énormes lunettes d'avocats 
(pour faire plus d'impression) 
et un sac de voyage noir tout 
neuf. Il ne l'a pas volé... nous 
pouvons le dire en toute confi- 
dence, c'est un souvenir de 
ses compagnons de jeu du poste 
de CFRG. Notre ami, Emile 
Carrière, a décidé de changer 
de vie et de se livrer à un tra- 
vail sérieux. Entre autres cho! 
ses il a décidé d'adopter le cha- 
pelet en usage dans l'Eglise ro- 
maine ... avec des dizaines de 
dix ave, Craint-il les protesta- 
tions de ses futurs paroissiens? 
peut-être. Du moins c'est ce que 
certains employés de CFRG sou- 
haïitent, car lorsqu'Emile dit le 
chapelet ... il fait durer les di- 
Zaines selon les caprices de 
l'horloge. Comme après tous les 
enterrements, les employés ont 
répété à tour de rôle: ‘C'était 
un bon diable quand même”. 
Son départ a laissé un vide chez 
nous et ce n'est pas facile de le 
remplacer .., en raison de la 
dimension de ses jambes... (au 
moins il y a une porte qui ouvre 
maintenant) de sa belle humeur 
et de son ré d'équipe. Bon- 
ne chance, Emile: nous te gar- 
dons un bon souvenir. N'oublie 
pas de baisser l'interrupteur 
quañd c'est le temps de tous- 
ser... et de baïller.., c’est un 
conseil de Parizeau. 


chez les parents de cette dernié- 
re, à Yorkton. | 

M. et Mme Olivier Gaucher | 
nous ont quittés pour s'établir à | 
Kelowna, C.-B., où M. Gaucher | 
a un emploi. | 

Mme Bertha Gaucher et son 
fils, Willie, et M. et Mme Terry | 
Wolleschuck sont allés égale- 
ment à Kelowna voir leur fils! 
et frère, Gaston. 

M. et Mme Mac Wilson ont} 
visité leurs parents, MM. Eugè-| 
ne Peltier et William Wilson. 

M. et Mme Noé Alix étaient 
en voyage chez leurs parents de 
la province de Québec et chez! 
leurs filles, Mmes Art Fairhead 
et Everett Price, à Ottawa et à 
Winnipeg. x 

Mme Lorette Gallea était en 
visite chez M. et Mme E.-B. Co- 
derre et chez ses frères, Yvon et 
Edouard. 

Mile Dianne Gaucher est par- 
tie pour Régina où elle suivra 
un cours de technicienne en 
rayons X à l'hôpital des Soeurs 
Grises, après avoir D: rited a- 
vec succès sou grade XII. 

Miles Laurianne et Marielle 
Beaudette, Elaine Lebrun et 
Jeannine Cossette sont de retour 
du camp Lemieux, au Lac Pel- 
letier, où elles ont passé une 
semaine. 

M. et Mme Kaught, de Moose 
Jaw, et M. et Mme Ernest Bé- 
lisie, de l'Alberta, étaient de 
passage chez les familles Cos- 
sette, de Coderre, 


Nos malades 


M. Joseph Cossette et Mme 
Hervé Michel sont patients à 
l'hôpital de Gravelbourg; Mme 
Bridget Kelly, à Moose Jaw. 

M. Oscar Desnoyers est re- 
venu après un séjour d’un mois 
à l'hôpital de Gravelbourg. 


Baptème 
Léona-Dianne, fille de M. et 
Mme Gérald Wirges. Parrain et 
marraine, Denis et Dianne Gau- 
cher, oncle et tante de l'enfant. 


LA BANQUE CANADIENNE DE COMMERCE 


NW.226/ 


(leurs noces d'argent à Butte-St-Pierre 


BUTTE-ST-PIERRE — Le di- 
manche 12 août, en l'église St- 
Pierre, M. et Mme Aimé Bras- 
sard (Marguérite Roussel) cé- 
lébraient leur 25ème anniver- 
saire de mariage. La messe fut 
chantée à leur intention par M. 
l'abbé G.-H. Dauphin, curé de 
la paroisse. La chorale chanta 
de beaux cantiques. Les solistes 
étaient M. Ben. Nault et Mme 
Lionel Bertrand, soeur de la ju- 
bilaire. Mme Bonnet était orga- 
niste. 

Après la messe, une belle ré- 
ception-surprise, organisée par 
la famille, eut lieu dans la salle 
paroissiale où un grand nombre 
de parents et d'amis étaient réu- 
nis. On y remarquait les deux 
fils des jubilaires, Claude, d'Ed- 
monton, et Lucien, ainsi que le 
frère du jubilaire, M. ile 
Brassard, et les six soeurs de 
la jubilaire, Mmes Lionel Ber- 
trand et J.-B. Larre, de Butte- 
St-Pierre, Mme L. V, Patrick, 
de ;'Ontario, Mme Eug. Dumont, 
de Leshburn, Mme Jos. Larre, 
de St-Walburg, et Mille Antoi- 
nette Roussel, garde-malade à 
Montréal. 

Les frères de la jubilaire, le 
R. P. G.-L. Roussel, OM. de 
Lac Ste-Anne, P.Q. et Gérard, 
de Saskatoon, n'ont pu venir. 


A la table d'honneur, aux cô- 
tés des jubilaires, M. l'abbé 
Dauphin porta le toast en fran- 


A l'occasion de la fête de l'As- 
somption, le 15 août dernier, 
CFNS a voulu marquer cette cé- 
lébration par un programme 
spécial. Une émission composée 
de prières diverses, selon les 
différents âges de la vie humaei- 
ne, fut réalisée par Jean Papen 
en collaboration avec tous les 
membres du personnel du poste. 
Certes, nous devions cet hom- 
mage de reconnaissance et de 
louanges à la Vierge Marie qui, 
certainement, doit nous aider à 
traverser les nombreuses diffi- 
cultés que nous rencontrons. 
Toutefois, elle ne nous abandon- 
ne pas et sait des fois procurer 
à notre gérant d'agréables sur- 
prises et joies... financières et 
administratives. 


Depuis une semaine déjà, Ro- 
ger Gauthier est en vacances et, 
le lundi 27 août, il se propose de 
passer une semaine au lac Was- 
kesiu, dans le parc national de 
Prince-Albert, le paradis de la 
Saskatchewan. En attendant son 
retour, Jean Papen continue 


d'ouvrir la ‘Boite à surprises” | 
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la musique choisie, agréable et 
aimée depuis toujours. ; 

CFNS envoie tous ces témoi- 
gnages d'envie... au poste 
CKSB, à l'occasion de l'instel- 
lation de leur système tout neuf 
d'air climatisé. Grands chan- 
ceux! Peut-être devons-nous 
rester dans l'incubateur de no- 
tre salle de contrôle, pour plu- 
sieurs années encore, avait d'en 
sortir assez vieux et assez ri- 
ches pour jouir davantage de 
la fraicheur. 


St-Brieux 


Une correction au numéro du 
10 août: il y eut douze dames 
(non pas deux) qui furent admi- 
ses dans la Congrégation des Da- 
mes de Ste-Anne, lors du péleri- 
nage à Ste-Anne, le 29 juillet. 

M. le docteur et Mme 4. Ba- 
chand et leur petit-fils, David 
Nessman, d'Estevan, étaient en 
visite chez M. et Mme F. Bergot: 

Le R. P. A.-E. Robveille, p.s.m., 
de Périgord, était de passage ici, 
récemment. 


, 


M. et Mme Aimé Brassard fêtent 


çais et le R. P. G. F. Boser, 
OM, de Paradise Hill, en an- 
&glais. Suivit un programme de 
Chants variés en anglais, en 
francais, en allemand et en fla- 
mand: M. l'abbé G.-H. Dauphin, 
le R. P, Pauwels, O M.I,, la Rév. 


Sr Marie-Louise, Soeur de la 
Providence, de St-Brieux, MM. 
Lucien Bonnet et Ben. Nault, 


Mmes Lionel et Frank Bertrand, 
Mlle Marie Larre, Mme Emile 
Brossard, M. Jos. Gingras, Mme 
Jos. Larre, Mie A. Roussel, M. 


Nap. Bertrand, le R. P, G. F. 
Boser, O.M.I. M. Boser, Mlle 
Jacqueline Brassard, fillette des 
jubilaires, ainsi que 3 petites 


niècés, Claire et Cécile Larre et 
Béatrice Bertrand. Les chants à 
répondre furent dirigés par MM. 
Lucien Bonnet et B. Nault, 
Une généreuse bourse fut aus- 
si présentée aux jubilaires. Tous 
garderont un bon souvenir de 
cette fête familiale, 
L£ LZ LZ 
Le dimanche 5 août, en la 
salle paroissiale, avait lieu un 
banquet organisé par les parois- 
siens pour souhaiter la bienve- 
nue à leur nouveau curé, M. 
l'abbé Georges-Henri Dauphin, 
11 y eut aussi une partie de bin- 
go au profit de la paroisse, 


Baptème 
M. et Mme Lucien Bonnet 
(Thérèse Larre) sont les heu- 
reux parents d'un fils, baptisé 
sous les noms de Maurice-Jo- 
seph. Le parrain et la marraine 
étaient M. et Mme Jos. Larre, 


|Une rue Louis Riel 


dans la métropole? 


MONTREAL Le Comité 
exécutif a approuvé une recom- 


mandation du service d'urba- 
nisme de la ville à l'effet de 
commémorer le souvenir de 


Louis Riel, chef de la rébellion 
des métis du Nord-Ouest, en 
donnant son nom à une rue et 
à une place dans lé quartier 
Mercier. La question sera main- 
tenant référée au conseil muni- 
cipal, 

En juin dernier, le service 
d'urbanisme avait suggéré les 
noms “Avenue de Fancamp'' et 
“Place de Fancamp'', mais l'exé- 
cutif lui avait demandé de pré- 
senter une autre recommanda- 
tion. 

Le service d'urbanisme a donc 
réétudié la question et est re- 
venu avec sa suggestion de don- 
ner le nom de Louis Riel] dans 
les deux cas. Riel, qui mourut 
sur léchafaud en 1885 pour son 
rôle dans l'insurrection des Mé- 
tis, avait étudié au Collège de 
Montréal, de 1858 à 1864. Son 
nom est passé à l'histoire, 


en à votre famille demain! À à 
M. Jos. St-Jacques est venu tous les jours. MM. et Mmes Bernard et Sta- | 


Mariage Poilièvre-Laliberté 


soeur Thérèse, la Rév. Sr Edith- 
Marie, des Soeurs de la Présen:- | 


| à e ra “ L ___- |rendre visite à son frère, M. A. Si on parle souvent du tra-|nislas Tétreault et leurs familles | 
pe + PSC SE |: de ge de a ee a tr 5 L'Ébou "7 ’ ft n pe se nos annonceurs, il ne se sont rendus à Prince-Albert, | POUR AVOIR VOUS AUSSI, 
e M. e me ; averdière, | b | 15 à P d h aut de même pas oublier le tra-|le dimanche 12 août, visiter leur 
| célébré le août rud homme 


DES 


ainsi que M. et Mme Marcel La- | vail technique qui facilite et 


améliore la diffusion même de 


Gâteau à Café au Butterscotch 


verdière, sont allés à Régina. 


‘$ M. et Mme H. Doll et famille, PRUD'HOMME — Le 15 août, |étaient en promenade à Jack|n°S Programmes. C'est ainsi|tation, de Marcelin. si 

1. Mesurez dons un bol tant un peu de farine, si néces- \ | de Port Alberni, C.-B., sont ve- en nues e ‘Orpi, Les Fish, récemment. que, a ou pre notre ke. * | ed STE IR bre auss! | 
: j bteni d'ode +f nus visiter la mère de Mme Doll. | Li® ariage de M. Hervé Poi- ) : 3m nieur, Jean Lacroix, a installé à Prince- rt pour visiter sa | 

34 tasse d'eau tiède saire pour obtenir une pâte molle Mme Jos. Monette, et or lièvre avec Mlle Clara Laliberté, | Me es et Mmes L. Loiselle, C.- dans la consolette un amplifica- | fille, la Rév. Sr Ste-Madeleine de 


ar Pd Pr burame 3. Sur une planche peu farinée Lepage, L. Lepage et E. Pré-| {our qui nous permet d'enregis-| Pazzi (Marie), des Soeurs de la 


le. à thé sucre granulé 
Savpoudrez-y le contenu de 
1 enveloppe de Levure 
Sèche Active Fleischmañs 
Loissez reposer 10 minutes, PUIS 
brassez bien. 


2. Tomisez deux fois ensemble, 
puis dans un bol 

2% tosses farine tout-usage 

tamisee une fois 

VA tasse sucre granulé 

le. à thé sel 

Va c. à thé muscade râpés 
Ajoutez, er coupant finement, 

Va tasse shortening glacé 
Battez 

2 oeufs 
jusqu'à ce qu'épois et légers, et 
ajoutez, en broessont, dons le 
levure dissoute. 


nétrissez jusqu'à ce que lisse et 
élostique. Placez dans un bol 
graissé. Badigeonnez le dessus 
avec du shortening fondu. Couvrez. 
Laissez lever à la chaleur, à l'abri 
des couronts d'air, jusqu'au double 
du volume—env. 1 4 heure. 

4. Dégonflez la pâte. Divisez en 
2 moitiés. Abaissez chacune av 
rouleau en un rond de 9 pces 
et plocez-les sur des plaques 
graissées. Badigeonnez de beurre 
fondu. Couvrez. Laissez lever au 
double du volume—env. 50 min, 
Cuisez av four modéré, 350°, env, 
30 min. Recouvrez les gôteaux 
refroidis avec ce glaçoge au 
butterscotch: 

Mesvrez dons une casserole: V4 
tasse cassonade, une pincée de sel, 


| parents. 


H.-J. Coutu, C.R. 
AVOCAT — NOTAIRE 


Suite 5, édifice Imperial Bank 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


Dr E.-J. Gaudet 


Clinique médicale et dentaire 


60 - 12ème rue est 


(Fn face de la Commission 
des Liqueurs) 


|Prince-Albert, Sask. - Téléphone 4202 | Mme, à Prud'homme. 


|La messe fut célébrée par M. l'ab- | 
| bé D. Roy, ayant comme diacre, | 
M. l'abbé Morin, et comme sous- | 
diacre, M. l'abbé M. Leblanc. 

Les filles d'honneur étaient 
Miles Hélène Laliberté et Cécile 
Poilièvre; les garcons d'honneur, 
MM. André Poilièvre et Ernest | 
Laliberté. 

Apres la cérémonie, une cen- 
taine d'invités se rendirent à la 
salle paroissiale pour participer 
| au diner et au souper. La soirée 
|se termina à la salle Victoire! 


"ge 


joù un grand nombre de parents 


et d'amis étaient réunis. 
M. et Mme Hervé Poilièvre fe- | 
ront leur demeure sur leur fer- 


fontaine ont passé des vacances 
au lac La Ronge. 


M. et Mme Elphège Blain, de | 
McLennan, Alta, ont visité leurs | 
parents et amis, 

M. et Mme V. Grimard se sont 
rendus à St-Brieux visiter leur 
fille, Mme W, Dubé. | 

M. et Mme D. Jacob, de Van- 
couver, étaient en visite chez 
M. et Mme E. Préfontaine. 

M. et Mme Marcel Turgeon, de 
Prince-Albert, étaient de passa- 
ge chez leurs amis. 

M. et Mme St-Arnaud et Mme 
J. Forcier, de Saskatoon, étaient 
en visite chez MM. et Mmes A. 
et C. Hannotte. 

Mme A. Altrogge a passé quel- 
ques jours de vacances chez M. 


trer des programmes complets 
et prèts à diffuser sans déran- 
ger les émissions en cours. C'est 
la réalisation d'un rêve depuis 
longtemps caressé par nos an- 
nonceurs et réalisateurs d'émis- 
sion. Un grand merci à Jean! 


Dans les lettres que nous re- 
cevons de nos auditeurs, on lit 
souvent qu'ils aiment notre 
choix de musique et nous ap- 
précions beaucoup cet encoura- 
gement. Mais nous tenons à sou- 
ligner aussi que de nombreux 
auditeurs de langue anglaise 
nous téléphonent et nous disent 
aussi leur satisfaction de nos 
programmes musicaux. Bien que 
nous rendions à Radio-Canada 


| Présentation, de Duck Lake. Flle 


n'a pu voir son autre fille, la Rév. 
Sr Ste-Cécile (Angele), qui était 
en retraite. 

Mme Aubin s'est 
Prince-Albert avec Mme J. Dal- 
mer et son fils, Robert, et M.S. 
Faurit. Is sont allés voir M. H. 
Dahmer, fils de Mme Dahmer, 
qui est au sanatorium depuis 
quelque temps. 

Etaient de retour chez leurs 
parents après avoir terminé leurs 


cours d'été à l'Université de Sas-, 
katoon: Miles Alice Demay, Irène ! 


Fagnou, Agnès Coquet, Rolande 
et Lilianne Bergot. 


M. et Mme Marcel Thomas sont | 
les heureux parents d'une fille, ! 


née le 15 août à l'hôpital de Mel- 


rendue à | 


FAMEUSES 


EXIGEZ LE 


VINAIGRE 


Va-et-vient 


3 c. à table beurre et 4 c. à table ER 
S. Exc. Mgr M. Baudoux était 


crème; chouffez à feu très doux, en 


Foit2s une fontaine dans les ingré- 


Houle Electric 


ce qui est à Radio-Canada, nous 


et Mme G. Masson fort. 


dients secs et ajoutez le mélange 

de levure; mélangez bien, ajov- brassont, jusqu'à dissolution du 1016 - lère avenue ouest | de passage dans la paroisse der- Mlle Isabelle Desautels, de remercions tout de même nos Baptèmes 
secte Boites de fou et biredities Prince-Albert, Sask. Tél. 4760 | nièrement. Vancouver, est en promenade | auditeurs. Ces témoignages Josephine Margaret, fille de M 
environ 1 4 tasse sucre à glocer te- Entrepreneurs en électricité MM. et Mmes V. Grimard, Jos. | chez ses parents. | d'appréciation nous font beau- et Mme Ignats ruppi née le 7 
misé — ou assez pour que le gla- Apparelle électriques et à sas |Daignault et Mme Eva Billo Baptème coup de plaisir et certes savent |; iljet 


çage s'étende bien. Ajoutez, en 
brassont, % tosse de pacanes 
rôties et hachées, et 4 c à thé , 
vonille. Rendement: 2 gôteaux. 


mate de mt U # LR paney Bey. ou ,h_|{ils de M. et Mme Léon Beaure- | | Wilfrid Betnar, ré le 8 avril. 

De, DD Ce D er |gard Parrale D'une. _ et}"Le monde du silence” au. Pauline-Marie, fille de M. et 

Mme Rolan oy, monton. | à ; | js t, née juil. | 
du nombre des meilleurs films me Louis Guillet, née le 4 jui 


let. Parrain et marraine, M. et | 
COLOGNE — La Ligue cätho- | Mme Lucien Leray | 
lique du film a choisi “Le mon- | 


1 


2 


| 
| Aménagements — Vente et réparations | étaient en visite chez M. et Mme Le 22 juillet: Joseph-Gérald, | nous encourager à présenter de | Allan Dale, fils de M. et Mme 
Vi 


Réparation de machines à laver 


.+ | Pharmacie Duncan 
msn SR | PR + R. Huard ont visité leurs parents, 
* | M. et Mme Ludger Fontaine premières fusées dont 
PRESCRIPTIONS Mlle Cécile Poilièvre, étudian- | l'histoire fasse mention furent 
articles de pharmacie te garde-malade à l'hôpital St-!|lancées en 1232 quand les dé-|sous l'eau au large des côtes de | avril. | 
bonbons, papeterie, etc. | Paul, est en vacances Chez ses | fenseurs de Kaifeng, en Chine, | France, par le commandant J.-Y.| Suzanne Lyne, fille de M. et 
Téléphone 2155 pes |utilisèrent des projectiles de ce | Cousteau, pour l'inscrire sur sa} Mme Joseph Kaszas, née le 8 
NOUS LIVRONS M. et Mme Ludger Painchaud | genre. | liste des meilleurs films. mars. 


|cances chez ses parents, M. et 
Mme Albert Lévesque 
MM. et Mmees R. Georget et 


Les premières fusées 
Donala Steve, fils de M. et| 
de du silence”, film en couleurs | Mme Georges Simon, né le 27! 


Ne requiert pas 
de réfrigération 


«! 
l 


| 


Due. de on 


d—… 


Les familles Istace et Gatin unies 


par un double mariage à St-Hubert 


mariage unissant deux families 
de la paroisse fut célébré le 
jeudi 16 août dans l'église de 
St-Hubert, en présence de nom- 
breux parents et amis. Le R. P. 
J. Bordet, F.M 1, curé, leur don- 
na la bénédiction nuptiale, 


Istace : 


ST-HUBERT — Un ji 


M. Georges 
Mille Joséphine Gatin, ‘andis 
que M. Victor Gatin épousait 


Mie Rose-Alma Istace. Les deux 
couples étaient les enfants de 
MM. et Mmes Robert Istace et 
Fmmile Gatin., Les jeunes mariées 
furent conduites à l'autel par 
leurs pères, tandis que les ma- 
riés escortaient leurs mères. 
Mille Joséphine Gatin revétait 
une robe blanche de satin bro- 
ché et de tulle garnie de pail- 
lettes: son voile court était re- 
tenu par une passe de tulle et! 
de paillettes. Elle portait un 
bouquet genre cascade de gar- 
dénias blancs et d'oeillets roses. 


La soeur de la mariée, Mlle 
Louise Gatin, de Moose Jaw, 
était fille d'honneur et portait 
une robe de satin broché et de 
tulle turquoise avec coiffure as- 
sortie. Elle tenait un petit bou- 
quet d'ueillets 


tite bouquetière, Patricia Cou- 
portait une robe de 
mousseline blanche avec pois 
rouge et petit chapeau. Elle te- 
nait en main un petit bouquet 
de boutons de roses blanches. 

Le garçon d'honneur, M. Guy 
Geor- 


ronne, 


Istace, assistait son frère, 
ges 
Mile Rose-Alma Istace portait 
robe blanche de dentelle et 
tulle sur taffetas garnie de 
pierres du Rhin. Une tiare re- 
tenait son voile long. Son bou- 
composait de roses et 
de boutons de roses rouges qui 
flottaient en ‘cascade’, 

La demoiselle d'honneur, Mlle 
Anne-Marie Istace, soeur de la 
mariée, était vêtue d'une robe 
de dentelle et de tulle mauve, 
coiffée d'un petit voile et d’u- 
ne couronne de fleurs. Ælle por- 
tait un bouquet d'oeillets jau-|! 
nes. | 
La petite bouquetière, : 


une 
de 


roses | 

Une nièce de la mariée, la pe- 
! 

| 

quet se 


Istace, soeur de la mariée, re- 
vêtait une robe de nylon et de 
jaune avec petit voile et 
assortie. Elle tenait en 


tulle 
couronne 


Wolseley 


Naissance 
M. et Mme Stanley Zaba (Ma- 
rie-Ange Langlois) sont les heu- 
reux parents d'un fils, 


Va-et-vient 


grand-messe en l'honneur de 
Ste-Hélène, patronne de la pa- 
roisse, 

M. et Mme 


En fin de semaine, nous re- 
marquions M. et Mme Stewart 
Knight et famille, de Moose 
Jaw, chez M. et Mme Edwin 
Pitre; Mile Adeline Pitre et M. 
Eddie Klein, de Régina, chez M. 
et Mme Ailphonse Pitre; Geor- 
ges, Lorraine et Carmelle Du- 
reault, chez M, et Mme Emile 
Dureault, 

M. et Mme Fortunat Touri- 
gny et M. Emile Coueslan, de 
Régina, visitaient des parents, 
la semaine dernière, 

MM. et Mmes Emile Souchot- 
te et Léo Perras recevaient la 
visite de leur mère, Mme J. 
Wilhidal, et sa famille, de Gray- 
son. 

M. et Mme Adrien Bonnevil- 
le et René, Mme Yvette Pollock 
et ses enfants, M. et Mme Léon 
Coueslan et famille étaient les 
hôtes de M. et Mme John 
Schmidt, de Kendal, dimanche. 

Mmes Eloi Tourigny et Anna 
Laplante, M. et Mime Emile 
Tourigny et famille assistèrent 
au mariage de M. J. Coady avec 
Mile Jocelyne Rioux, à Mont- 
martre, le 11 août. 

Le choeur de chant de Wol- 
seley se rendait à Sinteluta, di- 
manche, pour y chanter une 


O. Thériault, de| 
Montmartre visitèrent leurs 
gendre et fille, M. et Mme Clau- 
de Dureau, dimanche. 

Mme Eugène Laverdière et M. 
Adri en Coueslan sont hospita- 
lisé S. 


_ Sintaluta | 

Les paroissiens de Sintaluta 
remercient sncèrement le 
choeur de Wolseley, venue pour 
chanter la grand-messe, diman- 
che, en l’ ‘honneur de Ste-Hélène, 


patronne de la paroisse. | 


Etaient en visite chez M. et 
Mme Ted Dolte: leurs enfants 
de Régina, MM. et Mmes Clé- 
ment et Bud Wright et leur fils, 
Douglas, et leurs neveu et niè- 
ce, M. et Mme Peter Herman. 

M. et Mme Marcel Français | 
sont allés visiter leurs enfants 
et petits-enfants: au Lac Mar- 
guerite 

Mme Henri Oudot a eu la vi- 
site de sa fille 

Mme John Cardinal est de re- 


tour chez elle après avoir passé 
une semaine chez Mme Fay vd 
Gabo. Elle y prit soin de la mai- 
son et des enfants de Mme Gabo, 
qui était à l'hôpital. 


main un petit bouquet d'oeillets 
roses. 


Le garçon d'honneur, M. Al- 
bert n, éccompagnait son 
frère Victor, Les placiers étaient 


MM. Clément Istace, de Saska- | 


toon, et Yvon Gatin, de Gren- 
| fell. 

Pendant la grand-messe, le 
choeur de chant rendit deux 
chants en parties, un “Ave Ma- 
ria” et un “Ave Maris Stella”; 
des cantiques de circonstance 
furent chantés en français et 
en anglais. Mme F, Couronné 
touchait l'orgue. 

Après la cérémonie, les ma- 
riés et leur suite firent une cour- 
te visite aux religieuses de l'hos- 
pice Jeanne d'Arc et à quelques 
patients. 

Le diner, dans la salle parois- 
siale décorée pour la circonstan- 
ce, réunissait environ 80 convi- 
ves. La table des mariés étaient 
ornée de deux gâteaux identi- 
ques à 3 étages: toutes les tables 
étaient ornées de fleurs. 

Après le diner, le toast aux 
jeunes mariés fut porté par le R. 
P, J. Bordet. Les jeunes époux 
y répondirent, puis quelques jo- 
lies chansons de circonstance! 
furent chantées par Mme G.| 
Waddelil, Mlles Louise Gatin, 
Anne-Marie, Imelda et Octavie| 
Istace, Mmes R. Istace et E. Ga- 
tin. MM. T. Ward et J. Fricker, | 
de Whitewood, employeurs des 
jeunes époux, voulurent bien di- 
re quelques mots. 

M. R. Istace et Mme E. Gatin 
remercièrent tous de leur pré- 
sence et tous ceux et celles qui! 
ont aidé à préparer cette fête, 

Dans l'après-midi, les mariés 
se rendirent à Moosomin pour 
se faire photographier. 

Un souper genre buffet fut 
servi au milieu de la gaieté gé- 
nérale. La soirée se termina à 
Ja salle de la Légion de White- 
wood où une foule nombreuse 
se rendit pour fêter les héros du 
jour. 

MM. et Mmes Georges Istace 
et Victor Gatin résideront à 
Whitewood. 


Kennedy 


Mariage Cancade-Istace 
Le lung! 13 août, en l'église 


Ste-Anne de Kennedy, fut cé- 
lébré le maria de M. Jesn 
Cancade avec e Ida Istace. 


La bénédiction nuptiale leur fut 
donnée par M. l'abbé D. Dorion, 
curé de la paroisse. 


La mariée était ravissante 
dans sa iongue robe blanche de 
satin, recouverte de tulle gar- 
ni de denteile. Son voile court 
était retenu par un diadème de 
perles; son bouquet était com- 
posé de roses rouges. 


| Les demoiselles d'honneur, 
Milles Emilie Istace, cousine de 
la marié et Thérèse Cancade, 
soeur du marié, étaient revêtues 
de jongues robes mauve et jau- 
ne et coiffées de couronnes as- 
sorties. 

| 


Les garçons d'honneur étaient 
MM. Georges Cancade, frère du 
marié, et Guy Istace, cousin de 
la mariés. 


Au son d'une marche nuptia- 
le, la mariée fit son entrée au 
bras de son père, M. René Ista- 
ce. La chorale des jeunes exé- 
cuta de beaux hymnes appro- 
priés, dont un solo en français: 
“Prière pour mariage”. 


Pour la circonstance, l’église 
était ornée de très belles fleurs 
| saisonnières. Des  banderolles 
| Sinnches. agrémentées de clo- 
| chettes blanches et roses, étaient 
| suspendues au-dessus 
| riés. 


Après la cérémonie religieuse, 
la réception et le diner, rehaus- 
sés par la présence de M. l'abbé 
Dorion, eurent lieu chez M. et 
Mme René Istace. Un superbe 
gâteau à 4 étages, entre deux 
bouquets de tleurs, ornait la ta- 
| ble d'honneur. 


Parmi les invités on remar- 
quait les grands-pères respec- 
tifs des mariés, MM. Delaye et 
Léon Istace, tous deux vénéra- 
bles vieillards, ainsi que de 
nombreux parents de Kennedy, 
St-Hubert et Radville. 


Au retour de leur voyage de 
noces, M. et Mme Jean Cancude 
habiteront sur leur ferme, à 
Kennedy. 


Daniel-Ernest Dinelle épouse 


Mile Annette B 


ST-DENIS -— Le 4 juillet, Mlle 
Annette Brochu, fille de M. et 
Mme Aimé Brochu, de Colonsay, 
épousait M. Daniel-Ernest Dinel- 
le, fils de M. et Mme Arthur Di- 
nelle, de St-Denis. La bénédic- 
tion nuptiale avec échange d'an- 
neaux fut donnée par le R. P. J. 
Smerch, en l'église St-Alphonse 
de Viscount, M. H, Riendeau in- 
terpréta des chants de circonstan- 
ce. Mlle Florence Riendeau tou- 
chaïit l'orgue, 


Au son d'une marche nuptiale, 
la mariée entra au bras de son 


père. Elle était ravissante dans | 


sa longue toilette de tulle et den- 
telle sur satin, avec boléro. Le 


col était garni de perles et de | 


brillants. Son voile était retenu 
par une tiare de perles. Elle por- 
tait un magnifique bouquet de 
roses rouges et d'oeillets blancs. 


Les demoiselles d'honneur fu- 
rent Milles Alma et Rosalie Bro- 
chu, soeurs de la mariée. Elles 
portaient des robes de tulle sur 
taffetas, l'une bleue et l'autre 
jaune. Leurs voiles étaient rete- 
nus par de délicates parures de 


tête brodées de perles et de pier-| 
res du Rhin. Leurs bouquets se | 


Val Marie 


M. l'abbé O. Lemay, curé, est 
de retour de l'Est, où il a passé 
ses vadances dans sa famille. 
Nous tenons à remercier le KR. 
P. Wilfred Sicotte, OM, et 
M. l'abbé Maurice Minne, qui 
ont remplacé M. 
may pendant ses vacances. 


Mme Jos. Leblanc et sa fillet-| 


te, Marian, et Mille Marie Den- 
neil ont assisté au mariage de 
Mlle Yvorne Kervich, avec M. 
Gilles Bédard, de Ponteix, la 
semaine dernière. 


M. et Mme Wilfred Douville 
et famille, de Ponteix, étaient 
en visite chez leurs parruts, ain- 
si que M. et Mme Arthur Tes- 
sier et leur fille, de Maillard- 
ville, chez leurs parents, M. et | 
Mme Louis Denneil, et chez 
leurs soeur et beau-frère, M. et 
Mme Jos. Leblanc. 


Le dimanche 19 août, Mme 
Pierre Bouchard s'est rendue à 
l'hôpital des Soeurs Grises de 
Régina où elle doit subir une 
opération. Nous lui souhaitons! 
un prompt rétablissement. 


Baptèmes 


Le 12 août: Dorothy-Jean, fil-| 


le de M. et Mme Gabriel De- 
celles. Parrain et marraine, M. 
et Mme Jean Decelles, de Shoal 
Lake, Man, oncle et 
l'enfant. 


Le 19 août: Léon-Roland, fils 
de M. et Mme Georges Brüûlé. 


Parrain, M. Emile Brüûlé, frère 
de l'enfant: marraine, Mme W. 
Neut, d'Edmonton, sa tante. 


Ridodios de Lédeotdns 


sans chirurgie 


Une nouvelle substance apporte soulagement 
de la douleur et rétraction des hémorroiïdes. 


Qué. (PM) — Des 
if ques de plusieurs 
t d'aboutir à la dé- 
nouvelle substance 
icacité remar- 
les 
absoju- 


Momtréat, 


agissant 


ur ; 1 } nouveau traite 
ment, les médecins ont suivi plu- 
sieurs centaines de cas d’hémorroides 
dont certains duraient depuis une 
rtaine d'années. Ils ont noté dans 
| 18 une amélioration rapide: 
ilagement de la douleur doublé de 


a — 


la rétraction des enflures. 

Ces résultats ont été obtenus +ans 
chirurgie et sans médicaments anes- 
thésiques, astringents ou opiacés, 
mais avec la Bio-Dvyne*, nouvelle 
substance cicatrisante. 

On trouve le nouveau remède en 
onguont Où suppositoires, 
nom de PREPARATION H*, C'est 
un produit de Whitehall Pharmacal, 
fabricants d'Anacin, BiSodol et 

olynos. En vente dans toutes les 
pharmacies, sans ordonnance, avec 
garantie de remboursement en cas 
de non-satisfaction. + Marque déposée 


sous le 


l'abbé O. Le-| 


tante de| 


rochu à St-Denis 


|composaient d'oeillets bleus et 
or. 

La petite Bouquetière, Jeanne 
Brochu, était vêtue de rose et 
portait un joli panier de fleurs 
variées, tandis que le petit page, 
Garry, portait les anneaux. 


Les garçons d'honneur furent 
MM. Maurice et Laurent Dinelle, 
frères du marié. 


| Les huissiers étaient MM. Mar- 
icel Veilleux et Emile Deibert. 


M. Marcel Veilleux agissait 
| comme maître de cérémonies à la 
réception tenue en la salle de 
Colonsay. 

Mlle Laurel Kane était en 
charge du registre, 

Le soir, de nombreux parents 
et amis vinrent offrir leurs 
voeux aux nouveaux époux. 

Pour le voyage de noces, en 
| Ontario et au Québec, la mariée 
revêtait un costume rose avec 
accessoires bleu marin. Elle por- 
| tait un corsage de roses rouges. 

M. et Mme Dinelle éliront do- 
micile à St-Denis, , 


31 juillet, M. l'abbé Marcelin 
Ruest bénissait le mariage de sa 
soeur, Mlle Jeanne Ruest, avec 
M. Albert Bégin, de Ponteix. 
La mariée portait une robe 
blanche, longueur ballerine, a- 
vec corsage en dentelle et jupe 
bouffante en tulle de nylon. Une 


couronne retenait son voile 
court. 

| Les filles d'honneur, Mlles 
Alice Ruest et Laurette Marti- 


neau, étaient revêtues de robes 
de même longueur vert pâle et 
jaune. Les garçons d'honneur é- 
taient MM. Richard Goddu et 
Lionel Ruest. 

Mme Rémi Boutin, de Cadil- 
| lac, touchait l'orgue. Le choeur 
de chant exécuta des cantiques, 
sous la direction de M. l'abbé 
G. Laprise, curé. 

La messe de mariage fut sui- 
|vie d'une réception au soubas- 


| 


| sement de l’église. Plusieurs dis-! 


cours de félicitations furent pro- 
noncés, Il y eut chants et musi- 
| que et un excellent goûter fut 
| servi, 
| Parmi les invités, on remar- 
quait M. et Mme R. Hébert, 
d'Edmonton, M. et Mme René 
Brière, de Régina, M. et Mme 
René Nadeau, de Val Marie, M. 
et Mme Hervé de Repentigny, 
Mine A. de Repentigny, Mme 
Louis Cyrenne, M. et Mme R. 
Boutin, M. et Mme Albert Au- 
ger et Madeleine, Mme Ted 
Bertrand, Mme Robert Luron, 
M. et Mme Yves Briand et Pau- 
lette, Mme Réo Fleury et ses 
enfants, MM. et Mmes Gérard 
et Edouard Bonneville et M. L, 
| Couture, ainsi que plusieurs au- 
tres parents et amis. 

Les mariés partaient pour 
Shaunavon dans l'après-midi 
pour revnir au souper qui fut 


servi chez M. Léon Ruest. 
Au retour d'un voyage aux 
Etats-Unis, les nouveaux époux 


| s'établiront à Ponteix. 

A la même réception furent 
honorëés M. et Mme Daniel 
Ruest, mariés récemment à Qué- 
bec, qui habitent maintenant 
parmi nous 

Réception 

Le jeudi 2 août, il y eut, au 
soubassement de l'église, une 
réception en l'honneur de M. et 
Mme Guy Beauchamps. Mme 
| Beauchamps (Juliette Lariviè- 
| re) est originaire de Gravel- 
| bourg. Ja salle se remplit de 
| parents et d'amis et il y eut dis- 
| cours. chants. musique et un 


LA LIBERTE RE LE PATRIOTE 


On voit sur la photo ci-dessus, la Rév. Soeur Madeleine, C.S.J. 
de Newark, N.J., étudiant la construction d'un nouveau modèle de 


poële solaire, inventé 
trice des projets de la 


ar le docteur Maria Telkes, à droite, direc- 
ivision des Recherches du collège polytech- 


nique de l'Université de New-York. L'Institut des Etudes mission- 
naires de l'Université Fordham a fait faire une démonstration de 
l'appareil devant des prêtres et des D ge missionnaires de 20 


communautés. Dans un grand nombre 


e missions, le combustible 


est rare et la préparation des aliments pose un problème sérieux. 


Le soleil saura-t-il le résoudre? 


Mariage Gaudet-Grenier 
béni en l'église de Bellevue 


ST-ISIDORE DE BELLEVUE 
_— Le jeudi 16 août fut célébré, 
en l'église de St-Isidore de Bel- 
levue, le mariage de M. Andréas 
Gaudet avec Mlle Claudette 
Grenier. M. Hervé Grenier ser- 
vait de témoin à sa fille et M. 
Andréas Gaudet était accomps- 
gné de son frère, Roméo. 

Les garçons et filles d’hon- 
neur étaient MM. Ulric Grenier 
et Fené Carrière, Milles Rosa 
Gaudet et Dolorès Grenier. 

La mariée était vêtue d’une 
longue robe de tulle et de den- 
telle blanche; son bouquet he 
composé de roses rouges et bien! 
ches. Les filles d'honneur por- 
taient des robes longues en tulle 
rose et mauve. 

Durant la messe de mariage, 
Mme Hervé Grenier, mère de la 
mariée, Mile Désilda Grenier, 
Mmes Ovide Gaudet et Aubin 
Grenier chantèrent quelques 
cantiques. Mme Gilbert Gareau 
touchait l'orgue. 

Le diner fut servi chez M. 
Hervé Grenier, père de la ma- 
riée, et le souper, chez les pa- 
rents du marié. Le soir, une fou- 
le nombreuse se rendit à Hoey 
pour offrir leurs voeux de bon- 
heur aux nouveaux époux. De 
nombreux cadeaux furent of- 
ferts. 

M. et Mme Andréas Gaudet 
demeureront à Prince-Aibert, 

De passage à l'occasion de ce 
mariage, presque tous les frères 
et soeurs des nouveaux mariés, 
venus de Zenon Park, Prince- 
Albert, Régina, Saskatoon, de 
la Colombie-Britannique et au- 
tres paroisses des environs. E- 
taient aussi présents: M. et Mme 
Léo Vandale et M. Carrière, de 
Winnipeg. 

Va-et-vient 

M. Edgar Topping, accompa- 

gné de sa mère, Mme Emile Top- 


M. Albert Bégin, de Ponteix, épouse 
Mile Jeanne Ruest de Frenchville 


FRENCHVILLE —— Le mardi! goûter. 


Ensuite, les nouveaux 
mariés remercièrent tous les 
participants pour les beaux ca- 
deaux reçus. d 

M. et Mme Beauchamps éli- 
rent domicile à Frenchvilie, 

Va-et-vient 

M. et Mme Fernand Goddu 
sont allés passer quelques jours 
chez M. et Mme Morley Wilson, 
à Weyburn, dernièrement. 

M. Willie Hamel, qui est gra; 
vement malade à l'hôpital de 
Ponteix depuis quelque temps, 
est maintenant beaucoup mieux. 
Ses enfants, Adrien, Camille et 
Marianne (Mme Vermette),:qui 
étaient venus de Vancouver, 
sont retournés après avoir pas- 
sé quelques jours avec leurs pa- 
rents, 

M. Gérard Lacoursière, de 
Mutrie, Sask., a pris emploi chez 


M. Gérard Laverdière, derniè- 
rement. 
M. et Mme Réo Fleury, de 


Dollard, étaient de passage chez 
MM. Frank et André du, 
dimanche dernier. 


ping, de ses soeurs, Laurence et 
Aline, et de Mme Lionel Gau- 
det, est allé à Winnipeg cher- 
cher son épouse qui avait été 
faire un cours c'université, cet 
éte. 

Baptèmes 

Le 15 mai: Emile-Joseph-A- 
lexandre, fils de M. et Mme Or- 
phis Tessier. Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Alex. Ethier. 

Le 15 mai: Thérèse-Marie- 
Anne-Ghislaine, fille de M. et 
Mme Désiré Théoret. Parrain et 
marraine, M. et Mme Armand 
Hamoline. 

Le 10 juin: Maria-Antoinet- 
te-Solange, fille de M. et Mme 
Sylvia Théoret. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Henri Péril- 
lat. 

Le 23 juin: Jeannine-Paulet- 
te, fille de M. et Mme Marcel 
Gaudet. Parrain et marraine, 
M. et Mme Paul-Emile Gaudet. 

Le 21 juin: Lucille-Marie-A- 
lexandrine, fille de M. et Mme 
Réal Gareau. Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Ferdinand 
Schmit. 

Le 14 juillet: Jeanne-Marie, 
fillé de M. et Mme Joseph Gui- 
gon. Parrain et marraine, M. et 
Mme Harry Comeau. 

Le 17 juillet: Marie-Léonie- 
Béatrice, fille de M. et Mme Ro- 
nald Gaudet. Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Edouard Deault, 

Le 17 juillet: Norbert-Al- 
phonse-Joseph, fils de M. et 
Mme Denis Gaudet. Parrain et 
marraine, M. et Mme Raymond 
Gaudet. 

Le 19 juillet: Rosane-Vivian- 
ne-Marie, fille de M. et Mme 
Jean-Camille Gaudet. Parrain 
et marraine, M. et Mme Pierre 
Gareau. 


Montmartre 


MONTMARTRE — Le mer- 
credi 8 août, un shower d'’arti- 
cles de cuisine fut organisé par 
Mlles Françoise Bilodeau, Arle- 
ne Douan et Léa Lafontaine en 
l'honneur de Mlle Jocelyne 
Rioux, dont le mariage eut lieu 
le 11 août, Une trentaine de 
dames et de jeunes filles y pri- 
rent part. Une adresse fut lue 
par Mlle Arlene Douan et la 
petite Léa Faubert fit la pré- 
sentation des cadeaux qui a- 
vaient été placés dans une voi- 
ture artistiquement décorée, La 
future mariée s'empressa de dé- 
paqueter les cadeaux avec l'ai- 
de de sa mère et de sa soeur, 
Yvette, et ensuite elle remer- 
cia toutes ses amies présentes, 

Après quelques chansons, tou- 
tes se rendirent à la nue 


pour un ‘‘weiner roast” 
Va-et-vient 
M. et Mme Pierre Bastien, 


de Port Alberni, étaient en vi- 
site chez leur mère et belle-mè- 


re, Mme Charles Bastien, et 
chez M, Martial Beaudin. 
Mlle Aline Langlois passe 


quelque temps chez son père. 

Plusieurs fermiers de notre 
région ont subi des pertes con- 
sidérables lorsqu'une tempête 
de grêle s'’abattit au sud du vil- 
lage de Montmartre. 


Assemblée des Dames 
de Ste-Anne à Ferland 


FERLAND — Le dimanche 
19 août a eu lieu l'assemblée 
annuelle des Dames de Ste-An- 
ne. Les dames suivantes ont été 
élues pour le nouveau comité: 
présidente, Mme Walter Morris- 
sette; vice-présidente, Mme An- 
tonio Turgeon: secrétaire, Mme 
W. Parks; conseillères, Mmes 
Victor Clermont et Lucien Beau- 
doin; infirmières, Mmes J, Cou- 
ture et J. Morrisette. 


Après l'assemblée, une bouil- 
loire électrique fut tirée et 
l'heureuse gagnante fut Mme | 
René Fauchon. 

Etaient en visite chez M. Pier- 
re Larose: M. et Mme Robert | 
Desautels et famille, ainsi que 
Mlle Julienne Larose, qui re- 
vient chez elle après avoir pas-| 
sé quelques semaines chez sa| 
soeur, Mme Desautels. 


1 


| 


Etaient de passage chez M. et | 


Mme Aristide Fournier 
fille, Rita, de Montréal, M. 
Mme Conrad Piché, le R. P. A 
lain Piché, O.M.I, 
rèse Gervais, de Gravelbourg, 
ainsi que M. et Mme Raymond 
Chabot et famille, 
chez M. et Mme Louis Fournier: 


leur | 
et | 


et Mme Thé- |! 


| 


de Ponteix:! 


L 


M. et Mme Kupchyk et famille, 
Milles Denise et Lorraine Four- 
nier, tous de Régina; chez M. et 
Mme Médelger Chabot: M. Isi- 
dore Douville, de Flin Flon, 
Man.: chez MM. Antonio et Mé- 
delger Chabot: M. et Mme Mau- 
rice Hébert et famille, de St- 
Boniface. 


— 


Unis, visite des parents et amis. 

M. Réo Loiselle et sa mère, 
Mme ‘Arthur Loiselle, d'Elie, ac- 
compagnés de leur belle-soeur 
et tante, Mme René Cruywel, 
de Chicago, sont en visite chez 
leurs parents et grands-parents, 
M. et Mme A. Lamnontagne. 

M. l'abbé Legault, d'Elie, é- 
tait en visite chez M. O. Legault. 

M. Lionel Larrivée, de Régi- 
na, était de passage chez ses pa- 
rents, en fin de semaine. 

Le 19 août eut lieu, chez M. 
et Mme Alex. Boulet, une fête 
à l'occasion du 13ème anniver- 
saire de mariage de leur file, 
Louise, et de Georgine Simp- 
son qui se trouvaient en vacan- 
ces chez leurs parents. Un joli 
cadeau leur fut présenté et des 
voeux de bonheur et longue vie 
leur furent adressés de la part 
de tous leurs parents et amis 

On remarquait parmi 


Boulet et leur fille, Colette, et 
M. Lucien Boulet, d'Alida, MM. 
et Mmes Romain, Tom et A. 
Martiniuk, de Hursch, et M. et 
Mme Théodore Martin, de Stort- 
hoaks. Ces derniers se ren- 
daient à Biggar pour affaires. Ce 
fut une belle réunion familiale. 
Le dimanche 19 août, M. l'ab-| 
D. Dorion, curé, nous an- 
nonçait sa permutation à Lan- 
denburg, Sask., pour le ler sep- 
tembre, 


Nos malades 


Mme ©. Legault est à l'hô-! 


pital des Soeurs Grises de Ré- 
gina: M. Arthur Lamontagne, à 
l'hôpital de Wawota. Nous leur 
souhaitons une prompte guéri- | 
son. 


Prince-Albert 


M. et Mme Yvon Ménard et 
leurs enfants, Louis, Lorraine et 
Rita, sont revenus d’une prome- 
nade de 4 semaines aux Etats- 
Unis. Passant par Régina, ils sui- 
virent la route de l’ouest — Bil- 
lings, Montana, Yellowstone 
Park, Salt Lake City, Utah, Re- 
no, Nevada, Sacramento et San- 
Francisco, Cal. Ils visitèérent M. 
Sylva Ménard, frère de M. Mé- 
nard, de Burlingame (près de 
San-Francisco), ainsi que la fa- 
mille Gilmore, autrefois de Prin- 
ce-Albert, Le retour se fit par 
Portland, Ore., Spokane, Wash., 
et Havre, Montana. Ils arrivèrent 

à Prince- Albert le 3 août sains 
et saufs après une randonnée de 
4,000 milles en auto. 

Mille Thérèse Dufault, infir- 
mière licenciée, est retournée 
chez elle à Willow-Bunch, après 
avoir passé une fin de semaine 
chez des amis. 

M. et Mme Laurent Patenaude 
et bébé, Guy, de Périgord, furent 
de passage à Prince-Âlbert pour 
quelques jours puis se rendirent 
à Victoire visiter les parents de 
Mme Patenaude. 

M. et Mme Henri Patenaude, 
de Périgord, passèrent quelques 
jours à Waskesiu, où ils visite. 
rent leurs fille et belle-fille et 
gendre, MM. et Miys A.-L, et 
Marcel Pagé. 

Mme Rodolphe Brülé et bébé 
arrivèrent par avion de New 
Westminster, C.-B., pour rendre 
visite à M. et Mme Gaspard Brû- 
lé, beaux-parents, M. et Mme M. 
Poulin, M. et Mme Hector Hu- 
don, de St-Louis, sa belle-soeur, 
ainsi que M. et Mme Armand 
Painchaud, son oncle. 

M. l'abbé I. Ward et M. Roger 
St-Pierre, séminariste, passent 
des vacances de 3 semaines dans 
l'Est. Ils saluèrent S. Exc. Mgr 
M. Baudoux, à St-Boniface, A 
Ottawa, ils visitèrent les édifices 
du parlement. A Montréal, Roger 
visita sa cousine, Mme Hector 
Héroux, et l'Oratoire St-Joseph. 
Nos voyageurs se dirigèrent en- 
suite vers le Cap-de-la-Madelei- 
ne où ils rencontrèrent des amis 
de Prince-Albert, M. l'abbé Ro- 
land Blais, directeur du Petit 
Séminaire, et M. Grégoire La- 
chance, séminariste, Roger visita 
aussi la famille de M. et Mme 
Girard. En retour, il s'arrêtera 
chez sa soeur, Mme Dowson, à 
Peterborough, Ont. M. l'abbé R. 
Blais doit revenir à Prince-Al- 
bert cette semaine, 

Mme Léon Cadorette, de Ze- 
non Park, est venue passer quel- 
ques jours chez M. et Mme Alex, 
St-Pierre. 


Nos malades 

M. l'abbé C. Charron, curé de 
St-Michel et aumônier de l’hô- 
pital Ste-Famille, prend quelques 
semaines de repos imposé. 

M. Armand Neider a dû être 
transporté d'urgence à l'hôpital 
Victoria où il subit une opéra- 
tion. 

M. Arcandi Trudeau se remet 
lentement, 


Çà et là 

M. et Mme Amédée Labonté 
sont retournés à Vancouver, ac- 
compagnés de M. Walter Houle, 
frère de Mme Labonté. M. Hou- 
le jouissait de son premier voya- 
ge en Colombie-Britannique et 
en fa profité pour visiter ses frè- 
res, Henri et Joseph, à Port Al- 
berni. 

Les ingénieurs et architectes 
de la ‘“‘Waskesiu Forest Products 
Limited” rédigent les plans, de- 
vis et bleus de l'usine de pâte à 
papier d'une valeur de $60,000,- 
000, qui sera construite à 4 mil- 
les à l’est du champ d'aviation. 


PROTÉGEZ VOTRE GRAIN ENTREPOSÉ 


Gardez le sec — Dans un grenier propre et sûr 


Nettoyez votre entrepôt avec du Malathon — Abo! 
Vaporisant à grain 


Pour grain infesté d'insectes, 


utilisez Fumigate avec Dowfume 


Pour instruments aratoires et camions — Utilisez l'anti-gel Pioneer 
Pour ce qu'il y a de mieux dans le marché du grain 


Produits chimiques — Charbon 
Il est avantageux de négocier avec la Pioneer 


PIONEER GRAIN COMPANY UD. 


St-Bonifoce, le 24 asût 1956 


ligieux, le classique, l'opéra ou 
le folklore. Celui qui «a dit que 
la perfection n'est pas de ce 
monde n'avait sûrement pas en- 
tendu les Disciples de Massenet! 
Pour comprendre notre bon- 
heur, il faut avoir, comme nous, 
été privé si longtemps de ce 
genre de manifestations artisti- 
ques. Cette chorale de réputa- 
tion mondiale, veaue de 3,000 
milles pour nous encourager à 
rester ce que nous sommes, des 
Canadiens français fiers de leur 
héritage artistique, a bien rem- 
pli sa mission patriotique. 
Après le concert, pendant le 
goûter, que d'admirateurs ont 
serré les mains magiques du di- 
recteur et félicité les membres 
du choeur. Au nom de l'élément 
français, nous vous remercions, 
chers ambassadeurs. Notre gta- 
titude s'adressa également à M. 
Paul-Emile Gingras, organisa- 
teur du voyage et l'ami des mi- 
norités françaises de l'Ouest 
Vous serez heureux d'appren- 
dre qu'une somme rondelette se- 
ra versée au nom des Disciples 
de Massenet au fonds spécial de 


Victoria 


La Liaison f s 

Le 5ème groupe des voya- 
geurs de la Liaison française, 
sous la direction de M. François 
Berrouard, de Québec, passa 
deux jours à l'hôtel Empress. 
Comme pour les autres groupes, 
une délégation du Club cana- 
dien-français les rencontra au 
bateau et passa de bons mo- 
ments avec eux. 

Ces rencontres sont bienfai- 
santes et nous remercions la 
Liaison française, particulière- 
ment Mgr Paul-Emile Gosselin, 
qui en comprend si bien l'im- 

tance. Nous espérons que nos 
Fères du Québec reviendront 
plus nombreux l'année prochai- 
ne. 

Va-et-vient 

M. et Mme Laurent Landry, 
de la rue Yates, et leurs enfants 
passent 15 jours de vacances à 
Mission, C.-B., chez M. Pau! 
Pelletier, père ‘de Mme Landry. 


M. et Mme Paul Campagne, la future paroisse française à 
| de la rue Wark, ont’ visité leurs| Victoria. Merci 
enfants, parents et amis à Wil- M. l'échevin Austin Curtis re- 
low-Bunch, Sask. Ils furent ab-| présentait la ville de Victoria, 


Tout un groupe de Duncan, diri- 
ge par le président du Cercle 
canadien-français, M, Michaud, 
assistait au concert 

Se sont excusés de ne pouvoir 
accepter l'invitation du club: S 


sents pendant un mois. 

Mme Isabelle Fyvee, du Cer- 
cle de Couture du club, est en 
visite chez sa fille, Mme Saigue, 
de Gibson, Vancouver-Nord, de- 
puis 5 semaines. 


Etaient en visite chez M. et| EXC. l'évêque de Victoria, S. H. 
Mme A. Beaulac, de la rue Lin-|le lieutenant-gouverneur de la 
den: MM. et Mmes Armand Le-|Colombie-Britannique, M. W. 
vac, A. Monna et O. Giroux, |A. C. Bennett, le premier minis- 
tous de Montréal, Mme O. Poi-!tre, M. le maire Scurrah et Mlle 
tras, de Vancouver, les Rév. Srs| Marilyn Bell, fameuse nageuse 
Jeanne-Marie et Hortense-Ma- Recevaient les invitées: Mme 
rie, des Soeurs de St-Joseph,! Georges Terrien, présidente du 

Club canadien-français, Mme 
Georges Parent, secrétaire, et 

M. Paul Doyon, l'éminent| Mme Mivielle McBride, prési- 
pianiste aveugle de Montréal, et dente d'honneur, Vendaient les 
Mme Doyon, revenant de Los|Pillets à la porte: Mme Floren- 
Angeles, Cal., où M. Doyon as. | Ce Gravelle-Hamilton, trésoriè- 


re, Mile Marthe 
François Landry, Mme François 
Landry, Mme Rhéa Mathé-Ken- 
ny et Mme Henri Cherreau: aux 
rafraichissements: Mme D, Ken- 
ny. 


sistait à la convention de l'Aide yeschènes, M. 


aux aveugles, se sont reposés 
trois jours 4 Victoria. En Ca- 
lifornie, M. Doyon a donné un 
concert et une conférence: “Ce 
que la musique fut pour. moi”. 
Ils visitèrent San Francisco, 
Portland et Seattle. 


Deces 


Le jeudi M. Félix Tétrault, âgé de 66 


soir 2 août, à l'invitation de la|ans et 10 mois, est décédé su- 
présidente du (Club canadien-| bitement, le 11 août, à sa rési- 
français, M. et Mme Doyon ont dence, 626, rue Vancouver, Vic- 
passé deux heures à l'hôtel Em-|toria. 

press avec le 5ème groupe de Il laisse dans le deuil son é- 
la Liaison française. pouse, Albertine Normandeau: 


Naissances 4 fils, Philippe, de Calgary, Ed- 


se : 5 . | &ar, d'Edmonton, Marc, de Pic- 
ui Au op cr et à Mme Phi-| {fon Ont. . €t Louis, de Victoria: 
lippe ernatchez, de 749, Sel-|8 filles,’ Mme Hector Joubert 
irk, un fils, François. (Agnès), de Terrace, C.-B... Mme 
Au lieutenant et à Mme Mar-| Raymond Farine (Lynne), de 
cel Bélanger, de 1525, Esqui-| Los Angeles, Cal., Gabrielle, de 
malt, un fils. “y St-Jean, P.Q. Suzanne, de Vic- 
Décès toria, les Rév. Srs M.-St-Félix 

Le samedi 11 août, M. Félix- (Cécile), M.-St- Damien (Thérè- 


d'Orange, Cal., et Mme Victor 
Dubeau, de Maillardville. 


se), M.-Thomas d'Aquin (Dora) 
et Mary-Lynne (Rose-Marie), 
trois religieuses des Missionnai: 
res Oblates, de St-Boniface, et 
une autre de Ste-Anne, de Vic- 
toria, ainsi que 9 petits- enfants. 

Lui survivent également 4 
frères, Joseph, de Terrace, C.-B., 
Olivier, de St-Boniface, Man, 
David, de Ste-Geneviève, Man., 
et Louis, de Radville, Sask., et 
5 soeurs, Mme Antoinette Gard- 
ner, de Shaunavon, Sask.. Mme 
Hector Hébert (Clara), de St- 
Pierre, Man. Mme Rose Pri- 
meau, de Minneapolis, Mme Ar- 
thur Paquin (Laura), de Gui- 
pue, nl # me sc Philias Mau- 

ucie e Ste-A 
Chênes ri] nne des 
s funérailles ont eu lieu 

jeudi 16 août dans la pr sv Peu 
le St. Andrew de Victoria, à 9 h. 
Le R. P. D. Johnston chanta le 
service. L'inhumation se fit dans 
le cimetière Royal Oak. 


Remerciements 


La famille Tétrault désire re- 
mercier tous les parents a amis 
qui Jui ont témoigné de la sym- 
pathie à l'occasion de ce deuil. 


New Westminster 


Cercle Canadien- français 
Encouragés par leur messe do- 
minicale, depuis le 24 juin der- 
nier et, soit dit en passant, l'assis. 
tance est toujours bonne malgré 
les mois d'été et de vac ances, les 
Canadiens français de New West- 
minster tenaient une assemblée, 
le mardi soir 14 août, chez M. E: 
mile Morier, 1324, 8ème avenue, 
en vue de ressusciter le Cercle 
Canadien n-français qui végétait 
toujours malgré de nombreuses 
et Vaines tentatives du passé, 
Environ 21 personnes étaient 
présentes, dont le R, P. Albéric 
Fréchette, O.F.M., curé de Notre- 
Dame de Lourdes de Maïillardvil- 
le et chargé de la messe domina- 
cale des Canadiens français de 
New Westminster, 11 fut égale- 
ment, à cette assemblée, nommé 
chapelain du nouveau cercle. 
Les autres officiers élus fu- 
rent: président, M. J.-M. Tétrault: 
vice- -présidente, Mme Irène A: 
lain; secrétaire-trésorier, M, Au- 
rèle Langlois. Les conseillers 
|sont: Mme E, Conseiller, Mme À 
Lobastard, M. et Mme Côté, Mme 
J. Granger, M, et Mme J, Gau- 
cher, M. Y. Bernardin, Mme Go- 
beil, M. Boileau, Chacun rit sa 
carte de membre et paya la coti- 
sation. Tous sont bien décidés à 
faire vivre le cercle 
On se prépare maintenant au 
congrés de la Fédération cana- 
dienne-française 1ui aura lieu en 
octobre prochain, dans la parois- 
se de Notre-Dame de Lourdes de 


Calixte Tétreault, de 626, rue 
Vancouver, mourut subitement. 
| Né à Ste-Agathe, Man. il vécut 
[de nombreuses années à Terra- 
ce, C.-B., avant de s'installer à 
Victoria. Lui survivent: son é- 
pouse, 8 filles, 4 fils et 9 petits- 
enfants. Il était membre du Club 
canadien-français, 

Vives sympathies à la famille, 

Se sont 


inscrits ‘‘Au-Vieux- 


Québec’: M. l'abbé Alfred Si- 
mard, de Québec, le R. F, Achil- 
le (Guy Laviolette), de Lévis, 
Mile Yolande Raymond, de 
Hull, P.Q., Milles Marcelle Bour- 
que, Jeannine Lapierre et Alice 
Mlle 
Eugénie Roy et M. et Mme Ché- 
ri Laplante, d'Ottawa, Mme 
Roch Archambault, de St-Lin, 
M. le Dr et Mme Charles Gou- 
Mille Mariette Boire, MM. 


Bergeron, de Montréal, 


let, 

Raymond Brunet et Guy Brault, 
Les Disciples de Massenet 
Victoria attendait cet événe- 

ment depuis des mois, À 7 h. 45 

du matin, la délégation du Club 

canadien-français guetiait l'ar- 
rivée des Disciples de Massenet, 

On se rendit sur ie bateau pour 

saluer nos invités d'un jour, et 


quel jour bien rempli! 

Le poste radiophonique am- 
bulant, CJVI, était aussi de la 
réception. On pris part à cette 
émission du quai de la gare: 
Mme Georges Parent, lère vice- 
présidente de la Fédération ca- 
nadienne-française de la Colom- 
bie-Britannique, Mme Picotte- 
Ellwood, M. Charles Goulet, le 
distingué directeur des Disciples 
de Massenet, et M. Martineau. 
Des orchidées, gracieusetées du 
poste CJVI, furent offertes aux 
dames. 

Après le déjeuner au Loug- 
heed, Mmhe la présidente du 
Club prit la parole et présenta 
un souvenir au directeur-fonda- 
teur, M. Goulet. Ce souvenir? 
encore des fleurs, mais en cui- 
vre rouge, cette fois, et qui 
n'auront pas le sort éphémère 
des orchidées de l'arrivée. Ce 
bouquet-souvenir était l'oeuvre 
de Mme Thérèse Belleau-Hart- 
nell, artiste du club. 

À une autre émission d'une 
demi-heure du poste CKDA à 
9 h. 30, au Lougheed, les Dis- | 
ciples chantèrent trois pièces, | 
où figurait Mme Jeanne Sé- 
nécal, soliste. L'animateur du 
programme a interviewé MM. 
Paul-Emile Gingras et Charles 
Goulet, Mme Georges Terrien et 
quelques personnes de la chora- 
le. Des bandes sonores du pro- 
gramme de 9 h. 30 et du con- 
cert du soir furent enregistrées 
par CKDA. 

Le diner à l'hôtel Empress, 
visite de la ville et des jardins 


Butchard, toujours et partout Maillardville. j 
des fleurs, du soleil chaud, du|, 4 Prochaine assemblée du 
ciel bleu! cercle de New Westminster aura 


À 8 h. 30, le concert tant at- lieu chez M. et Mme E. Morier, 


tendu à l'auditorium de l'école | L° 10 septembre. "Dieu et 209 
Oak Bay. Enfin, je rideau se | droits. Nous maintiendrons." 

lève. Les dames de la chorale 
portent des bouquets de glaïeuls 
rouges sur les robes bianches, 
les messieurs ont des boutonnié- 
res de glaïeuls blancs. Ces 
fieurs furent offertes par la So- 
ciété Victorienne de Glaïeuls, 


Un pneu pl plus bas 
et plus large sur 
les autos de 1957 


« TORONTO Un nouveau 


qui tenait son exposition an- pneu sans chambre à air est ac- 
nuelle au Crystal Garden et qui|tuellement en production à la 
| voulait participer à notre récep-| nouvelle usine de Toronto de la 
| tion. Goodyear Tire and Rubber Co. 


La chorale a conquis d’em-lof Canada Ltd 
| blée un auditoire enthousiaste. | ici 

Pensez donc, cinquante voix! Ce pneu nouveau aidera à à. 
qui se fondent dans une harmo- | baisser la silhouette des automo- 
| nie enveloppante, sous la magie | biles pour 1957, Le pneu est plus 
de ce grand directeur, dont les |mou, plus bas et plus large et le 
| mains et la personnalité sont|tour de la jante est d'un pouce 
| tout un poème! Cinquamte voix | plus petit que les pneus actuelle. 
qui rendront avec une égale|ment sur Æ marché qui sont de 
perfection le solennel chart re-i 15 pouces. 


a-t-on annoncé 


-Bonifoce AA LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


RARLLEL 
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Critères pour une action 
efficace auprès du cinéma 


La prospérité can selle ne : impose 
à tous un decoir de reconnaissance 


périté mérite d'être conservée, 
méme aux prix de quelques sa- 


OTTAWA — Le niveau de|pour les ‘Charités papales, 1e la misère en tant d'au 


et les oeu- Ces Davs du monde En Aële, c« | MONTREAL On Permi les moyens de cet x 


| 
il 
emploi affiche su Cansés un [res éasbte de l'épiscopat en es affres de la faim quilcrifices”, concluait l'éditorialis- aucunement faire au Cinema tion, le conférencier à « 
record: les investissements at-| jen", dans toutes nos égli-| minent les forces vives de mil- | te de l'Action Catholique”, de reproche généralisé d'immora deux catégories. mo 
jeignent une ampleur insoup-| ses le 9 septembre prochain, esi| lions de gens hantés par le ma- | Paihosl dont nous avons cité lité; ce qu ue.“ er a, négatifs à def: se,  # oyens 
onnée. La prospérité est telle| l'occasion d'appliquer le précep-| riage dé nos amoncellements de | l'éditorial, en date du 28 juillet, sont certéins F ilms LL. Det. positifs, de christianisation. 
en notre pays que les observa-|te évangélique de l'amour du | blé! E: Afrique, en ce tains | i intitulé: “La prospérité du Ca- ainsi M cer g * aspe . h. Nécessité de la 
teurs les plus sérieux se deman- | prochain, tout en obtenant l'as-| coins d'Amérique même, c’est le| nada autait besoin de freins? au pi : et de, l'ambiet . | censure officielle 
dent s'il ne faudrait pas lui met-| surance que la plénitude des! be de connaitre qui retarde] Des sacrifices nécessaires con- . salles de PE qui af Le principal moyen défensif 
re un frein tout de suite! bienfaits de la Providence ne de pays et de popt -| sentis dans un € rit surnatu- pellent de la part des autorités c'est la censure oflicie 


civiles et religieuses, et de la 


le geste géné-| lation que la Providence desti-|rel peuvent atteindre le niveau 


| n 
| peut que suivi | À : a 1 qu8 Fe | capable juridiquement 
Est-il un ne he plus satis- | des fidèles qui répondront | ne à un sort meilleur | de la vertu. C'est cette perspec- part de tous dr nreuens, re [cher la projectior 
faisant qu'un appel à la charité, | ; l'appel de l'épiscopat cana- Seuls les sacrifices person-! tive qu'offre en cette année de action efficace afin de combat-| ne oeuvre nocivt 
qu'une vitation à faire le kes- |'dien. nels, le retard volontaire à ac-! grâce 1956 Ja collecte annuelle tre les dangers et de ge ph pro-| ét encore récemmer 
te de ‘’semeur de prospérité"? | “fe Canada traverse une cri-|complir des projets qui ne sont| poux les “Charités papales, les duire au cinén 14,2 bien! sain Pontife dans son all 
Ce que vous ferez pour le|se de prospérité et de croissan-|pas urgents peuvent nous épar- victimes de la guerre et les oeu- dont il est capable. : insi SeSl| ,ux professionnels du fil + 
; petit d'entre les miens, jel ce”, écrivait récemment l'un de! gner les difficultés qu'entrai-|vres d'assistance de l'épiscopat exprimé M. André ro prouve et considère comme in- 
! ! t 1 mie ” 1 L d : Î ”, s general de 1 ic 
ous le rendrai au , centuple ‘‘alnos éditorialistes les plus en|nent la spirale des prix et une| canadien”, dans nos églises, le + + md nternat es ps CE | dispensable cette forme con 
pr le Se gne ] La collecte | vue. Cette crise n'a de parallé-| inflation désordonnée La pro: -19 septembre )_septembre prochain. + ap MPESEUNVOR Qu Q | trôle par les pouvoirs publics 
te a —— om FORTE RE : ug » ssaire méêm ( 
! M. Ruszkowski a abordé le et gg Ds un 
problème si controversé des vw Par ee Per . 
es ? rapports entre le cinéma et la eee) he paper eh x N 
LU On reconnaît ci-dessus, M. et Mme Fritz Kreisler se reposant | morale. I] souligna au début la! © L on en p \és à ul a 
en compagnie de la Rév. Mère Bernadette de Lourdes, sur la pelou- | nécessité de considérer l'in-, heure doit & s Le 1e 
Une écolière canadienne a Je ne vais pas vous con riez imé comorendre suffi-| notre compétence et notre com-|se de la villa qu ‘ils viennent d'offrir en cadeau aux religieuses | fluence morale du ‘inéma dans | limites de l'indispet P et 
crit au président de la Banque | ler de vous bourrer la tète d'ur samment ies problèmes d'autrui | Préhension Carmélites. Cette villa, située près de Danbury, Conn., servira | un cadre plus vaste, où les pro- l'éleictem réclement 
écrit 1 L 2 . tin éolosinues sthét sur ë I liemen te 
Royale du Canada pour lui de-|tas de faits, car l'utilité réelle ni acquérir la tranquillité d'es- “Ce que je veux dire, c'est|d’hospice pour vieillards et infirmes. Mère Bernadette de Lourdes | blèmes idéologiques et eSthete | éiclation qui précis: x 
mander: ‘Pourquoi pensez-vous! de votre instruction sera delprit nécessaire pour traverser | que l'instruction est absolument | est l'administratrice du refuge Mary Manning Walsh, l'une des 4 | quer CORCOUEERN à AE 07 | LS de procéder. Elle doit égal: 
que je dois rester à l'école et| vous aider à juger et compren-|les crises auxquelles nous som- essentielle, mais je n'entends| institutions de ce genre sous la direction des religieuses Carmélites, | finale du speciat ur, pu C18- | bent être exercée par un Des 
continuer de m'instruire?"” | dre les faits et non pas d'en|mes tous sujets | pas par là ce qu'on avait l’habi-|à Manhattan et à Bronx. ment qui compte en cerinmve nel hautement qualifié et ex 
Voici la réponse du président, | avoir beaucoup retenu. Le prin- “J'estime qu'il vaut vraiment | tude d'appeler ‘un savoir livres- connaissant fond 
à l'intention de tous Îles élèves| cipal but de l'instruction, à mon!la peine d'étudier et j'espère! que” et rien de plus. I1 s'agit | les problèmes du cinén dan 


” luté , { bi en L 
des écoles primaires ‘et secon-| avis, est d'enseigner à penser. | que les succès que br vo | plutôt de du — qui vous ses rapports avec la sociét 
daires, des collèges commer- “C 1 p …».| porterez déns vos études vous|enseignera à refléchir et à rai- communiIons au cours téc Û 1 s 
ciaux, des écoles d'arts et me- ms Leo epsrenent à rendront ja vie plus heureuse. | sonner, qui accroitra vos chan- ? Nécessité d'obéir à la censure 
d ant , : P à 
+ pee à s sn. k s savez sans doute que tout|ces matérielles de succès, i A côté de la censure offici 
ers et des universités du Ca-| hojsir les idées qui sont vrai- Vous savez sans doute q ès, qu A côté de la censur 


s s > i n * 4 “ u , | À e “ A. 
nada: - , ; ous ee.|le Monde a des problèmes et} vous donnera plus d'aplomb et |le, l'Eglise, par des organismes 
5 a nureux de répondre Per mr ae Qu a es air te nee ea rppere| une neuvaine à N.-D.-du- MP que one 
rez le c léprouve des infortunes et des! votre jugement et qui, en som- donne aux fidèles des indica 


À votre lettre, pour deux rai- { at € es € 
de la vie. N'est-ce pas là une! ins, Cela paraît inévitable.| me, vous apportera le succès et tions sur la valeur morale de 


sons. La première est que j'es- 4 { " .| cn : 1 , - mare : 300e anniversaire de 
père pouvoir vous être utile, et excellente raison de désirer TS” | Mais les jeunes gens instruits| le bonheur dans la vie. CAP-DE-LA-MADELEINE!|que d'Ottawa; S. Exc. Mgr Pel-| marçue le dt tu Anniversaire de en exploitation, M. Rus: 
a deuxième pour féliciter votre | t27 à l'école et de vous instrui-| oi ;njeux en mesure d'y parer,| ‘Tel est le genre de vie quel — “L'Assomption, fête de gloi-| letier, évêque de Trois-Rivières; | l'établissement de la première LE LT à insisté sur 1e devoir 
institutrice d'avoir eu l'initiati- re? L'instruction, celle qui en|à résoudre ces problèmes et del je vous souhaite." re pour Marie, fête de joie pour | S. Exc. Mgr James A. MeNuity, | confré rie du rosaire au Canads:l a, catholiques, spectateur 
gr F vaut la peine, vous aide à voir|. er quelc >s d épi { nous. Réunis au pied du trône|de Paterson, N.J. et S. Exc.|le 75e anniversaire de l'entrée| in Pa Da ve ke 
ve de vous encourager à poser * 7p urmont quelques- unes de ces | J. MUIR, président de la s t > x 4e. tlitants et plus specialem C1 
clair, à distinguer entre l'essen- t at l de  Notre-Dame-du-| Mgr Etienne Loosdregt, O.M.I.,| du bon Père Frédéric, francis-| - 
votre question , ; : : difficulté, de sorte qu'en fin| Banque Royale du Canada materne e - . mr: -E ” , de 4 pa < bai ame.|tiques, concernant la mise en 
“Je pourrais me borner à faj.| tie! et l'inutile, à préparer vor de Compie jls en éprouvent PE * | Cap, nous rendons hommage à| vicaire apostolique du Laos, par-| cain, au service de Notre Dame | valeur et l'observance des cotes 
à - " { NL 8 ins 4 : PF ss ne pus à ses | Ve” + le 60e » tinets at € ( L 
re ressortir les avantages maté- | (T° D ee re dans| moins de bouleversement et de Prêt laré la Reine du ciel et de la terre,| ticipaient aux cérémonies en|du-Cap: l opel mue ol morales. Il s'agit non seuiement 
De tm ag ce rm les affaires de la vie. douleur retre maigre à la mère irgmacuiée de notre|l'honneur de Notre-Dame de|du chemin de la croix sur les! pour soi-même l'occa 
rs u ne ‘ “ £ ati ! , | ‘ natruntion à ‘dde | bien- Sauveu l'Assomption, qui marquaient | terrains du sanctuaire et le 25e| DR ET 2 T ap 
à vous dire qu'elle vous aidera Sans éducation (1) vous ne| L'instruction, à mon idée,| fous les obstacles ien-aime Sauveur. "4 ; iul du sacerdoce de S. Exc. Mer G.-| Sion de péché que prése 
principalement à obtenir une|sauriez espérer réellement com-|permet à un garçon ou à une| “Nous accourons dans son vé-|äussi un autre anniversaire du ve Pelleti ARE er den + Trois Ri. | certains films ‘’condamu pa 
bonne place, etc, Mais tout ce-| prendre le monde, ses habitants|fille d'espérer un certain degré TRIESTE — Le R. P. Danilio! néré sanctuaire pour lui offrir} qe SONORE de no | iè eé D " rave d à pri f les centres catholiques, ma 
la, je suis sûr que vous le sa-|ou les événements; (2) vous ne|de succès et de sécurité dans la|Cimpric a enfin pu célébrer, à | nos louanges et nos félicitations, | tre Madone canadienne. 152 res, pue q . aussi de démontrer aux produ 
vez déjà, Un garçon ou une fil-| pourriez vivre ou vous sentir à | vie, — non pas le genre de sé-| l'âge de 32 ans, sa première |la reconnaissance émue de nos! 3e centenaire | Fee j |teurs que le public n'en désir: 
lette qui ne profite pas des oc-|l'aise dans un milieu qui n'est | curité qui dépend de l'aide d'au-| messe à Monte Mass, en You-|coeurs d'enfants pour une pro-| Le R. P. Paul-Henri Berdbé | 80,000 communions | pas 
casions de s'instruire à l'école! pas toujours aussi bien disposé | trui, mais celle qui nous vient | goslavie. Au cours de ses études tection qui ne s'est jamais dé-| OM at Noter des gardiens Depuis la messe de minuit cé- Parmi les moyens ‘‘positifs’”, 
trouvera la concurrence diffici-| à votre égard que votre foyer et| de nous-mêmes et qui est soli-| au grand séminaire, il fut arré-| mentie. | di D rie remercie les! lébrée par Mgr Pelletier, les le conférencier a cité la recom- 
le plus tard dans la vie. votre école; (3) vous ne pour-| dement fondée sur nos idéals, a au moins quatre fois par “Nous sommes d'humbles pè-| 5 preux Aociolres pos Prend messes se succédèrent conti- | re mare des films de valeur, 
i ji ici bye Rte à 1 re l " > £ » | l'éducation “inématographique, 
… mn gr gg mt 4 enr Nr ARS red tiques et civils qui rehaussaient | te 4 Rage me ee = ge | Hencoure 4 ment ont s jus Le 
pi lus de deux ans du à {1 “à re æ t Doi ons | de leur présence cette grande avait déjà distribué, devil e mes Live s aux producte urs 
- P: ; n net les faveurs dont nous SeNTOns | Lunifestation, et les membres du | avait déja distribué, depuis PA AS Nate ns At 
in camp de travail foros. D'autre | le pressant besoin. clergé séculier et régulier qui,| début de la neuvaine, 80,000 qui re postent les valeurs mora 
art —— mo ilem em- d . £ P vs tot e _U £ anctu: es, et la formation de cinéastes 
oi par A ve rl Voilà ce qu'a déclaré S. Exc.| par leur ministère sacré, pre-|COMMunions au créas ESRI So chrétic + . 
- Mgr Giovanni Panico, au début|naient part au triomphe de Ma-| Dans la matinée, la grand- DUO À uit 


totali isme”’ 1 pr : , pe - : . 
taktarisme" en vigueur en de son allocution aux milliers|rie. Il a souligné que l'an 1956 messe pontificale fut célébrée! nus con Lists An 

Yougoslavie — il fut convoqué : x ; - | a remercié son auditoire de l'in 

à des périodes d'instruction mi de pèlerins massés sur les ter- en plein air par S. Exc, Mgr Le- térêt avec lequel ses conférer 

É P P F ie i “a l’allocu- ; de éhrre 
e À litaire qui le retardèrent égale- cons, AN pente, DO 4 Le président du Libéria mea D met mage ; | ces ont été suivies et a souhaité 
Il a dit que, lors de son ar-| ‘d'avoir recherché des informa-| ment dans sa marche en avant grande procession de la fête. | P | De nr a + 7 Pgite ee LA que le Canada prenne la tête 
restation, on ne lui a fourni au-|tions sur la reconstruction des|vers le sacerdoce. Plusieurs dizaines de milliers | Sera reçu par le pape ag Le er? he L 4 à languel du Mouvement vers un cinéma 
cune raison, mais il croit savoir | ponts de chemin de fer, ainsi | de pèlerins célébrèrent avec pié- ROME — M. Tubman, pré-| Parole aux pelérins qe angsuél Ge haute tenue morale et spiri- 


que les policiers communistes| que sur le système de défense| __ Celui qui croit pouvoir se | té la fête de l'Assomption de la|sident de la République du Li-| 2n8laise tuelle. 


HONG-KONG -— S,. Exec. 
Mgr Henry Ambrose Pinger, 59 
ans, est arrivé, la semaine der- 
nière, à Hong-Kong à bord du 


cargo britannique ‘“’Shillong”,| recherchaient chez lui un poste | anti-aérienne. Je ne sais pas si,| passer de tout le monde se trom- | Vierge au sanctuaire de Notre-| béria, qui effectuera un voya- Plus de 150 grands malades ANR RARES US 

après cinq ans de captivité dans| émetteur de radio. ‘Nous n'en|en fait, j'ai posé de telles ques-| pe fort, mais celui qui croit | Dame-du-Cap. Cinq évêques: S.| ge en Italie en septembre pro-| en chaises roulantes (plusieurs — Pour peu que vous aimiez 

les prisons de la Chine commu-|avions pas, a-t-il dit, j'étais un|tions, mais j'ai pu le faire au|qu'on ne peut se passer de lui se | Exc. Mgr Giovanni Panico, dé-| chain, sera reçu en audiencelen civières) participèrent à la|la vie ne gaspillez pas le temps, 

niste, missionnaire catholique et ce fut| cours  d'innocentes  conversa-| trompe encore davantage. légué apostolique: S. Exc. Mgr| pontificale par S. S. Pie XII, le! cérémonie de la bénédiction des|car c'est l’étoffe dont la vie est 
Il est le dernier évêque catho-|la seule raison de mon arres-|tions”, a précisé Mgr Pinger. | LA ROCHEFOUCAULD,. M.-J. Lemieux, O.P.,, archevé-| 24 septembre. | malades |faite, — _FRANKL IN. 


lique américain emprisonné ès | Fo lité du "a | anis eines Mine or horrio d = RE un leu PASS PRE £ > es 

quitter la Chine communiste, . Des otages | rmali proc 

Mgr Pinger, qui est ori Il a déclaré, au cours d'une! Le prélat américain avait été 
| 


nn a Rte a ne ni me mme) Ün pontificat peut durer 30 ans, ou bien 2 jours 


été remis en liberté à Changhai, 

le B août, et est demeuré à la| encore détenus en Chine ne l'é- iblle “qui ne fut qu'une sim- 

mission franciscaine de Chang-|taient pas en tant que simples | ple formalité”. ROME — S..S, Pie XII, qui 30 ans sous Pierre Il n'y eut que six Souverains|en 752, mourut deux jours à Après 60 ans 

haï avant de monter à bord du| prisonniers, mais comme otages.| La vie en prison était dure,|achèva le Z mars la 80e année S. Pierre occupa la charge de| Pontifes au cours de tout le} près son élection: on peut citer | à 

“Shillong” “Je ne sais pas où ils veulent |a ajouté Mgr Pinger, et il était! de son âge et ja 17e année de | Souverain Pontife pendant quel. | XIXe siècle, soit: Pie VIL (1800-| également Urbain VII qui, en| La plupart des Souverains 
Au cours de la deuxième|en venir, mais cela pourrait être! sans arrêt interrogé à propos|son pontificat, est le seul pape| ques années à Antioche, puis|1823), Léon XII (1823-1829),| 1590, ne régna que 13 jours;| Pontifes ont été élus après avoir 

guerre mondiale, il a été inter-|en relation avec les conversa-|‘'d'accusations qui, de son point | dont on puisse affirmer qu'il a| pendant 25 ans à Rome, ce qui! Pie VIII (1829-1830), Grégoire | Boniface VI (896), 15 jours;| atteint l'âge de 60 ans. Le plus 

né par les Japonais. Après la|tions sino-américaines de Genè-| de vue, n'avaient aucun fonde-| été élu au jour anniversaire de|fait qu'il dirigea l'Eglise. de| XVI (1831-1846), Pie IX (1846-\ Célestin IV (1241), 17 jours:| âgé fut S. Agathon, qui, élu à 

guerre, il a visité les Etats-Unis| ve”, a-t-il ajouté. L'évêque a-| ment”. ‘La principale forme|sa naissance. S. S. Pie XII a| Dieu pendant plus de 30 ans. Se-| 1878) et Léon XIII (1878-1903).| Damase 11 (1048), 23 jours. 1l| l'âge de 104 ans, en 678, oc« 

méricain, qui a retrouvé la li-|de pression exercée sur moilatteint, également, la durée de| ion un proverbe romain, aucun Quant au XXe siècle, commen-|y eut dix Souverains Pontifes| pa le Siège pontifical jusqu'en 
| 


puis est retourné en Chine 

Souverain Pontife n'atteindra!cé sous le pontificat de Léon|qui régnèrent moins d'un mois;| 681: Célestin III (1191-1198), 
les années de pontificat du Prin-| XIII, il a vu successivement S.| 44, moins d'une année; 21, une! élu à l'âge de 86 ans; Grégoire 
ce des Apôtres. Le pape Pie IX| Pie X, qui fut pape du 4 août | année, et 22, entre un et deux|JxX (1227-1241) et Grégoire XII 
occupa le Siège de Pierre pen-|1903 au 20 août 1914, soit pen-|ans. L'année 1276 ne vit pas! (1406-1415), à l'âge de 84 ans 
dant 31 ans, 7 mois et 22 jours,| dant 11 ans et 16 jours; Benoît| moins de quat Souverains | 
du 16 juin 1846 au 7 février | XV, du 6 septembre 1914 au 22| Pontifes: Grégoire X (1271-| Ces quatre papes et Léon XIII 
1878: sun successeur, Léon XIII, | janvier 1922, soit pendant 7 ans,| 1276), qui mourut le 10 jan- | moururent ayant dépassé leur 
du 20 février 1878 au 20 juillet] 4 mois et 19 jours, et Pie XI,|vier: Innocent V, qui fut pape| 90e année, pendant que de nom- 
1903, soit pendant 25 ans et 5|du 6 février 1922 au 10 février | du 21 janvier au 22 juin, soit| breux autres Souverains Ponti- 
mois. Auparavant, Pie VI avait! 1939, soit pendant 17 ans et 415 mois et un jour: Adrien V,! fes devinrent plus qu'octogénai- 
été pape du 15 février 1775 au | jours, et S. S. Pie XII, à partir | du 11 juillet au 18 août, soit un|res. L'âge d'élection des der- 
29 août 1799, soit pendant 24|du 2 mars 1939, mois et 8 jours, et Jean XXI,|niers papes fut pour Pie IX, 
ans, 6 mois et 14 jours, et son Pontife pour 2 jours qui occupa le siège de Pierre! 54 ans; Léon XIII, 68 ar Pie 
successeur, Pie VII, du 14 mars Le pontificat le plus court de | du 8 septembre 1278 au 20 juir niX, 68 ans également: Benoit 
1800 au 20 août 1823, soit pen-| l’histoire de l'Eglise est certai-| 1277, soit pendant 8 mois et 12 2" 60 de XI, 65 ans, et 

S, Pie XII, 63 ans 


Mgr Pinger a été arrêté, le 
5 août 1951, à Tsing-tao et a 
ensuite été emprisonné à Chang- 
haï. Aucune déclaration offi- 
cielle n'a été faite sur les accu- 
sations portées contre lui par 
les communistes 

Dix Américains sont encore 
emprisonnés en Chine, dont cinq 
missionnaires catholiques 

Engraissement politique 

“On m'a engraissé avant mon 
départ pour faire bonne impres- 
sion, a dit le prélat au cours 
d'une conférence de presse, mais 


berté aujourd'hui, le jour de son|était de me faire tenir debout|pontificat de son prédécesseur, 
59ème anniversaire, a précisé| pendant des heures et de me Pie XI, qui occupa le Siège pon- 
qu'il se trouvait encore en assez| donner des Zifles, mais celles-| tifical pendant 17 ans et 4 jours, 
bonne condition physique. {ci n'étaient pas très pénibles.|soit du 6 février 1922 au 10 fé- 
Interrogé sur le sort de l'E-| On voulait me faire avouer,| vrier 1939. 
glise catholique en Chine popu-| mais je n'ai pu le faire, parce On ne possède aucune indica- 
laire, Mgr Pinger a déclaré:| que je n'avais rien à avouer” ,| tion exacte quant à l'âge des 
“Il n'y a pas de raison d'être! a conclu le prélat. premiers papes. Jusqu'à S. Pon- 
optimiste en ce qui concerne Mgr Pinger, qui fut aussi pri-| tien, qui occupa le Siège de 
l'avenir. Les catholiques n'ont|sonnier des Japonais au cours! Pierre du 21 juillet 230 au 28 
aucune possibilité de commu-|de la deuxième guerre mondia-| septembre 235, les indications 
niquer, de quelque façon quelle, a dit qu'il n'y avait aucune | relatives au pontificat se bor- 
ce soit, avec le Saint-Père”. |comparaison entre les deux fa-| nent à l'indication de l'année 
Parlant ensuite des raisons de | cons de le traiter: ‘Cette fois, | d'entrée en charge et de l'année 
son arrestation, en août 1951, il|on m'a considéré comme si j'a-| de décès, sans précision de jour, 
a déclaré qu'il avait été accusé | vais été un criminel”. ni de mois. 


j'ai perdu quelques livres. dant 23 ans, 5 mois et 6 jours.| nement celui d'Etienne II qui,| jours. 1S. 
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rOEDETEDEDESETEIEPESEPERIE 'OPOPOP APP OR {| monsieur, poursuivait-elle, je — Si vous le voulez, il serait Un nouvel aspect de votre ca- — On dirait que ça t'amuse,| — Oh! “no” une croûte ! pro- belle -soeur un petit reg ird in- 
€ 4 +1 n'aurais pas dû seulement fer- {| si facile d'y revenir ... pour tou- ractère s'est révélé à moi, celui} toi...tu es rayonnante ... Mais |testa Barbara. Je payai quaran-|quisiteur 
rt € 7] gi mer ces fenêtres et ces portes, | jours ... Colette... qui m'a le plus ému... Il me}qu'est-ce que tu as?... Tu ne|te mille francs. C’est une. indi- L Américaine notait chez la 
Le Houtlbtsn de A Liberté et L Patriote” ; comme l'aurait fait Ja mère Hu- La jeune fille porta ses mains | paraissait s'accorder si bien à|comprends donc pas que c'est sé- | gnité! soeur de Gilbert une transfor- 
+ +{||chette... Mais j'ai cédé à l'ap- | à sa poitrine, recula d’un pas en|l'idéal que j'ai toujours eu du/|rieux... Dis-moi, sais-tu quel-| “Quarante mille francs! son-| mation totale, aussi bien dans 
! £ + < | l des souvenirs .,, Savez-vous, | arrière, Il savait son prénom... véritable amour, du mariage ...|que chose sur le tableau de la | gea Gilbert qui ignorait le prix! l'expression épanouie, que da 
A # {|| monsieur, ce que sont les souve- | 11 l'appelait par son prénom ...|L'homme qui fondera son foyer | Peinerie? auquel sa fiancée avait açquis|ses gestes et son comportement 
+ + {|| nirs pour une pauvre jeune fille | Mais elle ne protesta pas, elle |avec vous, Colette, sera certain| — Quoi? explique-toi, mon|la toile. Quarante mille francs! Elle devinait que le bonheur vi 
Î Z 31! comme moi?... En revoyant ce | écoutait. de connaitre le bonheur, le vrai! grand, répondit la jeune fille, | Elle allait bien, Barbara! Si elle | nait de caresser de son 
b à #% {|| piano sur lequel j'ai si souvent! David Harrington avait dépo- | bonheur, celui qui n’est pas fon-|que l'agitation de son frère ne se laissait ‘estamper' aussi faci-| jeune fille, Elle pressentait q 
2 +! joué autrefois, cela à été plus|sé son habituel flegme britan- dé sur l'égoisme, mais qui est un | parvenait pas à troubler. lement, ce serait gai, décidé - | la journée, en dépit de l'he 
, + +! | fort que moi... mais je sais que | nique. L'amour était le plus fort | échange constant entre deux Gilbert s'impatienta: ment, d'être le mari d'une ric he | tardive, ne s'achèverait p ans 
h > À je n'ai pas d'excuse ,.. Pardon- | et avait rompu toutes les digues. coeurs ... Colette, je n'ai plus| -— Enfin, oui, quoi, ma vieil- | Américaine! | surprises encore . 
A ?4| nez-moi, monsieur ... Dans un flot pressé et passion- | qu’un désir au monde: être cet |1le ... Il n'existe pas de réplique Ce fut Colette qui calma tout} En quelques minutes, la M 
+ Y + | | Elle s'avançait maintenant|né de mots, Momie exprimait ; homme-là!.. | de la ‘Dame au sourire”, n'est-|1e monde 0 cury s'arrétait devant le manoir 
; S4| vers Ja porte et vers lui, ayant | tous ses PURE Colette avait fermé les yeux, |ce pas?... La toile est unique... — C'est très nple, en effet | David Harrington, assis dans un 
œ {| hâte de se reiirer | — Colette... permettez-moi|défaïlante de bonheur, n'osant|tu en es bien sûre... comme|;jjons voir M. Harrington... |fauteuil de jardin, fumait 
4 + +! Mais David Harrington, con-|de vous appeler par votre pré- | croire à cet aveu d'amour, qu'el- | moi? Elle souriait en disant: “M. | quillement sa pipe au 
CT & -u, beaucoup plus sûrement | nom, que je connais depuis |le s'était résignée à ne jamais| - Absolument certaine,| Harrington ” Car, pour elle|roses. En un instant, il fut dé 
k # || par son coeur que par n'importe | peu... Colette, écoutez-moi...|entendre... oui... mais, enfin, pourquoi ces | maintenant. ne se nommait | bout 
r* +] quel argument, de l'innocence | Depuis notre première rencon- — David, dit-elle seulement | questions, pourquof tous ces ges- plus que Davi d La voiture lui rapp: ra 
r* + || de ia jeune fille, était bien déci- | tre, lorsque je suis venu ici a-|en lui tendant les deux mains. ..|tes dramafiques?... Tu n'es pas|” E4t bientôt, il y aurait à Ja | 80n de la premiére visite de Bar 
; V E l dé à ne pas la laisser s'éloigner | vec Me Desnoyers pour acheter | Vous avez eu raison de parler, | au cinéma ... Peinerie non plus M. Harring- bara, que l'amour de Colette : 
Le par AÀ.- " DE WALL *? 4! si rapidement, alors qu'il la re-|ce manoir, je vous ai aimée ...| mon ami .. Je vous attenduis.., Gilbert fit signe à 3arbara, ton... mais M. et Mme Harring-| avait fa perdre de M 
+ +1 t après avois Sa » per- ps le nv. d mord - due Moi aussi, je vous aime... Se 14 ln 20 tendit le| ton... Barbara et Gilbert l'igno- | Le be | Le sé. 
} ee < é ANR Les e 2 à tout jamais. Non, elle ne | le bonheur de ma vie dépen e + : vVy EL er é 2 e papier | rajent er Com t le leu prouva nu DArar M I 
& Reproduit avec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres + | t pas de la Peinerie avant | vous... de votre "inse Co CHAPITRE XXII | noir; le jeune homme le brandit, | apprendre parmi le de "à | optimisme sens HI ne 8 art 
[+ LÉ +! eût libéré son coeur de tous | Mais avant de dire oui ou non, | Le vrai et le faux |sans même prendre le temps de|roles de son frère. obsédé par |en s0n äme. L'histoire d 
AAA AMAR MA M AAA A AM M MMM OMEROR | i l'agitaient, de | Colette, ie vous dois la vérité. A huit heures du soir, après | 1 ouvrir, sous les yeux de Co-|] unique histoire du n ystérieux | >leau' se dé nouerait pensait 
ouhe . . + rs: | timents qu'il avait | Avant vous, en Ecosse, j'ai aimé |une course folle où la Mercury |lette. s | tableau”. favorablement, comme le re 
NUMERO 34 Le coeur plein d'amer vu e, com- | une autre jeune fille... Je l'ai | avait tenu le quatre-vingt-dix de 2€ Alors, Ça, dis, devine ce Elle song te. 
il mettait déjà un nom sur l'in-| battus ppelés, et qui y avaient | longuement, passionnément ai-|moyenne, les deux jeunes gens | ue C'est... Il faut aller voir M. David pense sans doute à to Cepend 
Quelqu'un avait l'audace, en |trus, ou plutôt l'intruse... élu cette fois définitivement do- | mée ... mais elle a odieusement | s'étaient arrêtés devant le Bout-| Harrington tout de suite Pda mes à la ‘Dame aul dues étaiem ; 
son absence, et à peine était-il Un instant, se souvenant qu'il!1 moment était venu | trompé mon amour ... J'ai gar- | du- Monde. nous avons vendu un faux à M. | ie Eh ‘b en! mais c'est [bord de la voitur 
parti, de s'introduire à la Peine-| L'avait pas de clé, il songea à ns ... de bien dou- | dé pendant des années au coeur Colette entendit la voiture. ! Harrington ; D - pprendrait la r ouvelle | FeRait-elle un expert à 
rie: Il devinait trop bien par | pénétrer dans sa maison par le|C« plications cette blessure profonde, j'en ail Déjà de retour! Elle avait tant! -- Un faux, qu'est-ce que tu De ra ei à Gilbert... Ce se- | vr00i! Drôle d'heure pour s 
quel chemin! Et quelqu'un | même chemin que le ravisseur [1 fit lui aussi un pas vers elle. | souffert, terriblement souffert. . .| de choses à conter! Mais Gilbert | Chantes là? répliqua Colette, de pl t ps ;4 n Mat ainoi | mener un expert chez les gens 
qui s'y croyait en sécurité, donc | ou la ravisseuse du véri et d t-il dans ce pas les signes | j'avais juré de ne plus regarder |la bouscula presque venue subitement “grave. Mais |" nn ve pouvait-elle l'envoyer à l'a 
au courant de son départ, quel- | bleau ... Mais, ayant fai tour | d ique nervosité et d'un res. | une seule femme... je vous ra- — Nous allons à la Peinerie © €st impossible. Le notaire a Elle ira sur elle la porte du |berge et le prier d dre 
qu'un qui s'y comportait COm-|qu manoir pour s'assurer qu'illte de brusquerie. Mais Colette | conterai, si vous le désirez, ce | directement, excuse-nous Un|vu le tableau au moment de la} Bout-du-Monde et s'avança vers | qu'au lendemain? 
ne pays reconq poussant |ne s'était pas trompé et que es! se méprit sur le gest e et supplia: | mal iheureux amour Pendant | drôle d'histoire une histoire | Vente... M Harrington égale-|12 voiture en ES Tandis que tout ces p 
êne jusqu'à y faire de | notes égrenées par le piano dans Je vous en prie, monsieur, | longtemps, je suis resté incapa- | de loufoques C'est encore cet-| ment... Tous deux étaient ab- vas Je de Ed Dj  jsees sélalent succece à 4 
à la nuit provenaient bien du sa-|laissez-moi passer ble "d'effacer ce visage de monte ‘Dame au sourire”! solument d'accord, sans l'ombre | SOiUION € 1 Là dence vertigineuse à 
» pourrait peut-être aux | lon vert, il trouva la ! A : b l'était comme un sortilé- Sur le pas de sa porte, la mè- d un doute, sur la parfaite au r nd 1 ! 
ves gens du pays, crédules et | cuisine grande ouver i m'aurait envoüté. Mais|re Huchette, qui arrosait ses gé- | thenticité de la toile du salont | à D 
sans malice, faire croire que ce- Ii était entré, sans br ‘ a us avez paru. Et votre vue, vo- | raniums, entendit les derniers ver: . : D pr 
tæit la belle revenante du salon pas de loup, s'était glisse s.| Pe le, a réalisé ce pro-|mots et pose s osoir, joi- Pendant qu'e le parlait Gil- | férence d'attitud: 1 quarante 
de son tableau | qu'au salon vert uel je ne croyais plus, | gnit jes mains bert avait développé le paquet h pre le Coueu Comme 
et, pour se distrai la it, Colette le regs s ix | YEUX , e libérer mon coeur, de le dé-| —- Holà! mon Dieu de kai ! et exhibaïit le tableau. Colette y | elle s'était défendue, deux jour 
petit air sur le piano | grands yeux ou comp larté > | barrasser du poison qui le brü- | qu'elle a cor fait “Dame au |jeta à peine les yeux plus 10t, de Les com pagne r evre ; 
à q | tranquilles, et c'était le rega L I ] - 18 V < lait lentement, en le dessé- | sourire”... du qu'é se- - Tu fais des histoires avec | manoir! Et « r, c'est € mé mprév ] 
Cette fabl on la donnerait | d'une conscienc: qui n'av n voyai Et puis, je vous ai re- | mant partout rier mon grand C'est aime q a | de s joindr à | Joie l1 se pr p vers € 
° re qui on voudrait, | rien à se reprocher 11 répondit d'une voix s te-|v sur la route de pre, Gil scrutait attentivement | croûte que tu ramènes là qui est |E€ éi ( 1 né 4 et ju . 
é | — J'ai été très indiscrète,! ment tres douce, très tendre: | avec les enfants de votre anue. du regard les yeux de sa soeur. | fausse .., Où as-tu trouvé cela? isa pas, Barbera lança vers sa! (A suivre) 


PASSAGERS POUR L'ALLER — Mon- 
“eur partant chercher sa famille à 
Montréal. désire ? où 3 passagers. Dé- 
part Le 29 noût Téléphoner pendant 
les heures de burean à NE-4016 où Le 
soir à 23-5941. 14-10, 


Potites 


t A nonCce | A LOUER — suite de 2 pièces. #45. Li- 
4 "ne s bre le ler septembre, Téléphoner à 
| Toni, 3 sous por mot. Minimum, | 29-178. ____  aenc. 
75e. Choque insertion supplé- | 1 LOUER — Chambre bien meublée, 
{ mentoire, 2 sous per met Pos \! déale pour inatituteur ou institutri- | 
jeu- *. S'adreuser à 211, rue Eugénie. 

Ü de changement de texte. Ajou- (| © ee | 
{ ter 25e pour un numéro de || RENTRER | 
{ boite. A LOUER — Grande chambre meu- | 
sms VO “-No 7 Sn blée. ler se. Libre le ler septem- 
bre. Téléphoner à 21-2154 | 

te-419-22C, 


retiens | 

A LOUER — Suite de 3 pièces, au ler 
étaue Libre le ler septembre. Adul- 
tes préférablement #'adresser à 188, 


Pour telephoner 


une petite annonce 
signalez SPruce 4-3372 


| vue Berry St-Boniface 206-402-1710. 

TISANE CISBEY — Vous œ- hong: À LOUER — Grande chambre pour | 
(ORDRE VOUS DEUES n W " homme, prés autobus S'adresser à 
15. ne Pas À r Soie | 24%, chemin Ste-Marie, à Norwosd. 
svenue wv - à vw L 

Par la poste: 8100 franer 122-TF Téléphone 20-8443. 21-420-22P | 

1 

ON DEMANDE ETUDIANTE de Aca A VENDRE 

démie St-Joseph po 4 nenus Prunes et pormmettes de bonne 
travaux de niaison er qualité. Jours de cueillette, lundi, 
pension. Téléphoner à mercredi et samedi. Date: du 18 


su 22 septembre, Prix: pom- 


soûut 
- mettes 4 à 8 cents la livre; prunes, 
IN DE NDE versitaire, bilin- 4 à 12 cents la livre. Apportez vos |! 
5 : ges + prété diplômé d'une paniers et chaudières. Maison St- 
us evatté catho . po repré- dosepn Horticulture, Otterburne, 4 
senter dans les provinces du Mani- Man 26-406-22C. | 
tube et de la Saakatchewar es pius | 
r de r turiers de chandell 
grands manuiaeturiers de Re | A LOUER — Suite de 5 grandes cham- 
COR PE nat-cinq ai À no-| bres non meublée, Salle de bain pri- 
de semer Des offre la vée Adultes de préférence. Libre : 
ous bons revenus su can-| Pour le ler septembre S'adresser à | 
pas + het pape S'adres- 221, rue Dumoulin, $t-Bonifare. 
didat nérieux et ambitieux Ê] | AE 22 
ver à Moite 426, La Liberté et le Pa- | * 
+ cis, ave MeDerme RC [A LOUER — Pour adultes de préfé- 
Man Hs ence Belle suite de 3 pièces. Aus- | 
s maison À vendre. S'adresser à | 
: 382, rue d'Eschambauit. Téléphone: | 
Pas de cheveux gris . . . 20-3596 MORT | 
si vous faites usage du merveilleux —— | 
produit JAMAIS GRIS, Aussi #]}A LOUER — 2 chambres, séparées, 
vous souftrez de Rhumatisme où meublées pour demoiselles Aussi ! 
d'Arthrite chambre et pension pour une per- | 
: P évliants gratuits sonne S'adresser à 626, rue St-Jean- | 
vouée out ra ataeeeutihe Baptiste, St-Boniface 21-438-220, | 


A.-J). Bruyère 


hote 123, WINNIPEG., Man A LOUER — Grande chambre meublée 


ou non meublée, à 486, rue Aulineal, | 
&t-Bontface, Libre pour le ler sep- | 

. tembre, Téléphoner après 7 h. 30 le 

Corsetière Spencer soir au no 20-9644. 21-428-21C. 
Coraets, brassitres, aussi supports A LOUER — Albert 
chirurgicaux faits sur mesure, pour Téléphoner à 92-6439. A-4n-210, | 


chaque personne. S'adresser à Mme 


1. Laluvière, 608, iue St-Jean-Bap- || A LOUER — Suite de 2 pièces et de- | 


tiste, St-Boniface. Tél: 20-4559 mie. Prés autobus, Téléphoner à 
125-TF 23-4817. 20-403-23C. 
A VENDRE — x 


Machine à laver General | 
Electric Hot Point de luxe avec pom- ! 
et chronostat, séchoir autornati- | 

4 ans de services seulement. A | 
Téléphoner à 20-7262 ou 
rue Jeanne d'Arc, 


pe 
que 
moitié prix 
s'adresser À 415, 


NOUS ACHETONS : 
les livres d'école usages 


The St.James 


St-Boniface. 21-436-21C | 

Hook Siore A VENDRE — Maison de revenu près | 
1837, ave Portage église et école catholique. S'adresser | 
# à M, Roger Moreau, 1106, ave Car- 

TELEPHONE 6 1555 Lier, Maillardville, C.-B. 20-414-21P, | 


A VENDRE -- Demi-section de terrain | 


. de culture mixte ou un quart de sec- 

ho VA TZOS tion avec 125 acres en culture et le 

. ea reste en pâturage et bois. S'adresser 
FLEURISTES à M. Jules Callewoert, Ste-Amélie, 
Spécialité: fleurs pour mariages | Man. 209-208-2310. | 


Bouquets de corsage et autres = " 
aires A VENDRE — #12,000.00 — Maison d'un | 
étage et demi. 5 pièces, 3 chambres | 
à coucher, planchers en chêne gara- 


ge. Téléphoner à 20-7212,  21-422-22C. | 
san | 
[TERRE À ECHANGER OÙ A VENDRE | 


222 acres, 100 en culture, avec bâ- 
timents. Echangerais pour un quart 
de section équipé. S'adresser à teen 


Couronnes mort 


251, ave Notre-Dame, Winnipeg | 
Téléphone 93-2934 


L 


a 
“Norwood Jewellers” 


Marion et Taché, S5t-Bonitace 


ton Boulianne, Tangent, Alta 
21-423 22P. 


MAGASIN GENERAL A VENDRE — 
Dans centre canadien-français du 
Manitoba. Ecole dirigée par religieu- 
ses, jusqu'au grade 11. Bons chiffres 
d'affaires. Stock, environ, $13,000. S'a- 
dresser à Boite 441. La Liberté et le 
Patriote, 619, ave McDermot, Winni- 
peg 2, Man. 21-441-26C, 


Téléphone 20-2790 


Inspecteur officiel des montres 


du Canadien National POMMETTES 


Nous les cultivons pour vous. Ve- 


Réparations de montres, horloges nez les cueillir à 5 cents la livre 


et bijoux notre spécialité | 


pour les grosses et 3 cents la livre 
pour les petites 


AUBIN NURSERIES & 
FRUIT FARM 
Carman, Man. 
n-432-TF. 


Prenez un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semaine, || 
saut le dimanche, _ 
entre 11 h. 30 a.m. 

et Sh. pm. 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 
Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone 92-1076 


NOUVELLE ADRESSE DE 
2 LA 
Louis Matile 
ee 
& Fils 
maintenant au no 237, rue Gerry 
vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone 92-6625 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
343, rue Sherbrook 
Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 


>'PHAR 


#4 


.P_HARMACY 
Maintenant 

située à Norwood, 

243, rue Marion 


A l'angie de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 


Téléphone 203-533 


Nous livrons à domicile 


Animaux morts enlevés 
rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd. 
St-Bonitace 
Téléphone 20-1347 


Après les heures de bureau, 
téléphoner à 74-7604 


Pour achat, vente ou échange de 
propriétés de ville ou de campa- 
gne, fermes, commerces ou hôtels 
Prêts — Tout genre d'assurances 
S'adresser à 


ABPIN HREALTY 


Mesdames! 


* | 
Paraissex 
F 120, ave Provencher, St-Boniface 
a l E-J.-R. ARPIN 
Téléphones: 
| Bur.: 20-8023 —  Rés.: 42-3618 


votre 


avantage 
PIANOS À VENDRE 


Agent exclusif de pianos Heintz- 
man et Sherlock-Manning: neufs 
ou remis à neuf, aux prix de $265.00 
et plus 

Auss: représentants pour 
Hammond et Minshall, pour 


Salon de beauté Golden || 2:27: se paiements 


désire. Communiquez avec 
$5.00 «tr: 


Ayez soin de vous faire donner 
orgues 


lanoline .au foyers 


une permanente à la 
faciles, si 
M. jean 
fran- 


. Carignan, notre représentant 
çais 
J. J. H. MeLEAN & Co. LTD, 


Angle des rues Graham et Edmonton 


Flacon gratuit d »arfun 
21 y Winnipeg Téléphone: 92-4231 


France avec chaque 


exquis de 
permanente 


Pas de rendez-vous nécessaire 


| 

| 

|| ST: ST AGE | 

Golden || 71% sroma6r | 
| 

| 


Local ou éloigne, n'importe où 
Beauty Salon Mol 
Entrepôt moderne, propre 
Empaquetare 
St. Mory's et Hargrave, Winnipeg Mobilier, vaisselle. etc 
Expédition — Service en commun 
À + rue aus de la station des (pool) 
autobus, vis-à-vis la cathédrale vers toutes les principales villes 
Ste-Marie canadiennes Alied Lines, North 


American 
Téléphone 93-0567 
Angle Edmanton et St. Marv's, Wp£ 


Ouvert toute la journée le samedi 


Nous parlons français 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 


Tous genres d'assurances 
314-5, édifice Avenue 


Winnipeg, Man. | 
Téléphones: 93-1558—9 | 


|ner à ses prés et ses ruisseaux. 


| ville où 


k 


LA LIBERTE 


Objectif de $947,000 
pour la Caisse de 


Bienfaisance de Wpg 


Le camp Notre-Dame, coionie 
de vacances pour les enfants de 
langue française de la métro- 
pole, est devenu le 36e membre 
de la Caisse de Bienfaisance 

[C'est ce qu'a déclaré M. E 
| G. Cass. directeur de la Com- 
munity Chest, le mardi 14 août, 
[lors d'une allocution qu'il pro- 
nonca au club Kiwanis de Win- 
|nipeg, à l'hôtel Royal Alexan- 
| dra: “La porte est ouverte et 
| n'importe quelle agence qui sou- 
| muttra son budget et un rapport 
| annuel est bienvenue. L'objec- 
| tif proposé est égal aux budgets 
| totaux de ces 36 agences et, je 
vous prie de m'en croire, ils sont 
examinés attentivement par un 
| conseil de citoyens. Le budget 
| de la Community Chest est aus- 
si sujet à une inspection minu- 


On voit sur cette photo Mile Olivette Thibeault et M. Jean- | get sert à supporter les besoins 


| Pierre Masson. qui jouent des rôles de vedette dans la pièce “Le de cette organisation”. 


La Community Chest, comme 
lon le sait, se propose cette an- 
|née de ramasser la somme glo- 
| bale de $947,000. 


printemps ne fleurit pas le tramway’ sur les ondes du poste CBWT, 
le dimanche 26 août. 


“Le printemps ne fleurit pas le tramway” ÉLUS à 
à «ps - et Le Frère Benoît, d 
de J.-R. Rémillard au “Théâtre populaire Fridrectg-egr ai Av 


Arcade Chévrelils, garde-mo-| au cours de l'été. Josée est une ° pr 
teur du même tramway sur le| pe à qu de la civilisation du tri- «nomme au Swazilland 
même trajet depuis bientôt tren-| gidaire et des chiens de plà- . 
te ans, est un ancien campa-| tre... n'Vallincout de peines À 
gnard qui n'a jamais aimé la vil-| Arcade, dans son hangar, s'est Québec pour saluer ses parents 
le et qui n'a qu'un rêve: retour-| construit un tout petit coin de|et amis, s'embarquera en octo- 
campagne. Et tous les soirs,|h;. och . ; 
Dans le personnage d'Arcade | après le travail, il vient faire] Rp CE ES. CE 
Chévrefils. Jean-Robert Rémil-|la causette avec les lapins Clai- 


| our sé S 
lard, l'auteur de l'oeuvre à l'af-|rière et Colline! [pour un séjour au Swaziland, 
| 


” |en Af , È 
fiche du ‘‘Théâtre populaire”, le| “ rique du Sud. Cette contrée 


dimanche 26 août sur les ondes | durer, car Arcade doit prendre | glais de cette partie du continent 


du CBWT, aborde un problème | sa retraite dans quelques mois,|africain qui fut confié aux Ser- 
social qui se retrouve dans tou-!|et il compte bien s'acheter une!|vites de Marie en 1913. 
tes les grandes villes, plus par-} petite ferme où terminer ses | Le Frère Vailiancourt partira 


ticulièrement encofe dans celles | 
de la province de Québec: celui 
du terrien qui n'a jamais réussi 
à s'adapter complètement à ja 
il est venu gagner sa 


jours avec les huit mille “pias-| dur 
ses” qu'il a mises de côté. Mais, 
Josée a, elle aussi, les yeux sur 
ce magot. 


tolat de quinze ans. Natif de 
Compton dans le diocèse de 
| Sherbrooke, le Frère entra au 


vie 

“Le printemps ne fleurit pas! 
le tranway'' expioite cette idée. 
Pour donner encore plus d'a- 
cuité à ce drame journalier qui 
se poursuit depuis nombre d'an- 
nées, l'auteur suppose à Arcade | 
une épouse qui aime si peu la 
campagne qu'elle ne veut même | 
pas v aller pour quelques jours, 


le tramway” sera interprété par | près avoir se-vi dans l’armée ca- 
Jean-Pierre Masson, dans le r6- | nadienne. On l'employa comme 
le d'Arcade Chèvrefils, Olivette | sacristain à l'église Notre-Dame 
| Thibault dans celui de Josée,| du Mont-Carmél. Ses voeux sim- 
ainsi que Jean Lajeunesse, 4- | ples prononcés, il fut chargé de 
trice Picard, Bertrand Ga cool LL, ferme au Collège Notre-Dame 
Jeannine Fluet et Yves Massi-| des Servites; plus tard, on l'en- 
cotte. |voya à Winnipeg où il exerça ses 

C'est une réalisation de Clau-|talents de cuisinier. Toutes ces 
{de Desdrcy, décors de Claude occupations ont préparé le Frère 
| Fortin. et préparent les autres de l'Or- 


L'horaire des programmes 
comporte en outre les numéros 


LE SERVICE CIVIL 


(fédéral) en terre Swazie. 


demande des suivants: 
# : " e e + . 2 Lé Lé 
ALDES-INFIRMIERES | “Nérée Tousignant” — Nérée Généreux don du 
pour le Département de la Défense Na- | est invité à un cocktail par le 


St-Père aux familles 
de mineurs éprouvées 


tionale, à Fort Churchill, Man. Salaire 
$250-8280 par mois. Précisions et for- 
mules de demande aux buréaux de 
poste et du Service National de Place- 


| directeur d'une agence bien con- 
nue ,.. Avec Guy Godin, Jac- 
| ques Bilodeau, Madeleine Tou- 


rh ou en s'adressant immédiatement | chette, Albert Cloutier, Marc VATICAN — Le St-Père a 
em) Ne + 4 Vézina, Andrée Basillières, Vic-| mis une première somme de $5,.- 
COMMISSION DU SERVICE CIVIL | {or Désy, Claude Préfontaine,|000 à la ismosition des familles 

356, rue Main, Winnipeg 1. Man. | Jean-Louis Paris, Vonny Guil- 


| des victimes de Marcinelle. 
laud et Roland Lepage. | 


“Sur les ailes de la chanson” 


peace L'Osservatore Romano a com- 


menté de nouveau son projet de 
— Avec Jeannine Gingras, Ro-| Conférence internationale en vue 
land Goslin, basse; Svetlane Ra-|d'assurer la sécurité des travail- 
jewsky, chanteuse russe, et A-|leurs dans les mines, afin d'évi- 
lain Denys. Le trio de Pierre |ter le retour de catastrophes com- 
Beaudet et les textes de Jean!me celle de Marcinelle. 

Gillet. | ‘Nous sommes pour l'autorité 
et l'intervention de l'Etat”, écrit 


LE SERVICE CIVIL 
(fédéral) 
demande des 
TELEPHONISTES (femmes) 


pour le Département de la Défense Na- 
tionale, à Fort Churchill. Salaire: $210- 
$242, plus les allocations supplémen- 
taires de Churchill. | 
| 
| 
| 
| 
1 
| 


S'adresser immé- 


diatement à la l'organe officieux du Vatican. 
COMMISSION DU SERVICE CIVIL Le journal demande qu'un vé- 
356, rue Main, Winnipeg 1, Man. MAISONS À VENDRE ritable ‘Code international de 
56-W668. Duplexe — St-Vital (paroisses-éco- la mine’ soit élaboré rapide- 
LAON les Ste-Marie ou St-Eugène), près ||! ni 
LE SERVICE CIVIL autobus, etc. Beau lot: 2 apparte- || ment et écrit. 


ments modernes et privés: 4 piè= 
ces et salle de bain. En plus, 
chambre et plomberie au sous-sol. 
Revenus: #70, pius logement du 
propriétaire. Garage. Bon empla- 
cemment. $10,850; 53,000 comptant. 
bälance à même revenu. 

Petit magasin général avec bureau 
de postes — À moins de 20 milles 
de Winnipeg, au croisement de 2 
routes: maison sur cave, 5 gran- 
des pièces, fournaise, hydro: ma- 
gasin; 
ce avec pompe; bon commerce, 


(fédéral) 
demande des 


MECANICIENS POUR | 
BRULEURS A L'HUILE l 


pour le Département de la Défense Na- 

tionale, dans divers centres du Mani- | 
toba, Salaire: $245-$280. Postes vacants ! 
À Rivers. Précisions et formules de de- 

mande aux bureaux de poste et dii Ser- 

vice National de Placement ou en s'a- 

dressant immédiatement à ]la 


COMMISSION DU SERVICE CIVIL 


GAGNEZ $75 PAR SEMAINE 


Trois ventes par semaine de ce 
produit, qui a mérité le prix natio- 
nal, vous paieront plus en commis- 
sion que n'importe quel salaire que 
vous auriez. fait auparavant. Il n'est 
pas nécessaire de quitter votre em- 
ploi. Quelques heures seulement par 
jour vous convaincront que vous 


agence d'huile et d'essen- devez profiter de cette opportunité. 


356, rue Main, Winnipeg 1, Man. Nos meilieurs vendeurs gagnent 
50-W669. pee nf ET Tee So jusqu'à 3 et 4 fois le montant d'un 

Le pré 5 Fr sa , avec 48. salaire mensuel habituel. De plus, 
ELEC OO OT P un programme d'entrainement est 


Maisons pour famille ou revenus— 
St-Boniface, Norwood (paroisse- 
école du Précieux-Sang); 4 à # 
pièces. 

Notre bureau sollicité la mise en 
vente de maisons à St-Boniface, 
Norwood, etc.: comptant ou à ter- 
me: plus de 50 ans d'expérience 
sont acquis aux vendeurs et ache- 
teurs. 


donné par des experts et toute aide 
possible vous est offerte gratuite- 
ment. Changez vos temps libres en 
profit. 

On interviewera en Saskatchewan 
à partir du 25 août prochain. 


A VENDRE 

Norwood — Cottage 4 pièces. Prix, 83,- 
800.00. 

$t-Boniface — Duplexe 6 pièces; chauf- 
fage air forcé. $13,000.00. 

St-Boniface — Maison moderne 5 piè- 
ces: chauffage automatique. Garage 
double, $10,800 00, 


St-Boniface — Bungalow moderne, 6 
pièces. $10,000.00, 


Chesnin Speers — Cottage moderne 4 
pièces, 8$5,500.00. 

Magasin genérai près Winnipeg. Bon 
petit commerce. Prix, $3,500.00, plus 
marchandises au prix coûtant. 

Ferme pour culture mixte — 180 acres. 
Bonne eau. Hydro. 19 têtes de bétail. 
Machines agricoles. Le tout, $8,900.00. 

St-Bonmface — Cottage moderne, 4 pie- 
ces. $6,500. 

Norwood — Cottage moderne de 5 pié- 
ces. Chauffage à air forcé à l'huile 


Pour plus de renseignements, s'a- 
dresser à Boite 52, La Liberté et le 
Patriote, 619, ave McDermot, Win- 


Sadresser À nipeg 2, Manitoba. 


C. BUFFET 


Membre de l'Association des Agents 
d'immeubles et du Système de 
vente coopératif 
302, édifice Meintyre 
Téléphones: 92-7125 — 42-5254 

21-429-21C, 


19-52-T.F, 


SYLVESTRE REALTY 
185, ave Provencher, St-Boniface 
A VENDRE 
St-Boniface — Bungalow, 5 pièces, de- 
pprens. $5,200. Comptant requis, 


St-Boniface — Bungalow, 4 pièces, mo- 
derne. Bâti il y à 1 an. $9,600, Comp- 


À VENDRE 
Otterburne — 320 acres. 820,000, la moi- 


ca Roue, 7! fé comptant Bons puits et bâtiments. | tant requis, $1,000. 

. ace — plex rne, Situé r rout elée. eV — { . 

me cngghg Pen D que A vga PAS ué sur route gravelée | st Vital Bungalow, 4 pièces, moder 
pese PORN LS Kileefeld — 400 acres, machineries a- ne. $7,500. Comptant requis, 82,000. 
7 à D 5 - < | ratoires, contrat de lait de 5,000 Ji- | Norwood — Maison de revenus, 14 pié- 

Norwood — Demi-bungalow, moderne, vres, 16 bêtes à cornes, bons puits et| ces. Chauffage à eau chaude, plan- 


5 pièces. 59,000. 
S'adresser à | 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


Téléphones: 
BUREAU — 20-8178 


A.-d., Boulanger (rés.): 93-2134 


chers de bois dur, près église et éco- 
le. $15,200. Comptant requis, $3,500. 
Hôtel de 8 chambres. Chiffres d'affai- 
res: $35,000 de ventes de bière; revenu 
de chambres et repas, $8,500. Prix, 
$33,000. Comptant requis, $12.000. Ba- 
lance payable à $200 par mois. 
Ferme — Culture mixte, 640 acres de 
terre. Bien située, eau en abondance. 


bâtiments, Echangerais pour une mai- | 
son en ville, Bonr termes | 

120 acres en culture, 
$55.00 l'acre 

320 acres, bons bâtiments, un demi- 
mille de route gravelée, un demi-mil- 
le de l'école. $60.00 l'acre 

Un certain nombre de fermes, grandes 


maison neuve, | 


& | et petites, dans la région de Morris, / 
W. Coindet: 20-9458 | DURE Énier Otiatiine et les en-| Bonne maison et autres bâtiments. 
21-433-21C,! virons. | $11200. Comptant requis, $2,500. Ba- 


lance, $600 par année. 


contrat 


Magasin et bureau de postes, 


— a de facteur. Ethangerais pour ferme | Téléphones: 5 F 
pour culture du grain dans région | Bureau: 23-2129 — Résidence: 2 -505 

ROYAL REALTY CO. | française 206-435-21C 
613, édifice McIintyre Garages, hôtels, restaurants. etc, | dns 4 
M. J.-R. POIRIER Pour tous renseignements, s'adresser à Me RE 7 NOÉ CNE à ES 


a, 
POUR ACHAT ET VENTE 
de proprietés de ville, campagne, 


(Représentant français) 


Telephone: 92-7497 | EDWARD HEBERT 


AGENT D'IMMEUBLES 


| St-Bonit RER 4 | CAREY, MAN. fermes où commerces, s'adresser à 
-Boniface — Duplexe 7 pièces, au 4 * 
ler étage avec bain, 3 au 2eme avec Téléphone: St-Pierre 316—14 C. BUFFET 

bain. Entrées privées. 7 ans. Revenu 21-424-22P. 302. édifice Mcintyre 


de haut. Prix, $15,500 ec 
ter à PET PT dis et = nn Téléphones: 92-7125 ou 42-5254 
St-Boniface — Bungalow de 3 pièces e 
avec égouts et eau courante, pres de FRANK SIMONITE LIMITED 
tous services. #2.900. Comptant re- 310, rue Colony 
quis, $900, Balance, $40 par mois. Téléphene SPruce 2-9537 
St-Boniface — Bungalow moderne 4 gepresentants français à Si-Boniface: ON DEMANDE 
pièces, prés de la basilique. Garage MM. N. Bernier st O.-J. De Steur 
Taxes $11000 par année. $880000 a- FILLES [e18] FEMMES 
vec termes A VENDRE 
St-Visal — Bungalow demi-moderne, 3 $i-Boniface — Dupiexe, 5 pièces en Travail délicat — Meilleurs gages 


femmes inexperimentees 


grandes pièces, près d'église, école haut, 4 en bas. Plomberie double 
et autobus. Prix, $3,700. Comptant re- Prix 12.000 demandées pour apprendre 
uis, $700 RE le metier de 
ae Bye n distriet attisoie Mar St-Boniface — Appartement de 9 sui- 
1 L) LUE L] et à Lu — Mapsa- " l 
tes. Hevenu, $570 par mois. Comptant 
| sin général avec logis moderne. Chif- requis, $12,000 P Le COIFFEUSES 
fre d'affaires: 56000000 par année s ” L 
Propr'étaire désirant se cu er ai. St-Benifzce — Rue des Meurons, mai- Les offres d'emplois pour les 
Ana gp 1". son de 6 pièces. Grance cuisine coitteuses graduées sont plus 
merait faire un échange po une ‘ piec e et ec 
maison à St-Boniface ou à Norwood grand salon. 3 chambres à coucher nombreuses que celles-ci 
$8.000 à termes Jamais auparavant Y a-1-il eu tant 
A 35 millesau sud-est de Winnipeg — , 
0 acres de ces 340 hr À e, St-Boniface — Rue des Meurons, mai- d'occasions pour les jeunes filles 
reste en foin et pâturage. Maison son de 6 piéces nouvellement déco- ambitieuses 
compiétement môderne, eau couran- rée 3 chambres à coucher. Doit être Ecrivez pour oblenir un catalogue 
te thaude et froide. 20 têtes de bêtes vendue en 10 jours. Prix: 56,600 à gratuit 
à coivnes complet de machineries rm 
aratuires modernes. Le tout, 533000 Fort Rouge — Rue Arnold, 8 pièces, 4 MARVEL BEAUTY 
Comptant requis: 2/3 Propriétaire en haut. 4 en bas Comptant requis 
accepterait bonne maison en Ville en $1 090. Balance, $75 par mois SCHOOL 


chan 
ii Résidence: N. Bernier — Tal. 23-2027 309, rue Donald, Winnipeg, Man. 
M. J.-R. POIRIER, iel. 4-1876  ©..J. De Sieur — Tel. 42-2285 RE ge 


41-41-21. | 4-439-210. 


| tieuse. Huit pour cent du bud- | 


Mais cette situation ne va pas!est l'un des cinq protectorat an-| 


15 quelques mois pour un apos- | 


‘Le printemps ne fleurit pas! noviciat des Servites en 1948, a-} 


dre, à devenir des aides précieux | 


|Père François-Xavier-M. Allard, | 


| 
| 
| 
| 
| 


| ment devait être à toute épreu- 
ve avant 


D'abord chez EATON 
ensuite à l'école 


Une grosse pomme . . . des livres . un 
large sourire ardent . . . et les vêtements 
élégants d'EATON. C'est un début vraiment 
joyeux pour une nouvelle année d'études! 


Chez EATON, c'est facile comme 
‘“’bonjour‘’ d'acheter les habits que 
vous désirez car vous avez le choix d'un 
stock complet! Vêtements qui émer- 
veilleront vos ‘’tout petits'"... modèles 
qui plairont à vos adolescents . . . ha- 
bits chics pour vos ‘’grands'’! EATON 
les a tous choisis avec un soin extrême 
et l'oeil d'un connaisseur. Si vous ache- 
tez cette marchandise résistante en 
même temps qu'attrayante, vous êtes 
sûr d'obtenir la pleine valeur dA2 votre 
argent. ke 


Venez voir vous-même! Pour satisfaire votre désir 
d'économie et d'élégance, passez par notre département 
de vêtements du ‘jeune Canada”. Si, avont d'aller à 
l'école, vous passez chez EATON, vous êtes sûr de bien 
commencer l'année. 


Le gouvernement se prépare 
à changer le prix de la bière 


tensif dans le passé, notamment 
sur la question du prix de la 
bière comme censeur de la Brac- 
ken Liquor Inquiry Commis- 


L'honorable M. H. Hryhorc- 
zuk, procureur général, à an- 
noncé que le cabinet provincial 
a confirmé la nomination de la 
Millar MacDonald and Co., com-| sion. < : 
me consulteurs pour la Commis-| Grâce à cette expérience sur 
sion du Contrôle des liqueurs. |la question du prix de la bière, 

En faisant cette déclaration, | cette firme pourrait accélérer la 
M. Hryhorczuk a dit qu'on a-| documentation d'un cas de chan- 
vait besoin d'une firme consul-| gement de prix, a ajouté M. | 
tative de premier ordre pour | Hryhorczuk, Elle pourrait, après, 
documenter à fond la commis-| avoir signé un contrat de trois 
sion sur les changements dans|ans, assurer la continuité de 
le prix de la bière avant de pré-| son travail. Une des conditions | 
senter le cas à la Commission! à l'emploi de cette compagnie) 
des Utilités publiques. était la discontinuité du contrat 

Il expliqua que les change-| qu'elle avait signé avec Kie- 
ments de prix devaient être ap-| Wel's, une brasserie locale, Ce 
prouvés par cette dernière et, de | contrat a été brisé et expirera 
ce fait, que le cas du gouverne- | le 31 août de cette année, 

M. MacDonald est un ancien 
président de la Canadian Insti-! 
tute of Chartered Accountants. | 
Quelques jours après la nomi- 
nation de la nouvelle commis- 
sion des liqueurs, on s’est adres- | 
sé à la firme Millar MacDonald. 
Les discussions sur les procédés | 
et le genre d'informations sur 
chaque brasserie ont déja été 


7 de pouvoir obtenir 
l'approbation. Le procureur gé- 
néral déclara que la firme Mil- 
lar MacDonald était une sélec- 
tion de premier ordre. Bien con- 
nue et hautement estimée, cette 
firme a accompli un travail in- 


NOTICE TO CREDITORS 


résolues. 

IN THE MATTER OF the estate of Le P : 
REBECCA ANDRE, late of the City of | travail de cetie firme, a 
LA Bonitsos, ja tbe Province of Mani- | conclu le procureur général, est 
oba, Housewife, wife of Jean-Baptiste | d'ai er { 
André, of the same place, Retired, De- dre À pm cp Dr ru 


ceased 
ALL claims against the above estate | ment des prix de la bière, Cette 
must be sent to Monnin, Grafton, De- | 


niset, Dowhan and Betournay, at 4-43] 


St-Baniface, le 24 osût 1956 


| geantes 
| bière 


police serait applicable aux con- 
| ditions présentes, mais basée sur 
une formule 
adaptée à des 


qui pourrait être 
conditions chan- 


dans l'industrie de la 


Désirez-vous un emploi 
comme mécanicien 


DIESEL! 


Hommes pour étudier les engins 
Diesel. Travail rémunérateur et 
stable pour hommes qualifiés dans 
cette branche. En peu de temps, 
sans que Vous n'ayez aucune expé- 
rience dans ce domaine, nous ferons 
de vous un mécanicien Diesel, Æ£i 
vous avez quelque aptitude pour LE] 
mécanique, ne laissez pas passer 
cette chance! Chez vous, pendant 
vos heures de loisir, nous vous ap- 
prendrons toutes les phases du mé- 
tier, montage et réparation. Pour la 
modique somme de $1.50 par semai- 
ne, vous obtiendrez toutes les ins- 
tructions et tous les livres. Certifi- 
cat donné à la fin du cours 

Comme mécanicien Diesel, vous 
gagnerez de hons salaires et vous 

aurez un avenir assuré 


Ecrivez aujourd'hui pour 
toute information 


American School, Dept. $B-L 
326, édifice Meclntyre 
Winnipeg, Man. 

Nous vous enverrons, sans obliga- 
tion de votre part, toutes les infor 
mations et un livre de 156 pages 
traitant sur plus de 50 métiers bien 
payants, entre autres celui de mé- 
tanicien Diesel. 


NOM 
ADRESSE , 


Main Street, Winnipeg, Manitoba, on 
FAR the 25th of September, AD. | 
19! 

DATED at Winnipeg, Manitoba, this 
17th day of August, A.D. 1956. 


MONNIN. GRAFTON. DENISET 
DOWHAN & BETOURNAY, 


Solicitors for the Administrator 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER OF the estate of 
ADA ALLARD, late of the City of St. 
Boniface, in the Province of Manitoba, 
widow of the late Joseph Allard, of the 
same place, deceased, 

ALL claims against the above estate, 
duly verified by Statutory Declaration, 
must be sent to Messrs, Monnin. Graf- 
ton, Denisét, Dowhan and Bétour- 
nay, Barristers, etc., 4-431 Main Street, 
Winnipeg, Manitoba, on or before the 
29th dav of September, AD. 1956. 

DATED at Winnipeg, Yanitoba, this 
17th day of August, AD, 1956. 

MONNIN, GRAFTON, DENISET, 
DOWHAN & BETOURNAY, 


Solicitors for the Executrix. 


Paiement initial minime 


RANCHO 


727, chemin Dawson 


Le sergent E. J, Shouldice 


Originaire de Kenora, Ont. 
le sergent Shouldice s'enrôla 
dans le R.C.A. en 1942 et ser- 
vit dans le régiment Essex 
Scottish au Royaume-Uni et 
dans le nord-ouest de l'Euro- 
pe, avant d'être démobilisé en 
1945. Apres avoir fait partie 
de la milice, il s'engagea pour 
la deuxieme fois et fut envoyé 
outre-mer. 11 fut cantonné en 
Allemagne, avec le 2ème régi- 
ment R.C.H.A., de 1953 à 1955, 


Il possède donc une profon- 
de expérience des choses de 
l'armée, et il peut parler avec 
compétence des divers aspects 
de la vie militaire 


11 lui sera toujours très a- 
gréable de discuter ce sujet: 
“L'armée, une carrière!” avec 
les hommes intéressés et âgés 
de 18 à 40 ans. Ces interviews 
n'entrainent aucune obligation 
de votre part. Vous y appren- 
drez toutefois une foule de dé- 
tails intéressants au sujet d'u- 
ne carrière ‘prenante’ que 
plusieurs croient supérieure 
aux meilleures opportunités 
de la vie civile 

Demandez donc 
E. J. Shouldice a 


d'autobus: 


Broadway et la Portage. 


nedy. 


le sergent 


264, ave Portage 
Winnipeg, Man. 
Telephone 92-4074 


136, avenue Provencher 
Téléphone 20-1137 


FOYERS DE LUXE DE QUALITÉ 
CONSTRUITS AVEC PRECISION 


en vente dans le nouveau district 


Windsor Park, St-Boniface 


«Paiements mensuels minimes 


Hypothèques de la N.H.A,. 
Possession immédiate 


REALTY 


St-Boniface 


Téléphones: 23-1497 ou 23-2220 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTD. 


Assurances 
Billets de voyage 


CHEMIN DE FER — AVION -— PAQUEBOT 
. 


St-Boniface 


CHANGEMENTS DE CIRCUITS 


des autobus 
Taché-Provencher et Marion-Coniston 


À partir du dimanche 26 août, por suite de la mise 
en vigueur d'un système de rues à sens unique, on et- 
fectuera les modifications suivantes dans les circuits 


1. Les autobus Taché-Provencher, qui débouchent de 
la route Wolseley, passeront par la rue Edmonton, enire la 


2. Les autobus Marion-Coniston iront vers le nord sur 
la rue Main, vers l'ouest sur la Graham, au sud par la Ken. 
nedy, vers l'ouest par la St. Mary et au nord sur la Vaughan 
jusqu'à la Graham. Ils continueront par la Graham et la 
Main pour reprendre le trajet régulier. 


3. Parmi les autres circuits affectés par ce change- 
ment, se trouvent celui des autobus McGregor, qui procé- 
deront vers le nord sur la Fort à la place de la Smith, et 
celui des autobus Sargent, qui circuleront vers le nord en- 
tre la Portage et la Sargent, en passant par les rues 
Vaughan et Balmoral Place, au lieu de passer sur la Koen- 


Pour plus amples renseignements, 
signalez !e numéro 93-0407 


Greater Winnipeg Transit Commission 


